
 

 

2 

 

 

 

 

 

 

 

 

Evaluation externe du 

programme commun DGD 2017-

2021 du CNCD-11.11.11, du 

Monde selon les Femmes et du 

Centre tricontinental 

 

 

Rapport final 

 

                                                           Mai 2022 
  



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Cette évaluation a été réalisée dans le cadre du suivi externe du programme commun 

DGD 2017-2021 du CNCD-11.11.11, du Monde selon les Femmes et du Centre 

tricontinental. Il s’agit de l’évaluation finale en fin de parcours. 

Le rapport a été rédigé par Marion Delmon, Karen Bahr Caballero et Pierre Grega, des 

experts externes indépendants des bureaux d’études SONECOM et DRIS. 

Les opinions exprimées dans ce document représentent les points de vue des auteurs et 

ne sont pas nécessairement partagées par CNCD-11.11.11, le Monde selon les Femmes 

et le Centre tricontinental ou leurs partenaires.



 

                                      

 

4 

 

 

Résumé exécutif 
 

Le Centre national de coopération au développement (CNCD-11.11.11), le Monde 

selon les Femmes (LMSF) et le Centre tricontinental (CETRI) ont mis en œuvre un 

programme commun de cinq ans (2017-2021) cofinancé par la DGD et intitulé « 

Coordonner et renforcer les organisations de la société civile pour promouvoir la 

réalisation des Objectifs de développement durable (ODD) ».  

Ce rapport présente l’évaluation finale de ce programme commun pour lequel les 

trois organisations développent une théorie de changement commune pour le volet 

Nord et deux organisations (CNCD-11.11.11 et LMSF) réalisent des partenariats dans le 

Sud en RDC et/ou au Sénégal. 

L’évaluation a eu pour but d’analyser l’atteinte les objectifs communs du volet Nord 

qui concernaient le travail des trois ONG en matière d’ODD auprès de trois publics-

cibles : i) le monde de l’enseignement, ii) les membres des OCS de développement 

et le public en général et iii) les décideurs politiques. Elle a également analysé les 

résultats atteints par les partenariats réalisés par le CNCD-11.11.11 et LMSF en RDC et 

ceux réalisés par LMSF au Sénégal. L’analyse a porté également de manière plus 

spécifique sur la manière dont ce programme a intégré la thématique du genre et sur 

la plus-value du fait que ces trois organisations ont réalisé leur programme 

quinquennal en commun. 

En se basant sur une analyse quantitative des données secondaires (suivi-évaluation, 

données chiffrées) récoltées par les organisations elles-mêmes, des données 

documentaires et des contenus des interviews et focus groupes réalisés par les 

évaluateurs auprès des parties prenantes, l’évaluation a analysé le programme en 

fonction des critères de l’OCDE et du critère de synergie et complémentarité. 

L’évaluation s’est déroulée durant un an de mai 2021 à mai 2022.  

Au terme de l’analyse, l’évaluation peut constater que : 

- le programme commun présente une très bonne performance sous tous les 

aspects de pertinence : en phase avec les orientations stratégiques ; en 

réponse aux besoins et problèmes ; développé de manière cohérente ; 

- l’efficacité est excellente pour le volet Nord et suffisante pour le volet Sud pour 

lequel plusieurs résultats escomptés n’étaient pas atteints ou difficilement 

vérifiables ; 

- la performance du programme en termes d’efficience est jugée très bonne 

dans la mesure où les moyens utilisés pour atteindre les résultats sont jugés 

adéquats et le rapport coûts/bénéfices avantageux ; 

- l’impact présente également une très bonne performance puisque des effets 

à long termes ont été identifiés au-delà de la sphère d’influence ; 

- la durabilité est jugée suffisante à très bonne dans la mesure où le programme 

induit certains effets à long terme qui peuvent encore être renforcés mais des 
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mesures ont été prises pour garantir la durabilité institutionnelle et 

organisationnelle de ce qui a été réalisé ; 

- la synergie et la complémentarité sont jugées de très bonne performance au 

niveau de la relation entre les trois organisations membres du programme et 

suffisante dans la relation entre ces trois organisations et d’autres acteurs ; 

- le programme a suffisamment stimulé une approche commune de la 

thématique de genre et la présence d’une OSC spécialisée dans cette 

thématique a favorisé, de manière très performante, sa prise en compte. 

 

Partant de ces constats, l’évaluation a retenu les conclusions suivantes : 

 

1. Ce programme commun regroupe des acteurs aux profils très différents : la 

coupole des OSC de développement et deux OSC agissant dans des domaines 

très spécifiques. Le programme se base sur une théorie de changement commune 

pour les activités Nord mais relève de CSC différents pour ses volets Sud. Le rôle 

particulier de coupole du CNCD-11.11.11 n’a pu être totalement inclus dans ce 

programme commun, dans la mesure où celui-ci relève, parallèlement d’un autre 

programme, commun aux coupoles. Cette implication à géométrie variable 

représente un défi permanent pour la cohérence de l’action qui a été très bien 

maîtrisé grâce à une approche stratégique bien définie et communément 

partagée. Le choix a été de créer un programme commun qui n’impose pas aux 

trois partenaires de réaliser des actions communes mais de faire contribuer leurs 

approches, outils, rôles, etc. spécifiques à l’objectif commun, à savoir la 

sensibilisation des publics cibles aux enjeux mondiaux et défis différenciés dans la 

réalisation des ODD. 

2. Les trois OSC partenaires du programme commun sont considérées comme des 

références par leurs pairs mais également par leurs publics-cibles. Leurs expertises 

spécifiques sont reconnues et appréciées.  

3. Une multitude de moyens et d’outils sont développés et mis en place par les trois 

acteurs du programme pour répondre aux besoins des publics-cibles et atteindre 

les résultats attendus. Cette diversité et ce volume important sont appréciés. 

4. Le fait que les activités réalisées dans le cadre du volet Sud ne font pas partie 

intégrante du programme commun et ne répondent pas nécessairement à la 

théorie du changement commune, induit un certain déséquilibre. La 

complémentarité entre les volet Nord et volet Sud est encore insuffisamment 

exploitée et mise en avant. 

5. Ce programme démontre une cohérence entre les expertises développées par les 

3 ONG, des synergies et complémentarités. 

6. Les moyens utilisés par les trois ONG dans le cadre de ce programme sont efficaces 

et permettent d’atteindre les objectifs visés. 

7. Malgré un impact fort de la crise Covid sur les activités mises en place, le 

programme a pu développer toutes ses activités en s’appuyant sur un contexte 

social (vague climat) et politique (nouvelles majorités) favorable.  

8. Ce programme a eu recours à des moyens efficients en termes d’impact. 

9. L’efficience du programme est renforcée par des lignes de conduites et des 

collaborations à long terme qui induisent une reconnaissance de la légitimité des 

acteurs, de leur expertise et surtout le développement de relations de confiance 

et de collaboration. 
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10. La durabilité de l’impact de ce programme est décuplée par une posture de 

renforcement de capacité des acteurs de terrain. Le volume et la systématisation 

des activités de l’OS 2 (volet Nord) sont à cet égard une spécificité particulière de 

ce programme.  

11. Des succès durables ont été engrangés au niveau du plaidoyer politique (Volet 

Nord et volet Sud) et s’inscrivent dans une logique de continuité et de 

complémentarité. 

12. Le programme apporte une contribution très significative à la prise en compte de 

la thématique de genre, thème prioritaire de la coopération belge, grâce à 

l’expertise pointue de LMSF et le travail en réseau développé en coopération avec 

la coupole. 

 

Tenant compte des constats observés et des conclusions qui ont pu en être tirées, 

l’évaluation formule les recommandations suivantes à prendre en compte dans le 

cadre d’un futur programme commun.  

 

1. Poursuivre et renforcer encore le travail en réseaux, en se focalisant en particulier 

sur l’autonomisation de ce travail des plateformes pour assurer leur durabilité. 

2. Accentuer au niveau du plaidoyer politique la volonté déjà bien marquée de 

toucher un public plus large encore par l’ouverture à d’autres discours/points 

d’attention portés par des OSC ou mouvements citoyens d’autres secteurs. Les 

appuis rapprochés du CNCD-11.11.11 déjà apportés à certains mouvements de 

citoyens sont à démultiplier. 

3. Continuer à développer des stratégies de plaidoyer et de campagnes à long 

terme, avec des thématiques qui vont venir se renforcer les unes les autres afin 

d’en augmenter d’autant plus l’impact, tout en restant attentif à garder un lien 

identifiable et concret avec les enjeux d’actualité afin d’en renforcer l’impact. 

4. Compte tenu de la mobilité du personnel dans le secteur de la coopération, ne 

pas négliger la nécessité de continuer à renforcer les membres des OSC. 

5. En particulier pour l’OS 2 (du volet Nord), il est recommandé d’être attentif à la 

couverture géographique de l’intervention. Il importe d’augmenter encore 

l’accessibilité à ces appuis aux acteurs de la coopération situés en région afin de 

renforcer un tissu encore plus largement déployé sur le territoire national.  

6. Compte tenu de la pertinence du volet Sud pour la mise en œuvre du volet Nord, 

il importe de développer encore plus une stratégie plus systématisée et plus 

commune au programme pour mieux mettre en avant la complémentarité entre 

ces deux volets. 

7. Continuer à développer une culture de gender mainstreaming pour s’assurer que 

le genre soit pris en compte de façon transversale dans toutes les activités du 

programme commun et que l’analyse de genre soit mobilisée pour interroger 

toutes les thématiques abordées par les partenaires du programme. 

8. Organiser des moments d’échange entre les responsables « genre » spécifiques 

aux trois organisations du programme commun afin de mener une réflexion 

conjointe sur la valeur ajoutée « genre » du programme commun ; partager des 

connaissances et des méthodes et identifier comment optimiser les ressources 

financières et humaines disponibles. Et ainsi, renforcer la capitalisation des acquis 

dans ce domaine. 
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 Contexte et objectifs  

1.1.  Champ et objectifs de l’évaluation 

Le Centre national de coopération au développement (CNCD-11.11.11), le Monde 

selon les Femmes (LMSF) et le Centre tricontinental (CETRI) ont mis en œuvre un 

programme commun de cinq ans (2017-2021) cofinancé par la DGD et intitulé 

« Coordonner et renforcer les organisations de la société civile pour promouvoir la 

réalisation des Objectifs de développement durable (ODD) ».  

Ce programme quinquennal était, en parallèle de l’évaluation, en cours de 

finalisation. C’était donc un moment propice pour une réflexion au sein des 

organisations porteuses quant à sa reconduction, sa prolongation et/ou sa 

réorientation.  

 

Il s’agissait donc de réaliser l’évaluation finale de ce programme commun, et plus 

précisément, d’analyser dans quelle mesure les objectifs visés par le programme 

commun ont été atteints au cours des cinq années du programme :  

- D’une part pour le volet Belgique, qui repose sur une stratégie d’éducation à 

la citoyenneté mondiale et solidaire (ECMS) et de plaidoyer ;  

- D’autre part pour le volet Sud en RDC et au Sénégal, qui repose sur des 

partenariats avec des organisations de la société civile locale.  

Elle porte donc sur la mise en œuvre du programme commun 2017-2021, et en 

particulier sur sa pertinence, son efficacité, son impact, son efficience et sa durabilité, 

ainsi que les synergies et complémentarités qu’il a permises ou non de développer 

avec les multiples parties prenantes au programme et au sein du programme 

commun même.  

Dans la mesure où il s’agit d’une évaluation finale d’un programme quinquennal, 

l’évaluation a été particulièrement attentive à vérifier les conditions et facteurs de 

durabilité ainsi que de déceler les effets d’impact potentiels. 

L’objet de l’évaluation finale présente une double dimension de redevabilité (disposer 

de données objectives pour rendre compte au bailleur du programme, la Direction 

générale Coopération au développement et Aide humanitaire - DGD) et 

d’apprentissage (améliorer la stratégie d’action future dans le cadre du programme 

2022-2026).  

 

Points d’attention 

L’évaluation telle que souhaitée par les organisations a avant tout une visée de redevabilité 

vis-à-vis du bailleur de fonds (DGD). En ce sens, le travail de l’équipe d’évaluation doit avant 

tout porter sur la mesure de l’atteinte des différents résultats du programme commun.  

En ce qui concerne les aspects communs, les trois organisations souhaitaient qu’une 

attention particulière soit portée à la plus-value que représente le fait qu’il s’agisse d’un 

programme commun plutôt que trois programmes distincts. Il est par ailleurs précisé, que 

l’approche stratégique de synergie et complémentarité adoptée dans ce programme 

commun ne consiste pas en la réalisation d’activités en commun par les trois organisations 

mais de viser des objectifs communs auxquels les activités propres de chaque organisation 

contribuent de manière complémentaire. 
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Les organisations ont également attiré l’attention des évaluateurs sur la structure globale du 

programme, avec un volet Sud moins important de manière générale et sur l’existence pour 

ce volet de données pertinentes déjà récoltées grâce à d’autres évaluations externes.  

Enfin, Le Monde selon les femmes souhaitait une attention plus pointue sur la question du 

genre. Pour ce faire, il a été convenu de mobiliser une experte extérieure complémentaire, 

en la personne de Karen Bahr, qui a travaillé en concertation avec l’équipe d’évaluation et 

porté une attention spécifique à cet axe transversal. 

 

 

1.2. Structure du programme 

Les thématiques abordées dans le cadre de ce programme commun sont celles des 

Objectifs de développement durable (ODD) qui synthétisent les défis collectifs 

auxquels l'ensemble de la planète est confronté1. Les ODD répondent également à 

l’approche de « responsabilités communes mais différenciées », afin de prendre en 

compte la situation particulière des pays les plus pauvres du Sud de la planète. C’est 

dans le respect de cette approche que le programme commun s’inscrit, afin de 

sensibiliser le public aux défis spécifiques des pays du Sud dans la réalisation des ODD 

et au rôle de la coopération internationale.  Ainsi, les enjeux mondiaux liés à la 

réalisation des ODD ont un impact différencié selon que l'on soit un habitant des pays 

riches ou des pays pauvres. Cet impact différencié est au cœur des thématiques 

d'Education au développement/Education à la citoyenneté mondiale et solidaire 

(ED/ECMS) que le programme commun aborde ou a abordé durant les 5 années. Ces 

actions d’ED/ECMS s’appuient notamment sur l’expertise et les réalisations concrètes 

que ce programme réalise par ailleurs dans son « volet Sud » en RD Congo et au 

Sénégal. Chacune des organisations a construit une méthodologie spécifique pour 

intégrer les acteurs du Sud dans ce programme commun. 

 

Le programme commun est décliné en 3 volets distincts :  

Le volet Nord (Belgique) de ce programme s’articule sur une triple stratégie : i) 

coordination et synergie des OSC (Organisations de la société civile) ; ii) renforcement 

de capacités d’acteurs relais et iii) la sensibilisation, la mobilisation citoyenne et le 

plaidoyer politique. Au travers de cette triple stratégie trois cibles plus spécifiques sont 

visées : le public scolaire et de l’enseignement supérieur ; l’opinion publique au travers 

de relais de la société civile, et les décideurs et décideuses politiques. 

 

Il est ainsi composé de 3 objectifs spécifiques :  

• OS 1 : Le monde de l’enseignement intègre et développe une pratique d’ED/ECMS qui 

participe à éveiller le sens critique des élèves sur les ODD 

• OS 2 : Les capacités de compréhension et d’action des OSC et du public sur les ODD 

sont renforcées 

• OS 3 : Les décideurs politiques sont sensibilisés aux enjeux liés à la mise en œuvre des 

ODD 

 

 

 
1 Liste des ODD présente dans le programme commun 2017-2021. 
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Le volet RDC est mis en œuvre par les partenaires du CNCD-11.11.11 et du Monde 

selon les femmes et se divise en trois objectifs spécifiques :  

- OS C1 : Des organisations de femmes impliquées à différents niveaux apportent des 

solutions concrètes aux défis liés à l’égalité entre les hommes et les femmes, les 

violences de genre, les droits reproductifs et sexuels et l’empowerment des femmes en 

RDC.  

Avec les partenaires locaux du Monde selon les femmes : LOFEPACO, Si Jeunesse 

savait, Mamas for Africa.  

- OS C2 : Les réseaux d’organisations de la société civile augmentent leur influence sur 

la décision politique en faveur d’une gestion durable des ressources naturelles.  

Avec les partenaires locaux du CNCD : CNONGD, RRN, Synergie Sud Congo.  

- OS C3 : Les réseaux de la société civile augmentent leur influence sur la décision 

politique en faveur d’un processus électoral démocratique.  

Avec le partenaire local du CNCD : AETA.  

 

Le volet Sénégal est divisé en deux OS et est mis en œuvre par des partenaires du 

Monde selon les femmes :  

- OS S1 : Contribuer à la coordination d’initiatives de préservation des ressources et de 

l’écosystème dans le delta du Saloum pour une plus grande égalité entre les femmes 

et les hommes.  

Avec le partenaire local du Monde selon les femmes : ENDA Graf Sahel.  

- OS S2 : Améliorer la gouvernance dans la gestion des ressources naturelles et 

promouvoir l’agroécologie dans une perspective de genre. 

Avec les partenaires locaux du Monde selon les femmes : les communautés de 

Diouroup et Guédé.  

 

 

Le programme commun intègre la thématique du genre selon la double approche 

(mainstreaming de genre) : d’une part de façon transversale, chaque objectif 

spécifique intègre une  perspective  de  genre,  ce  qui  se répercute  dans  les  actions  

menées  ainsi  que  dans  les  outils  et  démarches  mises  en  place  ; d’autre part, 

certains résultats attendus portent spécifiquement sur le renforcement de l'intégration 

du genre dans le cadre de  l'ECMS en milieu scolaire  (OSN1)  et  auprès du  public  de 

1ère et  2ème ligne (OSN2). De même, dans le cadre du plaidoyer (OSN3), les 

plateformes coordonnées par le Monde selon les femmes ou le CNCD-11.11.11 ont 

pour objectif d'influencer les décisions politiques en matière de coopération 

internationale en y systématisant l'approche genre. 

 

Il a été convenu d’une modalité additionnelle à introduire dans la méthodologie afin 

de renforcer le traitement plus spécifique de cet aspect au cours de l’évaluation.  
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1.3. Critères et questions d’évaluation 

Critères de jugement 

Les critères mobilisés pour structurer les questions d’évaluation sont les critères CAD 

suivants :  

• Pertinence : Degré d'adéquation d'une activité d'aide avec les besoins du 

groupe cible et les priorités du bénéficiaire. Dans quelle mesure le programme répond-

il aux orientations stratégiques des trois ONG et aux besoins des groupes cibles ? 

• Efficacité : Degré de réalisation des objectifs d’une activité. Dans quelle mesure le 

programme a-t-il favorisé l’atteinte des objectifs et résultats et quels ont été les principaux 

facteurs qui ont influencé la réalisation ou la non-réalisation de ces objectifs/résultats ? 

• Efficience : Mesure le rapport entre les résultats – qualitatifs et quantitatifs – et 

les ressources mises en œuvre pour les atteindre dans un temps donné. Notion 

économique, l'efficience signifie que l'on fait appel à des ressources aussi peu 

coûteuses que possible pour assurer l'obtention des résultats souhaités. Par 

conséquent, pour déterminer si le processus le plus efficient a été adopté, il faut 

généralement comparer celui-ci avec d'autres modalités possibles de 

réalisation des mêmes résultats. L’organisation du programme, sa programmation, sa 

gestion et sa mise en œuvre ont-ils été adéquatement performants en fonction des résultats à 

atteindre, du respect des délais et de l’utilisation efficiente des ressources ? 

• Impact : Effets positifs et négatifs, directs ou indirects, intentionnels ou non, induits par 

une intervention à l’appui du développement. Quels sont les effets directs et indirects, à 

moyen et à long terme, sur les différents groupes ciblés qui peuvent être attribués, en partie ou 

en totalité au programme évalué, intentionnellement ou non (effets attendus ou non) ? 

• Durabilité : Mesure la chance de survie des bénéfices résultant d’une action de 

développement après la fin de l’intervention. Le potentiel de survie de 

l’intervention après la fin du subside est apprécié selon trois aspects : durabilité 

financière, durabilité sociale et transfert de connaissances / renforcement des 

capacités. Dans quelle mesure les résultats du programme sont-ils pérennes ? Dans quelle 

mesure sont-ils appropriés par les partenaires locaux et peuvent-ils favoriser une poursuite 

autonome des interventions ? 

• Synergies et complémentarités : Ce critère interroge d’une part l’effet combiné 

et le renforcement mutuel des interactions d’une part entre les partenaires SIA, 

d’autre part avec d’autres acteurs.  
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Questions d’évaluation 

Critères de jugement Questions/point d’attention/indicateurs 

QE 1 – Pertinence 

1.1. La stratégie du 

programme répond aux 

orientations et objectifs 

stratégiques des trois ONG 

porteuses du programme. 

− Comment le programme est-il en phase avec les objectifs 

stratégiques de trois ONG ? 

− Le positionnement du programme dans ces stratégies par 

rapport aux autres actions réalisées par ces trois ONG ? 

− Positionnement de ce programme par rapport à l’évolution 

dans le temps de la stratégie de ces trois ONG ? 

1.2. Le programme répond 

aux besoins, problèmes et 

priorités des groupes cibles 

et bénéficiaires 

− La pertinence du programme au regard des besoins et du 

contexte au niveau de la Belgique : besoins en ECMS en 

milieu scolaire et enseignement supérieur, besoins des 

acteurs relais, besoins des décideurs ?   

− La pertinence du programme au regard des besoins et du 

contexte au niveau RDC, Sénégal ? 

1.3. Le programme est 

cohérent. 

− Comment le programme s’inscrit-il dans la Théorie du 

changement qui le sous-tend ? 

− Y-a-t-il cohérence entre les résultats attendus, les objectifs 

spécifiques et l'objectif global ? 

− Les activités sont-elles opportunes, adéquates pour 

atteindre les résultats et objectifs attendus ? 

− La complémentarité entre les interventions des différentes 

ONG ? La complémentarité entre les actions des volets 

Belgique, RDC et Sénégal ? 

QE 2 - Efficacité 

2.1. Le programme atteint les 

résultats escomptés 

− Tous les résultats attendus (cfr. formulation du programme) 

sont-ils atteints ? 

− Comment expliquer la différence entre les résultats 

attendus et ceux réellement atteints ? 

2.2. Le programme rencontre 

les indicateurs définis au 

départ 

− Les indicateurs des différents objectifs spécifiques ont-ils été 

rencontrer ? 

− Comment expliquer les éventuelles différences ? 

2.3. Le programme obtient 

des résultats inattendus 

− Y-a-t-il des résultats du programme auxquels on ne 

s’attendait pas ? Lesquels ? 

− Quelles sont les facteurs explicatifs de ces résultats 

inattendus et pourquoi n’a-t-il pas été possible de les 

prévoir ? 

QE 3 - Efficience 

3.1. Le programme utilise les 

moyens les plus adéquats 

pour atteindre ses résultats 

− Quels sont les moyens utilisés par le programme pour 

atteindre ses résultats ? 

− Sont-ils les plus opportuns ? Quels autres moyens auraient pu 

être utilisés ?  

3.2. La réalisation du 

programme s’est faite sur 

base d’un rapport 

coût/bénéfice avantageux 

− Quel est le rapport coût/bénéfice du programme réalisé ? 

− Quels facteurs permettraient d’améliorer ce rapport ?  
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QE 4 - Impact 

4.1. Des impacts à long 

terme au-delà de la sphère 

d’influence sont identifiables 

− Quels sont les impacts à long termes induits par le 

programme ? 

− Quelles complémentarités avec quels autres acteurs 

induisent ces impacts ? 

4.2. Des éléments particuliers 

du programme renforcent 

son impact 

− Quels sont les facteurs, acteurs qui facilitent, renforcent, 

stimulent ces impacts à plus long termes ? 

− Quelles mesures sont à suggérer pour renforcer l’effet de 

ces facteurs/acteurs ? 

QE 5 – Durabilité 

5.1. Le programme induit des 

effets à long terme au-delà 

de sa durée de financement 

− En quoi les effets du programme se prolonge au-delà de la 

durée de son financement ? 

− Quels sont les facteurs qui permettent de renforcer la 

durabilité de ses effets ? 

5.2. Le programme a pris des 

mesures pour garantir sa 

durabilité institutionnelle, 

organisationnelle et/ou 

financière 

− Quelles sont les mesures prises par le programme afin de 

garantir, renforcer sa durabilité (institutionnelle, 

organisationnelle et financière) ?  

− Quelles complémentarités internes ou externes sont à 

rechercher afin de renforcer cette durabilité ? 

QE 6 – Synergie et complémentarité 

6.1. Le programme induit des 

synergies entre les trois OSC 

membres du consortium 

− Quelles sont les complémentarités et synergies entre les 3 

OSC membres du consortium qui ont été induites par le 

programme ? 

− Quels sont les facteurs qui favorisent ces synergies et 

complémentarités ?  

6.2. Le programme présente 

des synergies avec d’autres 

interventions 

− Quelles sont les synergies et complémentarités du 

programme dans le cadre des CSC Belgique, RDC et 

Sénégal ?  

− Le programme développe-t-il des synergies avec d’autres 

OSC ? Favorise-t-il des collaborations entre acteurs non 

gouvernementaux, entre autres acteurs de la 

coopération ?  

QE 7 – Thématique transversale genre 

7.1. Le programme a stimulé 

une approche commune de 

la thématique genre et a 

favorisé des 

complémentarités sur cette 

thématique dans les 

interventions de chaque 

OSC, membre du 

programme 

− Quelle stratégie commune autour de la thématique 

transversale genre a-t-elle été développée ? 

− Quelles complémentarités concernant cette thématique 

ont-elles été initiées ? 

− Avec quels moyens et quels outils ? 

7.2. La présence d’une OSC 

spécialisée dans cette 

thématique a favorisé sa 

prise en compte 

− Quelle est la contribution spécifique de l’OSC LMSF dans la 

prise en compte transversale de la thématique genre ? 
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Interprétation générique des notes : 

Les évaluateurs ont attribué un score global d'évaluation à chaque question d’évaluation. 

Attendu que ces scores peuvent entraîner une simplification excessive d'une réalité 

complexe, avec des problèmes complexes associés à un contexte donné, il convient 

d'envisager les scores comme une synthèse des réponses et non l'inverse : une analyse ne 

constitue en effet pas une justification d'un score donné.  

 

Echelle d’appréciation Interprétation 

4 Excellente/très 

bonne performance 

La situation est jugée très satisfaisante, largement au-dessus de la moyenne et 

constitue potentiellement une référence en matière de bonnes pratiques. Les 

recommandations mettent l’accent sur la nécessité de capitaliser ces bonnes 

pratiques. 

3 Suffisant/Bonne 

performance 

La situation est jugée satisfaisante, mais il reste matière à amélioration. Les 

recommandations sont utiles, mais pas vitales pour le fonctionnement. 

2 

Insuffisant/performant 

avec des problèmes 

Certains problèmes doivent être traités, à défaut de quoi la performance 

globale de l’intervention risque d’être affectée négativement. Les 

améliorations requises ne nécessitent toutefois pas de révisions majeures de la 

stratégie d’intervention. 

1 (très) mauvaise 

/grande difficulté 

Les carences relevées sont à ce point graves que s’il n’y est pas remédié, elles 

risquent d’entraîner l’échec de l’intervention. Des ajustements majeurs et une 

révision de la stratégie d’intervention sont nécessaires.  
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 Dispositif méthodologique 

2.1. Triangulation des données 

Conformément à l’offre remise, Sonecom et DRIS ont eu recours à la triangulation des 

différentes sources de données afin d’étayer leurs résultats de recherche. Plus 

particulièrement, cette évaluation s’est basée, pour une bonne part, sur des données 

secondaires récoltées par les organisations soumissionnaires (évaluations 

intermédiaires internes, système de monitoring interne, avis des participants récoltés 

préalablement). Celles-ci ont été confrontées avec des données récoltées 

directement par les évaluateurs auprès des acteurs et publics cibles des interventions 

ainsi qu’auprès de parties prenantes plus extérieures.  

La triangulation s’est basée sur les éléments suivants :   

1. Une analyse documentaire approfondie sur base d’une part des documents et 

des données récoltées en interne, mis à disposition par le soumissionnaire et 

d’autre part sur une revue de la littérature concernant l’ECMS et le plaidoyer. 

2. Une analyse des données quantitatives secondaires existantes, principalement 

du suivi des indicateurs DGD. 

3. Une récolte de données qualitatives au moyen d’entretiens semi-directifs. 

 

L’évaluation doit être appréhendée comme un moment propice au partage des 

connaissances. Il s’agissait donc de développer une approche participative et 

formative, dans une démarche concertée avec l’ensemble des acteurs de façon 

qu’ils perçoivent dans l’évaluation une opportunité d’apprendre, d’améliorer leurs 

pratiques et d’envisager les activités de l’évaluation comme des outils 

d’apprentissage en soi.  

La démarche d’évaluation s’est appuyée sur une neutralité et une indépendance vis-

à-vis de l’ensemble des parties impliquées directement ou indirectement et des 

orientations politiques des parties prenantes. 
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2.2. Planning et déroulement des activités réalisées  

Phases Timing 

Phase de démarrage : 

Réunion de lancement 5 mai 2021 

Signature du contrat et de la déclaration RGPD Semaine du 10 mai 

Transmission des documents et données secondaires à 

l’équipe d’évaluation 

Mai-Juin 

Analyse documentaire : documents internes et première 

analyse des données disponibles  

Juin -Juillet 

Remise du 1e livrable : design,  rapport de démarrage  Fin juillet 2021 

Phase d’analyse des données secondaires :  

Analyse et synthèse des données quantitatives 

secondaires 

Août-Septembre 

Remise d’un état d’avancement : Réunion mi-parcours 

avec premiers enseignements, données manquantes, 

planification de la suite de l’évaluation 

12 octobre 2021 

Phase de collecte de données :  

Préparation des outils de la collecte qualitative (matrice 

de sélection, guide d’entretien, constitution de la BD en 

accord avec le RGPD) 

 

Volet qualitatif : interviews  Décembre 2021 à février 2022 

Phase de synthèse :  

Analyse et rédaction rapport provisoire Mars – Avril 2022 

Remise du 2e livrable – rapport provisoire Fin avril 2022 

Restitution au comité de pilotage du rapport provisoire  27 avril 2022 

Remise du 3e livrable : rapport en version finale Mi-mai 2022 

Clôture de l’évaluation Mi-mai 2022 
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2.2.1. Briefing de lancement 

Le 5 mai 2021 a eu lieu la réunion de lancement de la mission avec le comité de 

pilotage. Son objectif était de vérifier la compréhension mutuelle de la mission à 

réaliser, de confirmer l’approche méthodologique et de planifier plus précisément les 

livrables et résultats de la mission. Cette réunion a permis de procéder : 

- Au cadrage de la démarche, à la compréhension des attentes, à la 

structuration des éléments à évaluer, à la précision des critères à prendre en 

compte ; 

- A l’adaptation de la méthodologie en fonction des données et moyens 

disponibles et à la validation du calendrier ; 

- A la mise à disposition des documents pertinents pour l’analyse documentaire 

et à la confirmation des groupes de personnes à contacter.  

 

Dans un premier temps, l’équipe d’évaluation a présenté de manière succincte le 

contenu de l’offre déposée. A la suite de quoi, les commanditaires se sont interrogés 

sur la pertinence du volet quantitatif tel qu’il y était proposé, sous forme d’une enquête 

en ligne à l’adresse des publics bénéficiaires, et ce en raison :   

- De publics très vastes et très différents ; 

- De la préexistence de très nombreuses données (quantitatives) collectées par 

les organisations en cours de réalisation du programme et qu’il serait peut-être 

plus utile d’exploiter au lieu de refaire une enquête en ligne qui serait 

redondante. Il semblait effectivement que plusieurs sources quantitatives 

existantes permettaient déjà d’approfondir l’analyse : évolution des indicateurs 

du cadre logique mais également de nombreux autres indicateurs vérifiés en 

interne (auto-évaluation post activité, comptage de visites de site, etc.). Toutes 

ces ressources étant à mobiliser, traiter, décoder…   

- De l’existence de beaucoup de ces données primaires (chiffrées), dont il serait 

important de comprendre et d’analyser la manière dont elles ont été 

construites, utilisées, exploitées… afin de tirer également les leçons de leur 

usage. 

 

A la suite de cette interrogation, il a été décidé, de façon concertée, de modifier la 

méthodologie :   

- A la suite à l’analyse documentaire classique, de réaliser une analyse 

quantitative poussée sur base de ces données existantes (récoltées par les OSC 

elles-mêmes et transmises aux évaluateurs) 

- Tout en gardant, si nécessaire, l’option de la mise en place d’une collecte 

quantitative limitée, par un dispositif d’enquête en ligne, sur un point ou auprès 

d’un public particulier, à l’aide dans ce cas d’un questionnaire relativement 

court mais comprenant quelques questions ouvertes (textuelles), afin de 

permettre de récolter des témoignages ou opinions librement formulés. Ce 

dispositif n’a finalement pas été activé.  

Les objectifs et points d’attention communs ou propres à chaque organisation ont 

également pu être précisés. 
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2.2.2. Phase d’analyse documentaire 

Dans un premier temps, un travail d’analyse documentaire succinct et la prise en 

compte des éléments retenus au cours de la réunion de lancement ont permis de 

finaliser le design et la planification de la mise en œuvre de l’évaluation.  

Il s’agit principalement des documents internes et externes, présentés dans les termes 

de référence (TdR) et mis à disposition par les ONG partenaires, notamment, le 

programme DGD 2017-2021 présentant les objectifs, orientations et leurs résultats 

attendus, ainsi que la théorie du changement, les documents relatifs aux activités ainsi 

que les évaluations intermédiaires. D’autres documents plus globaux ont également 

été consultés.  

Liste des documents consultés 

- Acodev – Orientations stratégiques des ONG pour l’éducation au développement 

2013-2018 

- La coopération Belge au développement – Note de stratégie « Education au 

développement » 

- ACC Nord & CSC Belgique 

- ACC RDC & CSC RDC 

- ACC Sénégal & CSC Sénégal 

- Programme DGD commun 

- Evaluation externe 2019 + réponse managériale – CETRI 

- Topos des activités annuelles 2017, 2018, 2019 et 2020 – CETRI 

- Rapports annuels 2017, 2018, 2019 et 2020 – CNCD-11.11.11 

- Evaluation externe « Le Monde en Classe » + réponse managériale – CNCD-11.11.11 

- Evaluation externe 2019 « Analyse et priorités des membres » + réponse 

managériale – CNCD-11.11.11 

- Note de synthèse sur l’évaluation des plateformes - CNCD-11.11.11 

- Rapports d’activités 2017, 2018 et 2019 – Le Monde selon les femmes 

- Résumé de l’évaluation mi-parcours du CSC Nord + partie de réponse managériale 

- Le Monde selon les femmes 

- Réponse managériale à l’évaluation mi-parcours du PASPOR - Le Monde selon les 

femmes 

 

Ainsi que quelques documents plus généraux de référence : 

− A guide to measuring advocacy and policy, par Jane Reisman, Anne Gienapp, 

Sarah Stachowiak, The Annie E. Casey Foundation, Baltimore, 2007. 

− A user’s guide to advocacy evaluation planning, Harvard Fairly Research Project, 

Cambridge, 2009. 

− Guide de suivi-évaluation pour le volet plaidoyer du projet Loujna-Tounkaranké, 

Jan van Ongevalle et autres, La Cimade, F3E et HIVA, 2017.  

− Evaluation globale de l’éducation au développement du Service de l’Evaluation 

spéciale 
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2.2.3. Phase d’analyse des données quantitatives secondaires 

Sur base des échanges qui ont eu lieu au cours de la réunion de démarrage, il a donc 

été décidé de ne pas prévoir d’enquête en ligne. Le volet quantitatif de l’évaluation 

se base exclusivement sur l’analyse des données existantes récoltées par les OSC elles-

mêmes et transmises aux évaluateurs. Il consiste en une objectivation des données 

concernant l’atteinte des résultats visés dans le cadre de la gestion axée sur les 

résultats (GAR) du programme commun.  

Dans le courant des mois de mai et juin, les organisations membres ont communiqué 

à l’équipe d’évaluation une série de données internes qui ont constitué la base de 

l’analyse quantitative. Le CETRI et le CNCD-11.11.11 ont complété celles-ci par des 

données internes. Le Monde selon les Femmes, stockant ses données dans une base 

de données particulière (Fine Maker pro) en cours de transition, n’a pu transmettre de 

l’information complémentaire directement aux évaluateurs, mais a permis d’établir le 

contact avec le responsable en interne de la plateforme afin que les évaluateurs 

puissent lui adresser des requêtes précises.  

En s’appuyant sur les données transmises et sur base de la logique d’intervention 

reconstruite, une analyse de l’atteinte des résultats et des objectifs en fonction des 

critères CAD a été effectuée.  

Le 12 octobre 2021, une réunion mi-parcours a été organisée afin de faire une mise 

au point sur l’état d’avancement de la mission d’évaluation. Celle-ci traitait des 

éléments suivants :  

- Formulation des questions d’évaluation  

- Premiers enseignements tirés de l’analyse des données quantitative 

- Données manquantes et planification éventuelle, si nécessaire, du questionnaire 

en ligne (sur quoi, pour qui, coordonnées disponibles, communication, etc.) 

- Composition des entretiens 

- Planification du volet spécifique d’évaluation de la thématique genre 

- Planification de la suite de l’évaluation 

 

Les données quantitatives secondaires analysées étaient les suivantes :  

Commun - Scores de performance (efficience, efficacité, pertinence, pérennité 

potentielle, contribution au CSC, genre, environnement) par objectif 

spécifique, pour les années 2017, 2018, 2019 et 2020 

- Rapport des leçons apprises, par objectif spécifique, pour les années 2017, 

2018, 2019 et 2020 

- Tableau des indicateurs pour les années 2017, 2018, 2019 et 2020 

CETRI - Note de synthèse sur les indicateurs et la contribution du CETRI au 

programme commun 

- Liste des publications (2017, 2018, 2019, 2020) 

- Recensement des références aux publications du CETRI (2017, 2018, 2019, 

2020) 

- Recensement des interventions en tant que conseil et/ou appui (2017, 2018, 

2019, 2020) 

- Recensement des interventions extérieures (conférences, cours, débats) 

(2017, 2018, 2019, 2020) 
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- Recensement des passages dans la presse (articles, opinions, interviews) 

(2017, 2018, 2019, 2020) 

- Statistiques réseaux sociaux 2020 

- Enquête de satisfaction 2021 

CNCD-

11.11.11 

- Excel de synthèse sur les indicateurs relatifs au plaidoyer (2017, 2018, 2019, 

2020 et 1er trimestre 2021) 

- Indicateurs du département campagne (volontaires, mobilisation et ECMS) 

(2017, 2018, 2019, 2020 et 1er trimestre 2021) 

- Indicateurs relatifs à la communication (publications, réseaux sociaux, 

mailings, sondages, etc.) 

 

2.2.4. Phase de récolte de données qualitatives 

Le volet qualitatif, prévu ensuite, avait comme objectif d’approfondir les hypothèses 

résultant de l'analyse quantitative. Il devait notamment permettre d’affiner la 

compréhension des résultats observés dans le volet quantitatif, en particulier au 

niveau des facteurs explicatifs des résultats atteints (attendus ou non) et les leçons à 

tirer des différentes interventions du programme.   

Une sélection des personnes à interviewer (représentants des trois ONG partenaires, 

de leurs parties prenantes et des publics cibles) a été opérée sur base d’une liste plus 

large proposée par les trois ONG. Il a été proposé d’organiser des entretiens semi-

directifs individuels et non pas des groupes de discussion en raison du nombre élevé 

de publics différents visés par le programme.  

Dans un premier temps, les membres du consortium ont directement contacté les 

interviewés potentiels afin d’obtenir leur accord quant à la transmission de leurs 

données vers l’équipe d’évaluation, ce afin de respecter les règles du Règlement 

général sur la protection des données (RGPD).  

Ensuite, les évaluateurs ont pris contact, à l’aide d’un mailing et de relances ciblées, 

avec l’ensemble de ces interviewés potentiels. Les entretiens ont été réalisés soit par 

téléphone, soit par visioconférence, selon les préférences exprimées par l’interviewé.2 

Certains de ces entretiens3 ont directement été menés par Karen Bahr, dans l’objectif 

spécifique de tirer des enseignements relatifs à la plus-value d’un programme 

commun vis-à-vis de la thématique genre 

 

 

2.2.5. Phase de synthèse 

Sur base de cet ensemble de récoltes de données issues des différentes techniques 

(documentaire, volets quantitatif et qualitatif), une analyse triangulaire a été réalisée 

et un premier document de synthèse est rédigé pour présenter les principaux éléments 

de réponse aux questions d’évaluations, il s’agit du présent rapport provisoire. Celui-

 

 
2 Liste des personnes interrogées en annexe. 
3 2 entretiens auprès des responsables genre du CNCD-11.11.11 et du CETRI, 2 entretiens auprès de Partenaires locaux, 

3 entretiens auprès des gestionnaires de projet LMSF.  
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ci rassemble les constats, et l’appréciation des critères de jugement. Il est structuré de 

façon identique au rapport final mais les conclusions et recommandations provisoires 

sont formulées en Bullet points : elles ne seront finalisées qu’après discussion des 

résultats avec le comité de pilotage.   

Une présentation du contenu de celui-ci doit être faite, selon une date convenue, au 

Comité de coordination sur base d’une synthèse présentée sur un PowerPoint. Cette 

présentation se veut participative afin de rassembler les avis et les commentaires des 

parties prenantes.  

L’équipe d’évaluation retravaillera ensuite le rapport, ainsi que le PowerPoint de 

présentation, en intégrant les éléments rassemblés au cours de la restitution du rapport 

provisoire afin d’aboutir à leurs versions finales.  

 

 

2.3. Analyse de la prise en compte transversale du genre 

Le programme commun DGD 2017-2021 du CNCD 11.11.11, du Monde selon les 

femmes et du Centre Tricontinental intègre la thématique du genre selon une double 

approche : d’une part, de façon transversale, chaque objectif spécifique intègre une 

perspective genre ce qui répercute dans les actions menées ainsi que dans les outils 

et démarches mises en place ; d’autre part, certains résultats attendus portent 

spécifiquement sur le renforcement de l’intégration de genre.  

Suite à un premier retour de l’équipe d’évaluation, les commanditaires ont souhaité 

l’intervention d’un.e. expert.e « genre » pour intégrer une approche spécifique de 

l’évaluation au niveau de la transversalité « genre »,  qui fait l’objet du présent rapport. 

La méthode de collecte de données est qualitative et l’approche d’évaluation pour 

cette partie, comme pour l’ensemble de l’évaluation et celle de la triangulation de 

sources (entretiens semi-structurés4 et documents du programme). 

 

 

2.4. Limites et difficultés rencontrées 

- Un étalement de l’évaluation dans le temps  

- Un nombre important de publics-cibles dont il résulte une dissolution des avis entre 

de très nombreuses catégories d’acteurs finalement interrogés, d’où l’importance 

de la triangulation avec autres données en l’absence de tendances quantitatives 

au sens large) 

- Certains acteurs-relais interrogés n’étant pas les bénéficiaires finaux du 

programme (par exemple enseignants, réseaux RDC…)  

- Les contraintes engendrées par la crise du Covid-19 avec des contacts plus 

difficiles à établir, des échanges à distance, une discontinuité dans l’évaluation, 

etc.  

 

 
4 Voir annexe “Liste des personnes interrogées” (5.4) 



       

 

 

Rapport final – Evaluation externe du programme commun DGD 2017-2021 du CNCD-11.11.11, du Monde selon 

les Femmes et du Centre tricontinental – Mai 2022 22 

Ces différentes contraintes ont limité partiellement l’accès de l’équipe d’évaluation 

à certaines données. L’analyse plus approfondie des données et informations 

disponibles, la triangulation des différentes sources, l’approfondissement des 

échanges qui ont été réalisés, ont toutefois permis de limiter l’impact de ces 

contraintes sur la qualité finale des éléments que l’évaluation a pu recueillir.  
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 Résultats de l’évaluation  

3.1. Pertinence 

La stratégie du programme répond aux orientations et objectifs stratégiques des trois ONG porteuses du programme. 

Questions d’évaluation et critères de 

jugement 
Constats  

 

a) Comment le programme est-il en 

phase avec les objectifs stratégiques 

de trois ONG ? 

b) Le positionnement du programme 

dans ces stratégies par rapport aux 

autres actions réalisées par ces trois 

ONG ? 

c) Positionnement de ce programme 

par rapport à l’évolution dans le 

temps de la stratégie de ces trois 

ONG ? 

 

Echelle d’appréciation 

4 Excellente/très bonne performance 

3 Suffisant/Bonne performance 

2 Insuffisant/performant avec les 

problèmes 

1 (très) mauvaise/grande difficulté 
 

De manière générale, nous observons une adéquation entre les activités mises en œuvre par les partenaires 

et les objectifs visés par le programme. Les domaines d’intervention et publics-cibles de chacun se retrouvent 

bien dans les différents résultats que celui-ci vise à atteindre.  

Nous pouvons toutefois préciser, plus particulièrement pour le CNCD-11.11.11, que ce qui guide l’action de 

cette organisation, ce n’est pas seulement la définition du programme commun soumis à la DGD mais aussi 

la note stratégique de l’organisation qui développe une approche stratégique plus large. En effet, dans 

celle-ci apparait plus clairement encore le rôle de coupole de l’organisation, une dimension de coordination 

qui doit être développée bien au-delà du programme évalué ici et qui fait d’ailleurs l’objet d’un autre 

programme spécifique aux coupoles.  

Ainsi, la traduction de ce rôle particulier de supervision et de coordination des membres de la coupole n’est 

pas transposable, comme telle, au niveau du programme commun évalué ici. Toutefois, ce programme, 

impliquant des partenaires de nature différente, par ailleurs membres de la coupole elle-même, va 

nécessairement être influencé par la présence de ce partenaire particulier qu’est la coupole.   

« Ce qui est important de comprendre dans notre logique de travail, c’est que comme on est une 

coupole, l’aspect essentiel est la supervision par nos membres. Tous les 5 ans, c’est la note stratégique 

qui donne les objectifs et c’est pour répondre à ceux-ci qu’on va chercher les financements »  

Sources de vérification : 

- Entretiens des permanents des trois organisations qui mettent en œuvre le programme 

- Analyse documentaire : Programme commun, rapports d’activités 
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Le programme répond aux besoins, problèmes et priorités des groupes cibles et bénéficiaires 

Questions d’évaluation et critères de 

jugement 
Constats  

 

a) La pertinence du programme au 

regard des besoins et du contexte 

au niveau de la Belgique : besoins 

en ECMS en milieu scolaire et 

enseignement supérieur, besoins des 

acteurs relais, besoins des 

décideurs ?   

b) La pertinence du programme au 

regard des besoins et du contexte 

au niveau RDC, Sénégal ? 

 

Echelle d’appréciation 

4 Excellente/très bonne performance 

3 Suffisant/Bonne performance 

2 Insuffisant/performant avec les 

problèmes 

1 (très) mauvaise/grande difficulté 
 

De manière générale, les trois acteurs du programme sont reconnus comme étant des référents dans leurs 

domaines d’intervention. Une des meilleures preuves de cette pertinence étant le fait qu’ils ne doivent 

généralement pas (ou plus) être à l’initiative des prises de contact, que ce soit pour la rédaction de 

publications, pour l’animation de formations ou encore au niveau du plaidoyer politique :  

« Les sollicitations suffisent à remplir l’essentiel de notre agenda. C’est la preuve qu’on travaille sur les 

thèmes qui intéressent les gens (…) la preuve de la pertinence et de l’utilité de notre rôle. »  

 

Au niveau de l’ECMS en milieu scolaire et de l’enseignement pédagogique, l’offre pédagogique 

développée par les trois organisations est reconnue comme pertinente par et pour les différents publics-

cibles visés. Chaque organisation apporte sa propre expertise thématique et travaille avec des publics 

différents.  

Les outils sont considérés comme originaux, adaptés à l’âge de leur public et pouvant facilement soit être 

utilisés « clé sur porte » soit servir de source d’inspiration pour les enseignants. Du côté du CNCD-11.11.11, les 

mallettes pédagogiques rassemblant différents outils sur une thématique particulière et qui sont produits par 

diverses organisations membres ou non de la coupole, sont particulièrement appréciées. Par ailleurs, le 

développement d’outils pédagogiques comme « Le Monde en classe » à destination du corps enseignant 

du primaire est particulièrement pertinent, ce niveau d’enseignement étant moins ciblé par les OSC que le 

secondaire comme le met en évidence l’étude sur la perception des enseignant-e-s quant à l’impact des 

interventions d’ECMS dans l’enseignement obligatoire de la Fédération Wallonie-Bruxelles (FWB), réalisée 

pour ACODEV en 2018. 

Le format des formations proposées s’adapte bien aux demandes et aux contextes dans lesquels évoluent 

les différents groupes-cibles visés, notamment grâce à la souplesse et à l’adaptabilité des équipes en charge 

de ces formations qui sont à l’écoute et prêtes à adapter les animations en fonction des besoins de chacun, 

aussi bien sur la forme que sur le fond. De plus, les trois organisations n’hésitent pas non plus à faire appel à 

d’autres partenaires ou à des intervenants extérieurs afin de venir enrichir d’autant plus l’offre pédagogique 

proposée (OS1 mais également OS2).  

 

En ce qui concerne les besoins des acteurs-relais, les publications du CETRI sont jugées comme étant 

particulièrement pertinente pour les autres OSC/ONG qui mobilisent ces ressources pour venir nourrir leurs 

activités. 
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« C’est une source d’information qui est hyper intéressante pour nous, qu’on utilise régulièrement dans 

le cadre de la construction de nos activités ». 

Dans un même ordre d’idée, l’expertise du Monde selon les Femmes en fait un des acteurs incontournables 

sur les questions de genre.  

Sur des thématiques (genre ou autres questions de développement) en constante évolution, les activités de 

recherche et de questionnement permanent que mènent les trois organisations qui réalisent ce programme 

leurs permettent notamment d’appréhender les nouveaux concepts qui émergent et de disposer de 

références partagées (également par les différents niveaux de pouvoir, OS3) 

 Les formations proposées répondent à un réel besoin de la part des acteurs-relais de se former, de 

s’interroger sur leurs pratiques et de disposer d’outils concrets pour agir. Leur pertinence vient également du 

fait qu’elles apportent un point de vue « mondial » ou plus global sur des thématiques généralement traitées 

de façon très centrée sur l’expérience directe de chacun.  

Finalement, le fait d’être membre du CNCD-11.11.11 répond à une nécessité d’une part de rester connecté 

aux sujets d’actualité, notamment de plaidoyer, en donnant la possibilité de se concerter et d’agir de 

concert, et d’autre part de disposer de ressources diversifiées pouvant être facilement mobilisées et 

partagées, que ce soit par des collaborations avec d’autres membres ou via le CNCD-11.11.11 lui-même.  

« Notre participation au CNCD nous permet d’être à la pointe de l’activité, d’être à jour, et à notre 

syndicat cela permet de participer à des action politiques communes, à des plaidoyers politiques 

communs. » 

 « On sait qu’on peut se tourner vers leurs membres pour demander des infos, des interventions, pour 

avoir un regard d’expert, collaborer. »   

 

Pour les décideurs politiques, on observe très clairement un intérêt pour le travail du CNCD-11.11.11. Par des 

propositions très concrètes de recommandations et de stratégies à adopter, ancrées dans des analyses 

poussées, ils suivent l’agenda des questions parlementaires mais sont également actifs sur les dossiers de 

fond, permettant notamment d’amener dans les débats le point de vue du Sud qui reste généralement trop 

peu porté alors qu’il est crucial et pertinent afin de disposer d’une analyse exhaustive de problématiques le 

plus souvent universelles.  

 

En ce qui concerne le Volet Sud, les acteurs de terrain considèrent eux-mêmes que la stratégie de 

renforcement de leurs capacités (planification, travail en réseau, partage d’informations…) développée par 

les partenaires (CNCD-11.11.11 et LMSF) est particulièrement pertinente en termes de durabilité, de partage 

d’expériences et d’impact. De plus, les thématiques traitées viennent répondre à de réels enjeux de terrain : 

protection de l’environnement, lutte contre le réchauffement climatique, droit des femmes,…  
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Pour le CNCD-11.11.11 vient s’ajouter la pertinence à travailler avec des réseaux qui peuvent ensuite eux-

mêmes renforcer leurs membres. De plus, l’apport du CNCD-11.11.11 en tant qu’organisation du Nord, offre 

la possibilité de faire des liens entre le local et l’international, ce qui est hautement stratégique pour les 

partenaires du Sud.  

Du côté de la République démocratique du Congo, en assurant un renforcement des capacités 

d’organisations sociales de base, ainsi qu’une structuration des réseaux nationaux de la société civile, le 

programme a pour ambition de permettre aux organisations locales de se coordonner pour produire des 

analyses et argumentaires communs et organiser des campagnes de sensibilisation de la population et 

d’interpellation des décideurs en faveur de l’égalité des sexes, de la démocratie et de la gestion 

transparente, durable et équitable des ressources naturelles, en vue de permettre à la RDC d’atteindre 

les Objectifs de développement durable. 

En matière de genre, le programme prévoit de travailler avec des organisations de base et des 

organisations de femmes en abordant les problématiques des violences de genre, les droits reproductifs 

et sexuels, la formation et l’« empowerment » des femmes paysannes, ainsi que la participation des 

femmes congolaises dans des espaces de prise de décision. En matière de démocratie, il s’agit, 

principalement au travers du réseau AETA, d’assurer la sensibilisation de la population, des médias et des 

décideurs politiques sur l’importance du respect de la Constitution et du processus électoral.  

Ces thématiques sont particulièrement pertinentes, pour les partenaires du programme, au regard du 

contexte fragile de la RDC.   

Du côté du Sénégal, le Monde selon les Femmes est la seule des trois ONG impliquées dans le programme 

à y être active. Avec ses partenaires locaux, l’ONG vise à renforcer les initiatives de lutte contre les effets 

du changement climatique, à promouvoir l’agroécologie et l’approche genre pour une meilleure 

gouvernance dans la gestion des ressources naturelles, le renforcement de l’économie locale à travers 

la diversification des activités, la mobilisation des acteurs.trices des communautés villageoises pour 

davantage d’égalité au quotidien et pour la co-construction de politiques de gestion durable des 

ressources. 

Sources de vérification : 

- Entretiens publics-cibles : enseignants, acteurs-relais, décideurs politiques  

- Entretiens permanents 

- Rapport intermédiaire « Monde en Classe » 

- Analyse documentaire : ACC, CSC Nord, RDC et Sénégal 
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Le programme est cohérent 

Questions d’évaluation et critères de 

jugement 
Constats  

 

a) Comment le programme s’inscrit-il 

dans la Théorie du changement qui 

le sous-tend ? 

b) Y-a-t-il cohérence entre les résultats 

attendus, les objectifs spécifiques et 

l'objectif global ? 

c) Les activités sont-elles opportunes, 

adéquates pour atteindre les 

résultats et objectifs attendus ? 

d) La complémentarité entre les 

interventions des différentes ONG ? 

La complémentarité entre les 

actions des volets Belgique, RDC et 

Sénégal ? 

 

Echelle d’appréciation 

4 Excellente/très bonne performance 

3 Suffisant/Bonne performance 

2 Insuffisant/performant avec les 

problèmes 

1 (très) mauvaise/grande difficulté 
 

Le programme, à la fois dans son volet Nord et dans son volet Sud, repose sur une théorie du changement 

soutenue par une analyse du contexte et des hypothèses qui sous-tendent les changements voulus. Sa 

finalité est centrée sur la contribution du programme à la promotion des ODD. Elle identifie clairement les 

acteurs qui y jouent un rôle et explicite l’interaction des changements visés et les relations causales qui y 

interviennent. Elle montre comment les trois objectifs spécifiques s’articulent pour contribuer à une même 

finalité.  

Dans son volet Nord, le programme se répartit en trois objectifs spécifiques (OS) liés aux trois principaux 

publics visés par le CSC Belgique : le monde de l’enseignement, les citoyen-ne-s (1re ligne) et la société civile 

organisée (2e ligne), et les décideurs politiques. Chaque OS s’appuie sur une triple stratégie d’approche des 

publics – (i) la coordination et les synergies des OSC, (ii) le renforcement des capacités d’acteurs-relais et (iii) 

la sensibilisation, la mobilisation des citoyens et le plaidoyer politique. Il y a une cohérence à s’attacher à ces 

différents publics dans le sens où, si le changement politique apparait de prime abord comme le plus 

important d’un point de vue sociétal, il ne peut avoir lieu que dans des conditions favorables qui touchent 

également à des changements de comportements et de mentalité de l’ensemble de la société.  

Au regard de son inscription dans la théorie du changement qui sous-tend le programme, les résultats 

attendus sont alignés avec les objectifs spécifiques et l’objectif global du programme.   Pour ce faire, le 

plaidoyer se concentre sur 8 thématiques, qui découlent des principaux ODD. Les groupes cibles et les 

résultats attendus sont cohérents et pertinents. 

En ce qui concerne les activités proposées, elles sont opportunes aussi bien au Nord qu’au Sud, pour 

atteindre les objectifs visés.  Le programme commun se charge d’intervenir à différents niveaux, aussi bien 

dans le secteur de l’enseignement, qu’auprès d’acteur.rices relais et de décideurs politiques.   

Les trois ONG ont, de par leurs compétences, leur crédibilité et leur légitimité, la capacité de toucher les 

publics cibles visés avec chacune leurs spécificités et leur ancrage dans la société civile. 

 

Le programme commun provient de la complémentarité et de l’expertise des trois ONG impliquées dans le 

programme, sans qu’il s’agisse d’une simple addition des stratégies de chacune : 

- Le CNCD-11.11.11, en tant que coupole, apporte les plates-formes d’éducation au 

développement et de plaidoyer qu’il coordonne (et avec elles leur expertise en termes de 

stratégie politique), ainsi que ses OSC membres, ses groupes de volontaires, ses partenaires Sud 
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et son service de communication et d’information. Il y a là notamment une réelle plus-value en 

termes d’apport en réseautage des OSC belges et internationales. 

- Le Monde selon les femmes (MF), en tant qu’ONG spécialisée sur les questions de genre, apporte 

son expérience en termes d’éducation au développement et de renforcement des capacités 

des OSC du Nord et du Sud en matière d’égalité des sexes, en lien avec son réseau international 

d’organisations de femmes, le RAAG1. Il y a là, notamment, une réelle plus-value en termes 

d’apport de connaissance et de maîtrise d’une thématique qui est transversale pour la 

coopération belge.  

- Le Centre tricontinental (CETRI), en tant que centre d’études au cœur d’un important réseau de 

chercheurs du Sud, apporte son expertise dans le renforcement des capacités des OSC, par le 

relais et l’analyse de « points de vue du Sud » sur les ODD, les principaux enjeux Nord-Sud et les 

mouvements sociaux du Sud. Il y a là, notamment, une réelle plus-value en termes d’apport de 

connaissance et d’analyse spécifiquement portée par des expertises présentes dans le Sud de 

notre planète.  

Les trois ONG peuvent donc s’adresser à l’ensemble des OSC en y apportant leurs spécificités propres et en 

se renforçant mutuellement.  Le partenariat entre les trois ONG du programme commun permet de valoriser 

les expertises spécifiques : la coordination d’OSC et de groupes de volontaires, qui représentent les 

principaux réseaux d’acteurs-relais visés par l’OS, ainsi que l’expérience en matière de campagnes de 

sensibilisation du grand public pour le CNCD-11.11.11 ; le renforcement des capacités des acteurs-relais en 

matière de genre pour le Monde selon les femmes ; le renforcement des capacités des acteurs-relais en 

matière d’analyse des enjeux Nord-Sud à partir de points de vue du Sud critiques pour le CETRI. 

 

Complémentarité entre volet Nord et Sud  

La complémentarité des interventions des trois ONG membres du programme commun, se situe 

essentiellement au niveau du volet Nord, qui est la partie réellement commune, construite sur base d’une 

Théorie du Changement (TdC ou ToC) commune. Le volet Sud n’est porté que par deux des organisations 

membres du programme et s’articulent sur base des CSC des pays d’intervention (RDC et Sénégal). Toutefois, 

les actions de formation, de sensibilisation et de plaidoyer au Nord des trois organisations du programme 

s’appuient de manière constante sur l’apport de leur expertise et de celle de leurs partenaires au Sud, il était 

donc utile de vérifier la complémentarité entre ces deux volets Nord et Sud. 

Le volet Nord du programme a pour ambition de représenter le principal programme de mise en œuvre des 

cibles définies dans le CSC Nord, par le biais de trois objectifs spécifiques visant les différents publics cibles 

de ce CSC : le public scolaire (cible du CSC : A1, A2, B1 et B2) ; le grand-public et les acteurs-relais de la 

société civile (première et deuxième ligne – cibles du CSC : C1, C2, C3 et C5); les décideurs et décideuses 

politiques (plaidoyer – cibles du CSC : D1, D2 et D3). Le volet Nord du programme commun vise ainsi à créer 

des espaces de synergies des organisations de la société civile afin de mettre en œuvre une stratégie 

coordonnée d’éducation au développement en faveur de la réalisation des ODD vis-à-vis de ces publics 

prioritaires. Dans le volet Sud, le programme vise à favoriser les synergies non seulement entre OSC belges, 
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mais aussi entre OSC locales pour favoriser la réalisation des ODD et promouvoir l’égalité des sexes. Dans ce 

cadre, l’accent est mis sur la mobilisation de l’expertise du Sud sur les ODD et sur la prise en compte de la 

dimension genre–à la fois abordée de manière transversale et de manière spécifique. 

Sources de vérification : 

- Entretiens permanents 

- Analyse documentaire : Programme commun, ToC 

3.2. Efficacité 

Le programme atteint les résultats escomptés 

Questions d’évaluation et critères de 

jugement 
Constats  

 

a) Tous les résultats attendus (cfr. 

formulation du programme) sont-ils 

atteints ? 

b) Comment expliquer la différence 

entre les résultats attendus et ceux 

réellement atteints ? 

 

Echelle d’appréciation 

4 Excellente/très bonne performance 

(Volet Nord) 

3 Suffisant/Bonne performance (Volet Sud) 

2 Insuffisant/performant avec les 

problèmes 

1 (très) mauvaise/grande difficulté 
 

Au niveau de volet Nord, les résultats visés par le programme sont globalement atteints, qu’il s’agisse de 

l’OS1, de l’OS2 ou de l’OS3. Cela se traduit aussi bien dans le suivi des indicateurs quantitatifs5 que dans la 

qualité des interventions et dans les retours positifs des publics touchés :  

« Honnêtement, si je regarde 2017-2022, on est bien au-delà de ce qu’on espérait en termes d’impact, 

indicateurs de résultats atteints très largement. Ces dernières années, on a fait un saut qualitatif plus 

que quantitatif. » 

 

Au niveau des interventions dans le monde scolaire et auprès du grand public, les partenaires du programme 

se montrent disponibles pour répondre aux sollicitations des publics-cibles et ce de manière efficace : 

adéquation des contenus/formes proposés au niveau des publics-cibles, qualité des interventions (expertise 

pointue, supports, intervenants), partage d’informations, sensibilisation, pédagogie, mise en 

débat/question… 

Ils parviennent à mettre en place une offre pédagogique et des stratégies de plaidoyer d’autant plus 

efficaces qu’ils ne se positionnent pas dans une dynamique militante et idéologique mais au contraire 

n’hésitent pas à ouvrir le débat à d’autres acteurs et à co-construire avec leurs publics-cibles.  

Pour les acteurs-relais, le travail en plateforme du CNCD-11.11.11 est essentiel et permet de consolider 

l’impact des actions des différents membres par le renforcement de leurs compétences mais également en 

augmentant leur visibilité et en leur permettant de coordonner leurs discours. Le fait de pouvoir s’appuyer sur 

 

 
5 Voir l’analyse détaillée des indicateurs de suivi (Annexe 5.3) 
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l’expertise forte des autres membres du programme commun (CETRI et LMSF), est également un élément très 

important pour le renforcement de la maitrise des ODD par les autres membres du CNCD-11.11.11 et par la 

coupole elle-même. Ainsi, l’apport du CETRI est très significatif en termes d’analyse : la spécificité de 

l’approche, la prise en compte particulière du point de vue du Sud dans les analyses constituent une plus-

value qui est souvent mise en évidence par les acteurs-relais et qui est relayée au sein des réseaux. Quant 

au LMSF, l’apport en formation et en accompagnement des organisations (5 par an en moyenne) constitue 

une contribution très significative du programme à la prise en compte par les acteurs-relais de la thématique 

transversale genre dans leurs pratiques.  

« Leur ligne politique est bonne : ils analysent bien les problèmes avec des solutions qui peuvent 

paraitre radicale mais leur positionnement est bon. Ils apportent beaucoup, des référents 

incontournables… on a confiance dans leur expérience et ça c’est très important ». 

 

En ce qui concerne les actions de plaidoyer, la capacité du CNCD-11.11.11 à suivre non seulement l’agenda 

politique (suivi des dossiers, quand s’adresser à qui de manière stratégique) mais également le jeu politique 

(comment amener les différents partis à réfléchir sur une question, quelles sont les sensibilités des uns et des 

autres, comment amener les arguments en faveur des propositions que défendent les OSC) sont des atouts 

indéniables. En outre, la capacité de produire des notes répondant aux besoins des décideurs (analyse 

pointue comprenant un historique, le cadre légal… mais aboutissant à des recommandations concrètes), 

permet une appropriation efficace et rapide par les publics touchés de ces positions et points de vue 

proposés et soutenus par les trois partenaires de ce programme.   

Quelques limites concernant l’efficacité des actions menées peuvent être cependant pointées :  

- La nécessité de rester attentif à la forme des outils/publications et à la complexité des informations 

dispensées. Un support plus court, plus direct et de facto plus abordable permet parfois de rendre les 

messages d’autant plus efficaces. Cette "simplification" doit malgré tout reposer sur des analyses 

approfondies et n’est possible que dans le cas d’une relation de confiance entre les émetteurs et 

leurs destinataires. 

- La complexité des enjeux soulevés avec l’interconnexion de très nombreuses dimensions, peut rendre 

moins compréhensible ceux-ci pour les différents publics visés qui seront alors moins sensibles à cette 

cause.  

- Le contexte politique et économique global a une très grande influence sur l’efficacité en termes de 

plaidoyer. Dans un contexte favorable, celui-ci sera bien reçu mais au contraire, la réticence du 

monde politique lui-même et du monde économique, les restrictions budgétaires, les compositions 

gouvernementales, etc. peuvent en amoindrir les effets.  

- La tendance à se diriger vers des publics déjà sensibilisés ou des décideurs politiques « convaincus » 

est un risque auquel il y a lieu d’être attentif de manière constante. L’efficacité de l’action de 
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plaidoyer pourrait toujours être renforcée si l’ensemble des décideurs politiques (tous partis 

confondus) pouvaient être atteints avec la même intensité et pouvait disposer de l’ensemble des 

informations et propositions défendues par les acteurs du programme. Les documents de plaidoyer 

(études, notes politiques, mémorandums, etc.) sont systématiquement envoyés à tous les partis 

politiques. Au cours du programme, un processus d’amélioration des publications a été mené pour 

s’assurer qu’elles s’adressent au maximum aux responsables politiques « ambivalents » plutôt qu’aux 

« convaincus ». Une attention particulière est portée à maintenir le contact avec tous les partis 

francophones, malgré certaines divergences. Cette évolution est à poursuivre et renforcer, tenant 

compte du fait que les partis politiques « moins convaincus » sont a priori peu perméables aux 

positions défendues par le programme. 

Au niveau du volet Sud, l’équipe d’évaluation a plus de difficulté à se prononcer sur l’atteinte des résultats. 

D’une part, les indicateurs de suivi sont parfois manquants, d’autre part, les entretiens qualitatifs réalisés dans 

ce cadre sont relativement peu nombreux.  

Nous observons globalement un retour positif de la part des partenaires Sud qui estiment avoir réellement 

été renforcés dans leurs propres compétences et soutenus dans leurs missions :  

 « Nous fonctionnons maintenant comme des organismes vivants ». « Le programme est venu 

réellement nous appuyer dans le travail que nous faisons en faveur des communautés locales sur la 

question de l’exploitation des ressources. » 

Toutefois, ils déclarent également que si une bonne dynamique s’est installée, avec des résultats concrets 

atteints au niveau du plaidoyer, en gain de légitimité, consolidation des réseaux, etc. Il s’agit également 

d’un processus long qui nécessite encore d’être prolongé dans le temps. Certaines difficultés peuvent ainsi 

être soulevées :  

- La taille des territoires concernés qui, notamment en RDC, rend parfois difficile la mobilisation de tous 

les acteurs de terrain et les rencontres « physiques ».  

- L’apport financier sur base annuelle qui rend difficile la projection et la planification sur le long terme. 

- Le fait que le CNCD-11.11.11 et LMSF ne disposent pas de représentants permanents sur place et que 

les contacts se réalisent donc à distance ou à l’occasion de missions ponctuelles.  

- L’emprise importante des entreprises privées sur le contexte dans lequel évoluent les populations en 

RDC, avec un pouvoir étatique plus faible et changeant : 

 « Les sociétés, quand ils estiment que les actions que nous menons vont en leur défaveur, on 

vit des moments de tension ».  

Sources de vérification : 

- Suivi des indicateurs DGD  
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- Scores de performance – Rapports annuels  

- Entretiens publics-cibles : enseignants, acteurs-relais, décideurs politiques  

- Entretiens permanents 

- Entretiens partenaires locaux : RDC 

 

Le programme rencontre les indicateurs définis au départ 

Questions d’évaluation et critères de 

jugement 
Constats  

 

a) Les indicateurs des différents 

objectifs spécifiques ont-ils été 

rencontrer ? 

b) Comment expliquer les éventuelles 

différences ? 

 

Echelle d’appréciation 

4 Excellente/très bonne performance 

(Volet Nord) 

3 Suffisant/Bonne performance 

2 Insuffisant/performant avec les 

problèmes (Volet Sud) 

1 (très) mauvaise/grande difficulté 
 

Si certains indicateurs de résultat peuvent être considéré comme perfectibles (notamment en ce qui 

concerne un apport en termes qualitatifs, l’ajout de certaines dimensions non prises en compte, etc.), ils 

permettent, dans l’ensemble, de juger plutôt correctement de l’atteinte des résultats.  

Avant tout, afin d’appréhender les résultats en termes d’atteinte des indicateurs, il nous faut relever les points 

d’attention suivants concernant leur suivi :  

- Le fait que les données étudiées soient manquantes pour 2021 peut dans certains cas avoir un 

impact sur l’atteinte du résultat. 

- Nous constatons un impact très clair de la crise du Covid-19 sur le déroulement des activités. 

Toutefois, malgré cette baisse dans les activités, l’évaluation ne constate que rarement un effet 

négatif en ce qui concerne l’atteinte de l’indicateur-cible à proprement parler.  

- Souvent, les cibles visées à échéance de 3 ans et 5 ans sont des données cumulées, ce qui n’est 

pas toujours précisé dans la définition de l’indicateur.  

- Les indicateurs genre n’ont généralement pas un lien direct avec les résultats.  

- On observe une faiblesse générale dans le suivi des indicateurs des OS Sud (en comparaison des 

OS Nord) avec des données manquants6 ou des commentaires trop généraux qui ne permettent 

pas toujours une mesure effective du résultat. 

 

Comme pour l’analyse de l’atteinte des résultats escomptés, ici aussi, les indicateurs non-atteints concernent 

uniquement les objectifs spécifiques du Volet Sud :  

• OS1 - R13 : Le personnel enseignant, le monde de la recherche et les élèves de l'enseignement 

supérieur sont soutenus dans leurs études, leurs activités et leurs travaux liés aux ODD. 

 

 
6 OSC1 (+ R2, R5, R7), OSC2 (+ R1 à R4), OSC3 (+ R1 à R4), OSS1(+ R1, R3), OSS2 R1, OSS2 R3, OSS3 R2, OSS3 R3 
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• OS C1 - R5 : (ANPC) : L’Académie Nationale Paysanne au Congo a contribué à professionnaliser et 

autonomiser les femmes paysannes et à améliorer leur position au sein des Organisations 

Paysannes intégrantes d’Agricongo.  

• OS C1 - R6 : (ANPC) : Les bonnes pratiques et connaissances en genre ont contribué aux plaidoyers 

pour l’accès et contrôle des ressources des femmes paysannes et l’intégration de la dimension 

genre au sein des OP d’Agricongo. 

• OS S1 - R2 : Les initiatives en cours développées par 500 femmes dans les localités cibles sont 

renforcées par de nouvelles activités de diversification. 

• OS S1 - R4 : Les capacités d'adaptation et de résilience des hommes et des femmes face au 

changement climatique et à la dégradation des écosystèmes sont renforcées.  

• OS S2 - R4 : Les capacités d'adaptation, mitigation et de résilience des hommes et des femmes 

face au changement climatique et à la dégradation des écosystèmes sont renforcées (?). 

• OS S3 - R1 : Le RAAG7 est fonctionnel et permet un échange d’information, d’expertise, d’outils et 

de bonnes pratiques en genre entre les différents acteurs de développement. 

Pour ces différents OS sud, l’évaluation a pu constater que le programme n’a pas pu rencontrer jusqu’ici les 

indicateurs définis au départ (sur base des données disponibles). 

Par ailleurs, et inversement à ce qui est constaté pour le volet Sud, l’évaluation met en évidence des écarts 

significatifs entre les cibles visées et les indicateurs atteints au niveau de nombreux résultats du Volet Nord. 

Les niveaux des indicateurs visés au moment du démarrage du programme sont bien souvent très en deçà 

des résultats finalement obtenus. Cet écart vient principalement du fait qu’au moment du calibrage des 

cibles, celles-ci ont été fixées sur base des données récoltées lors du programme précédent. Il n’était pas 

possible alors de prévoir l’engouement qui a eu lieu autour de « la vague climat ». Le CNCD-11.11.11 étant 

l’une des principales organisations qui a traité de ce sujet, son personnel et ses membres étant des chevilles 

ouvrières du mouvement plus global qui s’est mobilisé autour de la justice climatique, cette implication et 

cette visibilité ont fortement impulsés plusieurs indicateurs à la hausse concernant la sensibilisation et le 

plaidoyer.   

Sources de vérification : 

- Suivi des indicateurs DGD  

- Scores de performance – Rapports annuels 

 
Le programme obtient des résultats inattendus 

Questions d’évaluation et critères de 

jugement 
Constats  

 
Plusieurs résultats inattendus ont pu être identifiés par l’évaluation. 
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a) Y-a-t-il des résultats du programme 

auxquels on ne s’attendait pas ? 

Lesquels ? 

b) Quelles sont les facteurs explicatifs 

de ces résultats inattendus et 

pourquoi n’a-t-il pas été possible de 

les prévoir ? 

 

A la suite des défaillances en termes de gouvernance révélées au sein de l’ONG britannique Oxfam UK en 

février 2018, il y a eu un véritable questionnement en interne sur la question de l’intégrité dans les ONG de 

coopération au développement. Dans ce cadre, LMSF a été amené à répondre à pas mal de demandes, 

qui n’étaient pas attendues puisqu’il s’agissait de problématiques considérées comme allant de soi dans 

les ONG de développement.  

 

Au Nord 

Le travail qualitatif mené par les organisations, couplé à un contexte politique favorable (participation 

gouvernementale de partis plus sensibles aux questions relatives au développement) a renforcé leur 

légitimité et a fait d’eux des acteurs sollicités non seulement par des parlementaires et députés mais 

également par des membres de l’exécutif et par l’administration (notamment au niveau du CNCD-11.11.11 

mais également du CETRI) 

En plus d’une stratégie de diffusion via les réseaux sociaux, le contexte des marches climatiques a donné 

une belle visibilité au CNCD-11.11.11 et créé un réel engouement pour les outils pédagogiques proposés, 

notamment les mallettes pédagogiques dont les stocks ont même été épuisés.   

 

Au Sud  

Vu les enjeux de l’heure en RDC par rapport au processus électoral et à la violation des droits humains, 

certaines activités en plus de celles programmées dans le cadre de ce programme ont été réalisées en 

synergie avec d’autres organisations partenaires et organisations locales. 

Sources de vérification : 

- Entretien acteurs-relais 

- Entretiens permanents  

- Leçons apprises – Rapports annuels 

3.3. Efficience 

Le programme utilise les moyens les plus adéquats pour atteindre ses résultats 

Questions d’évaluation et critères de 

jugement 
Constats  

 

a) Quels sont les moyens utilisés par le 

programme pour atteindre ses 

résultats ? 

b) Sont-ils les plus opportuns ? Quels 

autres moyens auraient pu être 

utilisés ? 

 

Les moyens utilisés par le programme pour atteindre ses résultats sont, comme nous l’avons vu, relativement 

efficaces mais sont également opportuns en termes d’efficience.  

Tout d’abord, le travail en plateformes a énormément de sens au niveau de l’efficience. Il permet de fédérer 

des positions communes et, même si celles-ci sont parfois plus ou moins lissées pour convenir à toutes et tous, 

elles permettent de porter d’autant plus haut et dans des sphères d’autant plus étendues les revendications 

concertées. Les groupes de travail sont par ailleurs très souples et à géométrie variable. Ils peuvent facilement 

s’organiser autour d’une thématique, même temporaire, afin d’en discuter, d’échanger des informations et 
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Echelle d’appréciation 

4 Excellente/très bonne performance 

3 Suffisant/Bonne performance 

2 Insuffisant/performant avec les 

problèmes 

1 (très) mauvaise/grande difficulté 
 

d’unir les expertises des organisations du programme, soit entre elles soit avec d’autres le plus souvent. Le 

travail en plateformes permet également de renforcer la présence des OSC du programme au niveau des 

réseaux européens et internationaux quand de nombreuses décisions ne dépendant maintenant pas ou plus 

uniquement du niveau fédéral ou régional.  

La communication large, notamment vers le grand public du CNCD-11.11.11, que ce soit via les réseaux 

sociaux ou par sa visibilité dans les médias a également tout son sens. Il est par ailleurs important que celle-

ci continue à s’adresser à toutes et tous afin que tout le monde se sente concerné par les sujets évoqués. 

Dans ce sens, un travail fouillé et de qualité, même s’il peut parfois paraitre peu efficient, est fondamental et 

doit permettre de construire des outils de communication au contenu pointu mais tout de même vulgarisé, 

aéré, agréable à lire… afin de toucher un large public et d’avoir une véritable influence sur les débats de 

société. 

Finalement, l’efficience de l’offre de formation est elle-même complétée et renforcée par le partage d’outils 

et d’informations sur les sites internet. Ces derniers permettent de très rapidement voir ce qui est fait comme 

publication, ce qui est (ré)utilisable et de disposer en téléchargement libre d’outils pertinents, facilement 

appropriables par d’autres, même sans formation préalable. Il faut toutefois rester attentif à ce que ces outils 

digitaux ne remplacent pas totalement l’offre « physique » afin de ne pas exacerber le problème de la 

fracture numérique.  

En ce qui concerne le volet Sud, l’évaluation a pointé la pertinence de renforcer les acteurs de terrain 

existant, cette démarche est d’autant plus efficiente qu’elle concerne le renforcement de réseaux qui 

auront eux-mêmes un impact sur leurs propres organisations membres.  Pointons toutefois la difficulté déjà 

évoquée d’être efficace à long terme lorsque les financements reçus le sont sur base annuelle (difficulté à 

stabiliser les sources de financement), ce qui peut avoir un effet négatif sur l’efficience de la contribution 

(activités interrompues et puis relancées en fonction des incertitudes de financement, nécessitant alors de 

répéter des initiatives ou actions déjà réalisées dans le passé).  

Sources de vérification : 

- Entretiens publics-cibles : enseignants, acteurs-relais, décideurs politiques  

- Entretiens permanents  

- Entretiens partenaires locaux 

- Analyse documentaire : Programme, Rapports d’activités 

 
La réalisation du programme s’est faite sur base d’un rapport coût/bénéfice avantageux 

Questions d’évaluation et critères de 

jugement 
Constats  

 

a) Quel est le rapport coût/bénéfice du 

programme réalisé ? 

Il y a un sentiment global au sein des équipes des organisations menant ce programme d’être globalement 

très efficients et peu de pistes d’amélioration sont finalement évoquées par les parties-prenantes sur ce point. 

De manière générale, l’efficience semble moins à renforcer par des moyens financiers supplémentaires que 
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b) Quels facteurs permettraient 

d’améliorer ce rapport ? 

 

Echelle d’appréciation 

4 Excellente/très bonne performance 

3 Suffisant/Bonne performance 

2 Insuffisant/performant avec les 

problèmes 

1 (très) mauvaise/grande difficulté 
 

par des aspects de gestion de ressources humaines : ne pas s’éparpiller, gestion de grosses équipes, temps 

de déplacement important en dehors de Bruxelles,… 

L’inscription de l’action des organisations mettant en œuvre le programme dans le temps leur permet de 

développer des stratégies à long terme et d’être reconnues comme des acteurs référents dans leur domaine. 

Ceci rend leurs interventions d’autant plus efficientes : du fait de leur notoriété grandissante, du 

développement de leur expertise et de la reconnaissance de leur légitimité sur le long terme, ils parviennent 

à engranger beaucoup de résultats avec finalement peu de moyens. La capitalisation de l’expertise de ces 

trois organisations sur la durée renforce sensiblement leur efficience.  

Quelques facteurs qui permettraient d’augmenter encore cette efficience peuvent toutefois être évoqués. 

La plupart étant déjà mis en œuvre mais auxquels il faut rester attentif :  

- Le lien direct pour le plaidoyer, les campagnes mais également pour le travail en réseau, avec ce 

qui fait l’actualité du moment. 

- La nécessité de ne pas s’éparpiller entre de trop nombreux combats sur de trop nombreuses 

thématiques : Développer des stratégies de plaidoyer et de communication sur le long terme, sur 

des sujets qui viennent se renforcer les uns les autres, et ce tout en restant tout de même attentif à 

l’actualité politique pour bien rester actuel et pertinent.   

- La bonne gouvernance au sein de la coupole du CNCD-11.11.11 qui incite à une plus grande 

motivation et participation des membres. 

- Piste : au-delà du travail en réseau, le CNCD-11.11.11 pourrait partager son expérience en termes 

de stratégie de plaidoyer (monitoring travaux parlementaires, suivi, à qui s’adresser, etc.) mais 

également pousser ses membres à se coordonner entre eux aussi, sans que cela ne doit 

spécialement passer par les plateformes et la coupole. 

Sources de vérification : 

- Entretiens permanents 

- Analyse documentaire : Scores de performance, budget programme 

3.4. Impact 

Des impacts à long terme au-delà de la sphère d’influence sont identifiables 

Questions d’évaluation et critères de 

jugement 
Constats  

 

a) Quels sont les impacts à long termes 

induits par le programme ? 

Comme pour l’ensemble des interventions d’ONG, il est extrêmement complexe d’imputer un impact à 

une action en particulier. En outre, ce critère illustrant les conséquences à long terme des interventions est 

influencé par une multitude de facteurs parmi lesquelles il s’agit d’isoler l’influence de l’action évaluée. 

Comme aiment souvent se le répéter les responsables d’organisations :  

« On plante des graines, on voit revenir le public ».  
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b) Quelles complémentarités avec 

quels autres acteurs induisent ces 

impacts ? 

 

Echelle d’appréciation 

4 Excellente/très bonne performance 

3 Suffisant/Bonne performance 

2 Insuffisant/performant avec les 

problèmes 

1 (très) mauvaise/grande difficulté 
 

 

Certains indices de l’impact des actions entreprises par les membres du consortium peuvent toutefois être 

mis en avant.  

- Les retours positifs des publics-cibles touchés qui se considèrent globalement renforcés dans leurs 

compétences à propos des ODD, avec un sentiment de réelle progression et de connaissance 

approfondie. 

« Forcément, notre impact sur la réalisation des ODD à l’échelle planétaire est minime (…) mais on touche 

du doigt le fait que le programme commun consolide les capacités d’analyse de nos publics, a des impacts 

politiques… on engrange, on voit les effets positifs : on touche les publics visés, on contribue à leur 

sensibilisation, à améliorer le niveau de connaissance, on a une influence sur les votes. » 

 

- Les sollicitations de ceux-ci sur le long terme (aussi bien dans le monde scolaire que par les 

décideurs politiques) mettent en évidence l’intérêt et la satisfaction du public ciblé par rapport à 

l’offre proposée par le programme. 

- Même si elle ne peut leur être imputée seule, et est favorisée par un contexte favorable et les 

forces politiques en présence, la prise en compte de différentes revendications soutenues par les 

partenaires en termes de plaidoyer est un indice concret de l’impact du programme. Ainsi, 

certaines propositions du CNCD-11.11.11 se sont directement retrouvées dans les accords de 

majorité :  

 « Quand on lit les accords de majorité, on sent vraiment notre patte (balises sur le commerce, climat 

comme colonne vertébrale). Certaines phrases sont même reprises telles quelles dans les accords de 

gouvernements ».  

 

- Les indicateurs relatifs au nombre de passages en presse qui sont une preuve supplémentaire de la 

reconnaissance des trois partenaires et de la prise en compte des thématiques qu’ils portent dans 

l’espace public.  

- Pour les partenaires locaux au Sud, une reconnaissance de leur légitimité en tant qu’acteurs, qui 

s’accompagne de réalisations concrètes au niveau du plaidoyer politique ainsi que leur 

renforcement de capacités dans ce domaine illustre aussi cet effet.  

 

En outre, la nature même du CNCD-11.11.11 en tant que coupole et le profil très spécifique du CETRI et du 

LMSF focalisés respectivement sur le point de vue des acteurs du Sud et la thématique transversale genre 

induit une complémentarité particulière avec les autres acteurs de la coopération belge en matière 

d’impact. D’une part, la présence d’une majorité des acteurs de la coopération non gouvernementale au 

sein de la coupole et le travail en réseaux et plateformes qui y est développé, induit une multiplication des 

effets : des positions élaborées au sein de ces plateformes sont souvent non seulement portée par la coupole 

mais aussi parallèlement par les membres à l’adresse des mêmes institutions et publics cibles que la coupole 

mais également à l’adresse d’institutions et publics différents. D’autre part les apports spécifiques et denses 
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en contenu et en analyse du CETRI et du LMSF sont utilisés par d’autres acteurs de la coopération belge pour 

mener leurs actions, ces outils multipliant et renforçant l’impact de ces actions. 

Sources de vérification : 

- Entretiens permanents 

- Entretiens parties-prenantes  

 

Des éléments particuliers du programme renforcent son impact 

Questions d’évaluation et critères de 

jugement 
Constats  

 

a) Quels sont les facteurs, acteurs qui 

facilitent, renforcent, stimulent ces 

impacts à plus long termes ? 

b) Quelles mesures sont à suggérer 

pour renforcer l’effet de ces 

facteurs/acteurs ? 

 

Les facteurs stimulant ces effets à long termes portent 1) sur la qualité des interventions proposées : 

propositions aux décideurs politiques argumentées, finesse des analyses, outils pédagogiques actifs, 

stimulants et adaptés aux publics,  formations non exagérément théoriques mais au contraire axées sur 

l’expérimentation, etc. ; 2) sur la longévité des partenariats développés qui permettent d’avoir un impact 

non seulement sur les publics-cibles au moment de l’intervention mais également sur les structures elles-

mêmes à plus long terme (par exemple, impact sur le corps enseignants, les démarches qu’il entreprend, la 

pédagogie qu’il met en place, etc.) ; 3) sur les plateformes de collaboration et les réseaux entre OSC qui 

permettent une forte capitalisation, un partage d’expériences et un rayonnement d’autant plus important :  

« Ce qui fonctionne vraiment bien, c’est de jouer notre rôle de coupole : faire se parler entre elles les 

organisations membres et les acteurs externes, ça donne un sentiment de reconnaissance et de 

l’ampleur aux campagnes (qui se décentralisent d’autant mieux au niveau régional) et permet de 

toucher un public plus large ». 

 

De manière générale, pointons l’importance, en termes d’impact, de travailler sur des publics différents mais 

complémentaires et sur plusieurs niveaux afin de faire bouger les lignes de la société dans son ensemble. A 

ce propos, certaines mesures, déjà prises ou nouvelles, peuvent être suggérées pour renforcer d’autant plus 

l’impact des partenaires.  

- OS 1 : Développer des partenariats non seulement avec les enseignants mais également et de 

manière plus systématique avec les institutions. Ce qui permet de diffuser l’offre pédagogique de 

façon encore plus large et peut-être de toucher des filières ou domaines d’étude vers lesquels on 

n’aurait pas été de façon naturelle.  

- OS2 : Renforcer la diffusion d’informations mais également les partenariats et collaborations avec 

d’autres types d’acteurs tels que les entreprises, le monde économique, les mouvements sociaux et 

réseaux qui y sont rattachés (même informels), … d’autant plus que le contexte est actuellement 
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plutôt favorable à la promotion des ODD avec une prise de conscience relativement large de leurs 

enjeux.    

- OS3 : Non seulement soutenir les membres de la coupole en termes de plaidoyer (plateformes, suivi 

des calendriers politiques, etc.) mais également leur donner plus encore les outils méthodologiques 

de façon qu’ils puissent eux-mêmes renforcer leurs capacités en la matière : pas seulement faire 

avec eux, mais les autonomiser dans ce sens. 

- Volet Sud : Voir comment faire fonctionner l’accompagnement (connaissance du terrain) pour un 

suivi de proximité, régulier (délégué, agent, etc. sur place) car à distance, il faut parfois beaucoup 

d’échanges pour faire comprendre le contexte du terrain. 

 

A contrario, certains facteurs peuvent venir amoindrir l’impact des actions des partenaires du programme. 

Ce sont des éléments de risque qu’il y a lieu de surveiller et/ou d’atténuer. Il s’agit de facteurs internes :  

- Un déséquilibre de l’ancrage territorial à surveiller : si le travail en milieu scolaire et au niveau des 

acteurs- est relativement réparti géographiquement pour le CNCD-11.11.11, le travail en réseaux et 

plateformes et le travail de plaidoyer de la coupole ainsi que le travail de formation et 

d’accompagnement organisationnel de LMSF  se concentrent logiquement beaucoup plus au 

niveau de Bruxelles (CNCD-11.11.11 et LMSF) : l’enjeu continue à être de développer les moyens de 

faire percoler au maximum les acquis de ces activités plus centralisées vers les acteurs provinciaux 

des organisations (animateurs régionaux ou locaux, autorités publiques locales, etc.). 

- Des réseaux de volontaires vieillissant et l’enjeu de la mobilisation des jeunes (et moins jeunes) non 

seulement de façon ponctuelle autour d’une thématique ou à l’occasion d’une campagne, mais 

également sur le long terme. 

- Le fait de travailler en vase clôt, avec généralement une population déjà convaincue (grand public, 

acteurs-relais, plaidoyer) au détriment de publics plus orphelins (publics défavorisés, catégories 

d’âge moins sensibles).  

- Le fait de ne parfois pas être assez incisif (car en contradiction avec les pratiques de bienveillance 

et de co-construction). 

- Les collaborations multilingues relativement peu développées, que ce soit au niveau belge ou à 

l’international, et qui permettraient d’augmenter la visibilité et donc l’impact des actions entreprises. 

 

Mais également de facteurs externes :  

- Le contexte politique et social global avec la polarisation des opinions, la montée des extrêmes, la 

montée de la violence, etc. en Belgique. 

- Le contexte politique local et l’instabilité institutionnelle en RDC (état fragile, importance du secteur 

privé…). 
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- Des moyens de communication (presse et réseaux sociaux) privilégiant des messages de plus en plus 

courts et ne permettant pas de présenter la complexité des enjeux sous-jacents. 

- Les conditions de travail et plus globalement de vie en société qui ont été fortement impactées par 

la pandémie : mise en place du distanciel, perte des liens sociaux, difficulté à occuper l’espace 

public, désorganisation dans les écoles, etc.  

- La nécessité de disposer de ressources financières de façon autonome (par des activités 

économiquement viables, des partenariats de long terme,…) pour les partenaires Sud, afin de ne 

pas dépendre uniquement des apports des ONG.  

Sources de vérification : 

- Entretiens publics-cibles : enseignants, acteurs-relais, décideurs politiques  

- Entretiens permanents 

- Entretiens partenaires Sud  
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3.5. Durabilité  

Le programme induit des effets à long terme au-delà de sa durée de financement 

Questions d’évaluation et critères de 

jugement 
Constats  

 

a) En quoi les effets du programme se 

prolonge au-delà de la durée de son 

financement ? 

b) Quels sont les facteurs qui 

permettent de renforcer la durabilité 

de ses effets ? 

 

Echelle d’appréciation 

4 Excellente/très bonne performance 

3 Suffisant/Bonne performance 

2 Insuffisant/performant avec les 

problèmes 

1 (très) mauvaise/grande difficulté 
 

Les effets du programme perdurent au-delà de celui-ci dans la mesure où la plupart des actions menées 

attachent une grande importance au renforcement des capacités des publics-visés. Non seulement, les 

membres du consortium cherchent à les alimenter mais en renforçant leurs propres capacités de réflexion, 

de mise en réseau et d’action, ils permettent aux différents publics de continuer leur action sur le terrain (aussi 

bien les citoyens que les autres organisations et réseaux) par la suite7.  

« Au niveau du contenu qu’on reçoit du CNCD, c’est une capacité qui nous renforce individuellement 

et que l’on intègre dans notre pratique professionnelle quotidienne, donc ce que l’on a reçu on va le 

conserver, l’utiliser bien au-delà du programme. » 

 

Au niveau des décideurs politiques, le programme aura des effets sur le long terme dans la mesure où il réussit 

à produire un impact sur le cadre politique lui-même (notamment les accents du plaidoyer qu’on retrouve 

dans les accords de gouvernement, dans les programmes des partis politiques, dans les décisions des 

politiques locales, etc.). Ces contenus de plaidoyer et de mobilisation qui percolent dans des programmes 

et/ou décisions politiques ont dès lors de forte probabilité de perdurer au-delà de la durée du programme.  

 

Finalement, pointons aussi, qu’au-delà de leur durée de vie initiale, certaines campagnes annuelles 

perdurent par elles-mêmes ou sont prolongées, grâce aux groupes de travail qui se sont constitués et/ou aux 

citoyens eux-mêmes qui, interpellés, se sont approprié le sujet.  

Toutefois, certains risques peuvent être pointés en termes de durabilité.  

Premièrement, la qualité de l’expertise développée par les différents partenaires, mais également leur 

impact potentiel découlant de leur inscription dans des réseaux, est fortement liée à la qualité et à la 

personnalité des travailleurs des organisations membres du consortium (CNCD-11.11.11, CETRI et LMSF). Il est 

donc particulièrement important de lutter contre le turn-over ou du moins, de trouver les outils permettant 

une transmission et un renforcement en interne des équipes sur le long terme :  

 

 
7 Une spécificité du volet Sud est que chaque programme s’attache à une certaine zone d’intervention, avec certains moyens mais que la récurrence des thématiques traitées 

demande une intervention de terrain d’autant plus longue.  
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« Peut-être qu’un des facteurs facilitateurs pour cette réussite, c’est l’âge, la longévité, la stabilité de 

l’équipe du CNCD : ils ont plus de maturité, plus d’expérience, plus d’expertise que 11.11.118 où la 

rotation est plus importante et dont l’équipe est plus jeune, composée de plus de starters. » 

 

Deuxièmement, afin de continuer à avoir un impact durable dans le temps, tous les acteurs de la 

coopération sont fortement mais inégalement dépendants des subventions (aussi bien pour le volet Nord 

que pour le volet Sud) qui eux-mêmes dépendent du contexte social et de la médiatisation des questions 

traitées. Le risque quant à la durabilité de leurs actions dans le temps touche donc à la question des pertes 

de financement. Ce risque est d’autant plus important qu’en cas de baisse des moyens, les réseaux, alors 

qu’ils sont des lieux hautement importants en termes de durabilité, risquent d’être les premiers déforcés car 

chaque organisation ou acteur qui participe à ces réseaux aura probablement tendance à se concentrer 

sur son core business et à y faire converger les moyens financiers plus limité dont il dispose.  

Finalement, il est important de noter que le critère de durabilité est à analyser dans un contexte politique et 

social plus large. Celui-ci est actuellement plutôt favorable en Belgique, et est, en partie, le résultat de 

longues années de travail du secteur, mais pas uniquement. Le risque d’un retour à un contexte moins 

favorable au début du prochain programme (en 2024) est à ne pas perdre de vue. Pour le volet Sud, il 

continue à dépendre de la stabilité institutionnelle des pays d’intervention et au respect des lois et du cadre 

légal.  

Sources de vérification : 

- Entretiens publics-cibles : enseignants, acteurs-relais, décideurs politiques  

- Entretiens permanents  

- Entretiens parties-prenantes 

- Entretiens partenaires locaux  

- Analyse documentaire : Rapports annuels (leçons apprises et scores de performance) 

 

Le programme a pris des mesures pour garantir sa durabilité institutionnelle, organisationnelle et/ou financière 

Questions d’évaluation et critères de 

jugement 
Constats  

 

 

8 11.11.11 est la coupole des ONG et OSC néerlandophones de développement.  
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a) Quelles sont les mesures prises par le 

programme afin de garantir, 

renforcer sa durabilité 

(institutionnelle, organisationnelle et 

financière) ?  

b) Quelles complémentarités internes 

ou externes sont à rechercher afin 

de renforcer cette durabilité ? 

 

Echelle d’appréciation 

4 Excellente/très bonne performance 

3 Suffisant/Bonne performance 

2 Insuffisant/performant avec les 

problèmes 

1 (très) mauvaise/grande difficulté 
 

L’attention que les partenaires attachent à la question du renforcement de capacités se traduit par différents 

moyens de travail mis en place :  

Premièrement, le travail en réseaux et en plateformes qui permet les échanges et le partage d’expertise 

entre parties-prenantes mais également la reconnaissance de ces coalitions par les acteurs institutionnels sur 

le long terme.    

Deuxièmement, les formations proposées sont directement ancrées dans une mise en œuvre pratique 

directe et concrète par les participants. Ce type d’approche a pour objectif d’installer plus durablement les 

enseignements à en tirer dans leur chef qu’une approche théorique pure. Même si cette approche 

demande plus d'investissement de la part des formateurs, elle est également plus efficace en termes 

d’intégration par les participants.  De plus, ces formations visent moins à dispenser un important volume de 

contenu qu’à nourrir la réflexion critique, d’alimenter les idées, d’analyser les discours, etc., des apports qui 

peuvent avoir plus de chance de perdurer :  

« On ne donne pas que des contenus mais des grilles de lecture, on espère que ça permet une 

inscription dans la durée ».  

Et les outils sont pensés pour être directement réutilisables et adaptables par ceux qui se les approprient. Les 

formats internet permettent d’y avoir accès à l’envie.  

Troisièmement, les partenariats développés le sont sur du long terme, ce qui permet aux partenaires 

d’apprendre à se connaître et à compter les uns sur les autres dans leurs champs d’expertise réciproques, 

de tisser des relations de confiance qui facilitent des collaborations régulières et répétées.  

 

Quelques pistes à initier ou renforcer peuvent être évoquées quant au renforcement de la durabilité des 

actions entreprises :  

- La pertinence à travailler non seulement avec des personnes mais également avec des 

structures de façon plus large. 

- Réfléchir à la pérennité des groupes de travail, notamment ceux qui se sont constitués autour 

d’un enjeu particulier, lié à un contexte particulier. Comment faire pour que les plateformes 

puissent continuer à exister tout en élargissant leur champ d’influence et en y intégrant d’autres 

acteurs, d’autres mouvements ?  

- Diversifier les formes pour tout ce qui touche à la sensibilisation, afin d’ouvrir des collaborations 

avec d’autres intervenant.e.s pour toucher un public plus large et plus diversifié.   

Sources de vérification : 

- Entretiens publics-cibles : enseignants, acteurs-relais, décideurs politiques  

- Entretiens permanents  
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- Entretiens parties-prenantes 

- Entretiens partenaires locaux  

- Analyse documentaire : Rapports annuels (leçons apprises et scores de performance) 

 

3.6. Synergies et complémentarités 

Le programme induit des synergies entre les trois OSC membres du consortium 

Questions d’évaluation et critères de 

jugement 
Constats  

 

a) Quelles sont les complémentarités et 

synergies entre les 3 OSC membres 

du consortium qui ont été induites 

par le programme ? 

b) Quels sont les facteurs qui favorisent 

ces synergies et complémentarités ? 

 

Echelle d’appréciation 

4 Excellente/très bonne performance 

3 Suffisant/Bonne performance 

2 Insuffisant/performant avec les 

problèmes 

1 (très) mauvaise/grande difficulté 
 

Il existe une réelle complémentarité entre les trois partenaires du programme. Chacun développe son propre 

champ d’expertise et contribue ainsi à l’atteinte d’un objectif général commun (promotion des ODD) tout 

en évitant au maximum les doubles emplois. L’expertise pointue du CETRI et de LMSF viennent renforcer le 

discours de plaidoyer et de mobilisation du CNCD-11.11.11, quand ce dernier apporte une plus-value au 

niveau de la stratégie politique et de la visibilité des thématiques portées.  

« En termes de renforcement de capacité et de mise en réseau, le CNCD-11.11.11 permet vraiment 

d’avoir des collaborations très pertinentes et apporte une grande plus-value. S’il n’existait pas, on 

devrait le faire nous-mêmes et nous n’avons pas les ressources pour ça. On a toujours besoin de 

ressources pour porter les thématiques qu’on veut porter. » 

Par exemple, la charte genre du CSC Belgique gagne d’autant en visibilité grâce à la collaboration entre le 

CNCD-11.11.11 et LSMF, qui, par leur travail sur les acteurs de seconde ligne, viennent nourrir et former les 

différents membres de la coupole. Par ailleurs, plusieurs interventions politiques du CETRI se font au travers 

des structures du CNCD-11.11.11. 

 

De plus, les approches et les publics visés par les organisations qui portent le programme sont en partie 

complémentaires : le CNCD-11.11.11 se situant plus dans une logique de sensibilisation quand l’apport du 

CETRI est plus axé sur la recherche (et le monde universitaire) qui viennent soutenir les actions de 

renforcement des autres partenaires.  

 

« Il y a beaucoup d’échanges, de partage des connaissances d’essais de synergies aussi mais surtout 

coordinations d’interventions dans les thématiques, de construction d’une vision autour d’une 

complémentarité… on essaie de croiser nos différentes approches. On se nourrit mutuellement. Le 

programme commun permet d’amener des perspectives plurielles. » 
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Nous pouvons citer trois facteurs favorisant ces synergies :  

Tout d’abord, le fait que le CNCD-11.11.11, en tant que coupole, laisse une place non négligeable à ses 

partenaires, tout en insufflant une dynamique en termes de plaidoyer politique, réseautage et campagnes 

mais en leur permettant également de bénéficier de sa propre visibilité lors de ces moments particuliers :  

« Le CNCD travaille bien car il y a une bonne diffusion de l’information, il incite à la participation de tous 

dans la définition des positions. Quand le CNCD rencontre un politique : il invite les membres à participer 

à la rencontre avec lui, etc. » 

Ensuite, il est important de préciser que les partenaires partagent une même vision quant à leur participation 

à un programme commun. Il s’agit plus d’une meilleure coordination et d’une recherche de 

complémentarité entre les champs d’action des uns des autres : chacun avec ses spécificités, ses points forts 

qui ne se recouvrent pas mais se complètent. L’objectif étant d’attacher une attention particulière à la 

cohérence entre les actions des uns et des autres, sans nécessairement développer systématiquement des 

collaborations structurelles renforcées ou des actions communes.  

Finalement, il apparaît également une volonté de mutualiser les bonnes pratiques existant en termes d’outils 

de gestion, et notamment au niveau du suivi des indicateurs du programme. A ce propos, l’apport de LMSF 

en ce qui concerne le suivi de la prise en compte de la thématique genre est particulièrement important.  

 

Au niveau du volet Sud, nous pouvons souligner le fait que l’on retrouve systématiquement une attention 

portée à la thématique du genre dans les interventions du CNCD-11.11.11 auprès de ses partenaires de 

terrain.  

Sources de vérification : 

- Entretiens permanents 

- Entretiens parties-prenantes  

 

Le programme présente des synergies avec d’autres interventions 

Questions d’évaluation et critères de 

jugement 
Constats  

 

a) Quelles sont les synergies et 

complémentarités du programme 

De manière générale, les partenaires représentent une plus-value du fait qu’ils relaient, explicitent et mettent 

en avant la situation et le point de vue des populations du Sud sur les thématiques traitées, que ce soit au 

niveau de la sensibilisation ou du plaidoyer politique. Par leur expérience de terrain (ou l’expérience de leurs 
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dans le cadre des CSC Belgique, 

RDC et Sénégal ?  

b) Le programme développe-t-il des 

synergies avec d’autres OSC ? 

Favorise-t-il des collaborations entre 

acteurs non gouvernementaux, 

entre autres acteurs de la 

coopération ? 

 

Echelle d’appréciation 

4 Excellente/très bonne performance 

3 Suffisant/Bonne performance 

2 Insuffisant/performant avec les 

problèmes 

1 (très) mauvaise/grande difficulté 
 

partenaires), ils parviennent à développer des discours non pas centrés sur le contexte Belgique uniquement 

mais intégrant une dimension mondiale et attachée aux impacts sur les populations du Sud. C’est 

notamment le cas de la thématique genre qui est généralement traitée dans l’espace public de façon très 

européanocentrée.  

 

Pour ce faire, le CETRI, qui est le seul des trois partenaires à ne pas développer de volet Sud, s’appuie sur des 

collaborations rapprochées et de long terme avec de nombreuses organisations actives au Sud : 

Commission Justice et Paix, SOLSOC, Entraide et Fraternité, etc. mais également avec des centres de 

recherche universitaires au Nord et au Sud. Par la réalisation d’études avec ses partenaires, et 

l’accompagnement de la diffusion de celles-ci, des liens structurels se forment qui permettent au CETRI de 

nourrir ses activités mais aussi de toucher un public plus large (le sien et celui de ses partenaires), ce qui est 

également un avantage en termes de diffusion. 

 

Une limite importante des synergies et complémentarités qui peuvent être recherchées dans le cadre du 

CSC Belgique tient au paysage institutionnel belge qui, avec deux coupoles distinctes côté wallon et côté 

flamand, n’encourage pas particulièrement les collaborations des deux côtés de la frontière linguistique. 

Ceci est toutefois mitigé par le fait que les deux coupoles ont établi depuis de nombreuses années une 

collaboration et une concertation régulière.  

 

Il y a également toujours des pistes d’amélioration possibles en termes d’intégration et de collaboration avec 

des acteurs autres que ceux de la coopération au développement. Mais se pose la question de la 

représentation et de la prise en compte des mouvements sociaux qui ne sont parfois eux-mêmes pas du tout 

structurés.  

Sources de vérification : 

- Entretiens publics-cibles : enseignants, acteurs-relais, décideurs politiques  

- Entretiens permanents 

- Entretiens parties-prenantes 

- Entretiens partenaires Sud  
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3.7. Thématique transversale genre 

Le programme a stimulé une approche commune de la thématique genre et a favorisé des complémentarités sur cette thématique dans les interventions 

de chaque OSC, membre du programme 

Questions d’évaluation et critères de 

jugement 
Constats  

 

a) Quelle stratégie commune autour 

de la thématique transversale genre 

a-t-elle été développée ? 

b) Quelles synergies et 

complémentarités concernant 

cette thématique ont-elles été 

initiées ? 

c) Avec quels moyens et quels outils ? 

 

Echelle d’appréciation 

4 Excellente/très bonne performance 

3 Suffisant/Bonne performance 

2 Insuffisant/performant avec les 

problèmes 

1 (très) mauvaise/grande difficulté 
 

Quelle stratégie commune autour de la thématique transversale genre a-t-elle été développe ? 

• Quelle compréhension commune de la dimension genre ? 

L’intégration de la dimension de genre dans les interventions d’ECMS et de coopération au développement 

est une question complexe. Dans la mesure où il existe une variété de définitions et d’approches parfois 

même contradictoires, il est important que les partenaires d’un programme commun comme celui qui fait 

l’objet de cette évaluation développent une compréhension commune. 

Si au départ, les trois partenaires du programme commun ne se sont pas dotés d’une telle compréhension, 

du moins formellement, néanmoins, ils ont développé une base conceptuelle et opérative partagée qui n’a 

cessé de se réaffirmer tout au long de leurs échanges dans la période d’implémentation du programme 

commun. Cette base conceptuelle commune est le résultat des synergies mises en place autour des 

collaborations concrètes ainsi que par le fait que les trois partenaires de ce programme commun se 

retrouvent dans des réseaux d’OCS plus larges. Par ailleurs, le CNCD-11.11.11 et LMSF ont porté, dès 2018, le 

processus d’élaboration d’une Charte pour l’égalité de genre visant à développer une culture institutionnelle 

qui favoriserait l’égalité de genre (parité dans les instances de décision, politique de ressources humaines, 

etc…). La charte a été signée par 56 organisations de la société civile – dont les trois partenaires du 

programme commun -, pour la majorité, issues du secteur de la coopération au développement non 

gouvernementale9. Elle s’est traduite par le plan d'action genre du CNCD-11.11.11. Par ailleurs, des 

rencontres entre les responsables genre des trois partenaires du programme ont pu avoir lieu et des grilles 

d'évaluation communes ont été créées. Les concepts relatifs au genre contenus dans cette charte 

constituent depuis lors la compréhension commune des trois partenaires du programme qui visent à la 

promouvoir et à la faire partager par l’ensemble des signataires et au-delà. 

Les processus de renforcement de capacités ont été une autre occasion pour parfaire une vision commune. 

En 2020 par exemple, tous les départements du CNCD-11.11.11 ont suivi une formation de genre 

 

 
9 CNCD, LMSF, CETRI., 2019, Leçons apprises ; CNCD, 2018, Les ONGS belges s’emparent de l’égalité de genre in https://www.cncd.be/Les-ONG-belges-s-emparent-de-l 
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accompagnée par LMSF. La même année, un guide été développé pour intégrer le genre dans les pratiques 

éducatives et de mobilisation au sein des ONG.  

Il est important de souligner également que LMSF a accompagné le processus de renforcement institutionnel 

en matière de genre de 5 structures par an en moyenne et que l’OCS a par ailleurs mené de nombreuses 

formations ponctuelles auprès de membres d’autres OCS. Par ce travail avec des acteurs-relais (c’est-à-dire 

à la fois des personnes individuelles mais aussi des organisations), la contribution de LMSF à l’attention portée 

à la thématique transversale genre par les acteurs de développement peut être ainsi décuplée. 

La participation des trois ONGS au sein du Conseil consultatif « Genre et développement » offre également 

l’opportunité d’échanger et d’identifier des bases communes tout en permettant à chaque organisation de 

garder une marge de manœuvre. 

La présence parmi les partenaires du programme commun d’une ONG comme LMSF ayant une expertise 

genre avérée en lien avec toutes les thématiques du programme et ayant développé une offre de formation 

très adaptée est évidemment aussi un atout..  

Les entretiens montrent que, globalement, le programme commun a permis aux partenaires de mieux se 

connaître au niveau de cette thématique ; a généré une confiance réciproque sur l’expertise genre de 

chacune des ONGs et sur leurs choix communs et/ou spécifiques de leviers à utiliser ainsi qu’une motivation 

commune à continuer à « réfléchir ensemble » sur cette question. Néanmoins, le programme ne s’est pas 

encore doté d’un espace « formalisée » de collaboration pour assurer le mainstreaming du genre. 

 

• Quelle stratégie commune ? 

Le cadre logique du programme fixe des objectifs spécifiques liées au genre pour le volet sud mais ce n’est 

pas le cas pour le volet nord. Néanmoins, certains résultats attendus pour ce dernier volet portent 

spécifiquement sur le renforcement de l’intégration de genre dans le cadre de l’ECMS en milieu scolaire 

(OSN1) et auprès du public de 1ere et 2eme ligne (OSN2).  

Il n’y a pas un document de stratégie « genre » élaboré pour le programme commun, mais les partenaires 

ont un accord informel sur les aspects stratégiques formulés notamment par le biais de leurs rencontres dans 

le cadre du Comité consultatif Genre et développement ou par les échanges entre eux. Ainsi, le Plan 

d’action genre mis en place dès 2018 par le CNCD-11.11.11 (formulé avec la collaboration du Monde selon 

les femmes) a permis d’adapter les outils d'information et de monitoring afin d’assurer une intégration plus 

systématique de la question du genre. Par ailleurs, la présence des représentants de LMSF dans la commission 

politique du CNCD permet également d’identifier des stratégies pour amener les questions de genre dans 

les activités d’ECMS, plaidoyer et mise en réseau. LMSF collabore également avec le CETRI dans la définition 

d’indicateurs de suivi genre de ses activités. 

 

Quelles synergies et complémentarités concernant cette thématique ont-elles été initiées ? 

Pour poursuivre, nous étayerons les synergies et complémentarités en matière de genre qui ont pu se mettre 

en place autour de la coordination et les synergies des OCS et le renforcement des capacités des acteurs 
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relais, d’une part et de la sensibilisation, la mobilisation citoyenne et le plaidoyer politique de l’autre. Une 

attention particulière sera portée aux synergies et complémentarités mises en place avec les partenaires du 

volet Sud du programme. 

 

• Coordination et les synergies des OCS et le renforcement des capacités des acteurs relais. 

La dimension genre dans la coordination des synergies des OCS  pour la promotion de la réalisation des ODD 

est apportée à l’aide de la production des outils de sensibilisation et des cycles de formation sur le genre 

pour soutenir la mobilisation des réseaux citoyens (OS2, R1) ; par la coordination des activités de sensibilisation 

et de mobilisation sur le genre pour la mobilisation citoyenne (OS2, R2) ; par l’appui-conseil, la coordination 

d’un réseau d’expertise et l’intégration du genre dans les pratiques d’évaluation visant à renforcer les 

personnes impliquées dans l’ED/ECMS (OS2, R3) et par les formations et l’accompagnement organisationnel 

spécifiques sur le genre des OCS (OS2, R4). 

Les activités planifiées pour atteindre les résultats de renforcement des capacités des acteurs relais sont 

reparties entre les trois ONGS. Ainsi, elles participent toutes les trois à la mise en œuvre des activités du R1 et 

du R3 (OS2). Le R2 est mis en œuvre par le CNCD-11.11.11 et LMSF et cette dernière prend par ailleurs en 

charge les activités du R4.  

L’équipe d’évaluation a pu mettre en évidence des synergies et complémentarités entre les trois OCS en 

matière de prise en compte du genre favorisées par :  

- La production d’outils pédagogiques spécifiques. Ainsi, par exemple, la mallette pédagogique du 

CNCD-11.11.11, abordant les inégalités mondiales, finalisée et présentée en 2020, intègre la 

thématique du genre notamment à travers la conception et la réactualisation de l’outil Stereotypik 

élaboré par LMSF (OS1, R1). 

- La prise en compte des thématiques liées au genre dans les publications destinées aux élèves et 

enseignants (OS1, R2). Par exemple, LMSF prend en charge l’élaboration du volet pédagogique 

genre de l’outil « Le monde en classe » du CNCD-11.11.11 ; les projets menés au Sud par les 

partenaires de LMSF peuvent être utilisés pour illustrer des séquences pédagogiques et certaines 

thématiques abordées mettent en évidence les réalités spécifiques des femmes du Sud10. 

Néanmoins, le genre n’est pas mobilisé de façon systématique en tant qu’approche thématique et 

analytique pour tous les numéros de cet outil pédagogique11. 

 

 
10 Voir par exemple : Les numéros 4 et 2 de l’année scolaire 2020-2021 ; numéro 2 année scolaire 2019-2020 ; numéro 1 de l’année scolaire 2019-2020 et numéro 2 de l’année scolaire 

2018 -2019  
11 Voir par exemple numéros 1 et 3 de l’année scolaire 2020-2021 ; et numéros 1 et 2 de l’année scolaire 2017 – 2018 dans lesquels l’approche de genre n’est pas ou peu intégrée. 
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- La prise en compte du genre dans les études des thématiques (OS2, R3). Ainsi, les études sur la 

migration, le changement climatique, le partenariat euro-méditerranéen, menées par le CNCD-

11.11.11 mobilisent l’approche de genre12 et des numéros spéciaux peuvent lui être dédiés 

entièrement13. Les questions liées au genre ont pu faire l’objet des publications du CETRI en tant que 

thématique à part entière ou relevées dans une analyse de genre pour d’autres sujets14. Néanmoins, 

selon certains personnes clé interviewées, les lunettes de genre pourraient être chaussées 

davantage sur l’ensemble des sujets abordées dans ces recherches.  

- Les trois partenaires peuvent également accompagner les activités de formation et/ou sensibilisation 

organisées par un autre partenaire du programme commun (OS2, R1)15. 

 

• Coordination et synergies pour la prise en compte du genre dans la sensibilisation, mobilisation citoyenne 

et plaidoyer. 

Les trois ONG se coordonnent à différents niveaux pour l’atteinte des objectifs en matière de sensibilisation 

des décideurs et décideuses politiques (OS3, R1).  

Le CETRI et le CNCD-11.11.11 font le relais de l’expertise des OCS concernant les ODD à travers les médias 

(OS3, R2) tandis que le CNCD-11.11.11 et LMSF prennent en charge l’appui aux décideurs et décideuses 

politiques pour l’élaboration des mesures pour la mise en œuvre les ODD (OS3, R3). La « transversalisation » 

de l’approche de genre se fait par le biais des recherches liées au plaidoyer à l’attention du secteur de la 

coopération et par des interpellations des femmes et des hommes politiques sur la prise en compte de la 

dimension genre, toutes les deux à la charge du LMSF. L’équipe d’évaluation a pu observer que très souvent 

la coordination est « bilatérale » (entre deux ONG, souvent avec le CNCD-11.11.11) ; ou entre les OCS faisant 

partie des réseaux plus larges animés par le CNCD-11.11.11 auxquels participent les trois partenaires du 

programme commun : 

- LMSF a accompagné le processus de renforcement des capacités pour l’intégration du « genre » 

dans les différents métiers du CNCD-11.11.11 dans le cadre du trajet d’apprentissage du CSC Nord. 

Les temps de formation organisés ont débouché sur le renforcement de la prise en compte du genre 

dans les outils de plaidoyer, notamment le Rapport annuel sur l’aide publique belge au 

 

 
12 CNCD, 2022, Point Sud N°22. CNCD, 2021, Point Sud N°21.CNCD, 2022, Point Sud N°22. 
13 CNCD, 2021, Point Sud N°20, Une politique étrangère féministe ? 
14 Voir par exemple : CETRI, 2021, Violences de genre et résistances, octobre et CETRI, 2022, Fuir l’Amérique centrale, février. 
15 Par exemple, la participation d’Aurélie LEROY chargée d’études du CETRI à la rencontre « Repolitiser le genre », organisée par LMSF en octobre 2018. 



       

 

 

Rapport final – Evaluation externe du programme commun DGD 2017-2021 du CNCD-11.11.11, du Monde selon les Femmes et du Centre tricontinental – Mai 2022 
51 

développement, publication de référence du CNCD-11.11.11, et l’intégration d’un volet genre dans 

le mémorandum général à l’occasion des élections de 201916. 

- Le CNCD-11.11.11 a fait appel à LMSF pour l’élaboration d’un guide de qualité de l'intégration du 

genre dans les actions d'ECMS en milieu scolaire et auprès du public de 1re et 2e ligne, en 

coordination avec ACODEV. 

Le contexte a suscité un intérêt majeur pour les thématiques de genre parmi les différents publics cibles du 

programme commun. Notamment, en générant une demande importante de la part des acteurs du secteur 

de la coopération au développement et de l’ECMS (à la suite des scandales concernant Oxfam Grande 

Bretagne et des mouvements tels que « Me too »). Il est important de souligner deux effets du programme 

commun qui ont permis de tirer profit de ce contexte « favorable » : en amont, la systématisation de 

l’approche genre dans les plateformes des OCS a permis de jeter les bases conceptuelles pour que – le 

moment venu- les acteurs de la coopération internationale puissent identifier, interpréter et comprendre leurs 

besoins face au dit contexte. En aval, le programme était déjà doté d’une offre structurée en matière de 

sensibilisation et formation de genre – portée notamment par LMSF - qui lui a permis de répondre à la 

demande de renforcement des capacités émanant à la fois au sein des OCS comme au sein de certains 

publics – par exemple, la demande de l’EVRAS (Éducation à la Vie Relationnelle Affective et Sexuelle) 

exprimée par les jeunes-17. Par ailleurs, il est possible de constater que les outils pédagogiques ECMS d’autres 

ONG intègrent des notions de genre18 notamment en s’appuyant souvent sur des contenus d’analyse et de 

recherche élaborés par LMSF. 

Les synergies et complémentarités ont permis aux partenaires du programme commun de saisir les 

opportunités qui se sont présentées dans la période d’implémentation du programme :  

- LMSF par exemple, préside le Conseil Consultatif genre et Développement sur base d’un mandat 

donné par les membres du CNCD-11.11.11 et le secrétariat est assuré par la coupole pour la partie 

francophone.  

- LMSF et le CNCD-11.11.11 ont également participé au Comité de pilotage et de rédaction du guide : 

« Intégrer le genre dans la coopération non gouvernementale » en collaboration avec ACODEV, 

FIABEL et NGO Federatie ayant comme but de rendre visibles les bonnes pratiques en genre dans 

les formations, le plaidoyer, la communication, la mobilisation et l’octroi de bourses.   

 

• Synergies et collaboration pour la prise en compte transversale du genre - VOLET SUD. 

 

 
16 Entretiens et CNCD 11.11.11, LMSF, CETRI, 2019, Leçons apprises. 
17 CNCD 11.11.11, LMSF, CETRI, 2020, Leçons apprises. 
18 Entretiens et CNCD 11.11.11, LMSF, CETRI, 2019, Leçons apprises. 
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Seuls le CNCD-11.11.11 et LMSF développent des partenariats avec des acteurs du Sud dans le cadre de ce 

programme commun. Pour le Volet RDC, l’OSC1 ciblé sur le genre est pris en charge par LMSF et les volets 

relatifs à la gestion durable des ressources naturelles (OSC3) et la gouvernance démocratique (OCS2) sont 

à charge du CNCD-11.11.11. 

Nos entretiens ont révélé que les partenaires du sud connaissent peu le programme commun et les autres 

OCS Nord qui y participent ainsi que les synergies mises en place par elles concernant la prise en compte 

transversale du genre et ce, malgré le fait qu’ils participent aux activités du programme commun (par 

exemple, en participant à des évènements lors de leurs visites en Belgique, en participant aux échanges 

dans le cadre des plateformes existantes dans leurs pays). Il faut aussi tenir compte du fait que les difficultés 

générées par la crise sanitaire du COVID19 ont impacté négativement la mise en œuvre des activités 

menées avec certains partenaires du Sud, notamment le Sénégal, ce qui peut expliquer partiellement ce 

constat. Néanmoins, des mesures d’adaptation mises en place ont permis de mitiger cet impact. 

Par ailleurs et a contrario, les apports des partenaires du Sud sont valorisés par LMSF dans les espaces 

coordonnés par le CNCD-11.11.11.  

D’après nos entretiens, les partenaires du Sud constituent un apport très important dans une perspective de 

mainstreaming du genre. Leurs expertises, leur connaissance des contextes spécifiques et des approches 

émergentes sont valorisées par les partenaires du programme commun dans les activités de plaidoyer ainsi 

que dans les messages et les méthodes de l’ECMS. 

« Les partenaires du Sud sont la boussole des thématiques de recherche, elles apportent avec leur vision 

sur les priorités, les méthodes, les problématiques liées du genre dans leurs pays. Cette vision irrigue la 

stratégie genre du programme ». 

« Le contact avec les partenaires du Sud permet de faire évoluer la façon dont les problématiques de 

genre sont pensées. Ainsi que les liens avec les mouvements des femmes en Belgique ». 

En 2020, l’évaluation externe de la stratégie de plaidoyer du LMSF a mis en évidence l’impact de leurs 

recherches-actions avec un regard croisé Nord-Sud sur le travail de plaidoyer de l’OCS en Belgique et le 

partage actif de l’expertise issue des recherches au sein du secteur19. Selon les documents du programme, 

la prise en compte des expertises du sud par les OSC et par les plateformes des OSC est cruciale pour la prise 

en compte de la dimension genre20 

 

 
19 CNCD, LMSF, CETRI, 2020, Leçons apprises.  
20 CNCD, CETRI et LMSF, PROGRAMME 2017 – 2021 « Coordonner et renforcer les organisations de la société civile pour promouvoir la réalisation des Objectifs de développement 

durable (ODD) 
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Les entretiens font part d’un important renforcement de capacités des partenaires Sud et l’accès aux outils 

« genre » grâce à l’accompagnement des OCS Nord (capitalisation, indicateurs, gender budgeting, etc.). 

Ils ont aussi montré des besoins en termes d’échange d’expériences sur le plaidoyer, de partage de 

compétences « genre » (avec les partenaires du Nord et entre partenaires Sud).  

La digitalisation rapide observée comme résultat de la crise sanitaire du COVID19 apparaît comme une 

opportunité pour augmenter les échanges des trois OCS impliquées dans le programme commun avec les 

partenaires du Sud, ainsi qu’entre les partenaires sud entre eux en vue de la construction d’un récit narratif 

« genre » commun. 

 

Sources de vérification : 

- Entretiens permanents 

- Entretiens parties-prenantes 

- Entretiens partenaires Sud  

- Documents du programme commun 

 
La présence d’une OSC spécialisée dans cette thématique a favorisé sa prise en compte 

Questions d’évaluation et critères de 

jugement 
Constats  

 

a) Quelle est la contribution spécifique 

de l’OSC LMSF dans la prise en 

compte transversale de la 

thématique genre ? 

 

Echelle d’appréciation 

4 Excellente/très bonne performance 

3 Suffisant/Bonne performance 

2 Insuffisant/performant avec les 

problèmes 

1 (très) mauvaise/grande difficulté 
 

La pertinence de la prise en compte transversale du genre dans un programme commun comme celui qui 

fait l’objet de cette évaluation est mise en évidence par le fait que l'égalité entre les femmes et les hommes 

est un objectif international établi et doit être considérée par toutes les interventions visant à soutenir la 

réalisation des objectifs de développement durable (en particulier l'ODD 5 : Réaliser l’égalité des sexes et 

autonomiser toutes les femmes et les filles).  

Si tous les partenaires du programme commun mènent des activités genre dans le cadre de leurs 

programmes respectifs ; la prise en compte de la dimension genre au sein du programme commun repose 

énormément sur les apports de LMSF. Or, la prise en compte transversale du genre – c’est-à-dire l’intégration 

de l’approche de genre dans tous les objectifs spécifiques et dans les actions menées – nécessite de visibiliser 

davantage l’implication de toutes les OCS partenaires. Il est possible d’observer par exemple, que dans la 

note préparée par le CETRI à l’attention des évaluateurs, le mot « genre » est mentionné deux fois et l’apport 

de l’ONG à sa prise en compte transversale n’est pas explicitée alors que l’ONG fait des apports au groupe 

de travail sur l’ESS en intégrant la question de l’empowerment des femmes ce qui pourrait être valorisé 
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comme un exemple du mainstreaming du genre dans le cadre de l’OS relatif à la sensibilisation des acteurs 

de la coopération au développement par exemple21. 

L’équipe d’évaluation a pu identifier plusieurs atouts favorisant la mise en synergie et les complémentarités 

pour une prise en compte transversale du genre dans le cadre de l’opérationnalisation du programme 

commun. Parmi lesquelles, l’on peut souligner les suivantes : 

− La présence parmi les partenaires du programme d’une ONG spécialisée dans le genre comme LMSF. 

− La disponibilité des ressources humaines dédiées aux questions de genre (une chargée de recherche 

sur la thématique du genre et développement au CNCD-11.11.11 et d’une chargée d’études genre 

au CETRI). 

− Un rapprochement des trois ONGs autour des questions liées au genre, avec une meilleure « écoute » 

du LMSF et une collaboration plus systématique autour des activités ponctuelles. 

− Des échanges et le partage des outils spécifiques liés au genre ainsi que, dans certains cas, 

l’élaboration d’outils communs. 

Sources de vérification : 

- Entretiens publics-cibles : enseignants, acteurs-relais, décideurs politiques  

- Entretiens permanent.e.s 

- Entretiens partenaires locaux 

 

 
21 CETRI, 2022,  Évaluation externe du programme commun DGD 2017-2021 du CNCD-11.11.11, du Monde selon les Femmes et du Centre tricontinental. Note à l’intention des 

évaluateurs·rices sur la contribution du CETRI au programme commun. Présentation des indicateurs et des sources de vérification et CETRI, 2019, Le CETRI en 2017. 
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3.8. Analyse de la théorie du changement 
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La théorie du changement élaborée au moment de la préparation de ce programme 

et reprise ci-dessus a sous-tendu très directement l’élaboration du cadre logique et a 

soutenu la mise en œuvre du programme. Il est à noter que la Théorie du Changement 

assure le fondement de la partie commune du programme, à savoir le volet Nord. Par 

contre le volet Sud porté par deux des trois partenaires du programme commun 

s’articule autour des théories du changement des CSC respectifs des différentes 

interventions.  

Pour la TdC commune, trois éléments visés dans la sphère d’influence (monde scolaire, 

publics des OSC et citoyens, décideurs politiques) font l’objet d’un objectif spécifique 

bien déterminé. Le traitement de chacun de ces OS et des résultats qui le composent 

est pris en charge par les différents partenaires de programme commun avec un souci 

de complémentarité et de coopération en fonction de la spécificité et de l’expertise 

de chacun. Cette structuration du programme et la manière dont il a été mis en 

œuvre apporte une bonne cohérence entre la théorie du changement et sa 

concrétisation au travers de la mise en œuvre du programme. Ainsi de manière plus 

détaillée, l’évaluation a pu constater la répartition suivante :  
 

1. OSN1 Le monde de l’enseignement est sensibilisé aux enjeux des ODD : 

- Résultat 1 : Les acteurs de l’ED/ECSM actifs en milieu scolaire se coordonnent pour 

proposer aux écoles et aux organisations de jeunesse une offre coordonnée et des 

outils pédagogiques sur les ODD 

Ce résultat implique le CNCD-11.11.11, qui coordonne les OSC dans le cadre de 

quatre LED sur les quatre premières thématiques structurantes des ODD (lutte contre 

les inégalités, souveraineté alimentaire, justice climatique et justice migratoire).  Il 

implique aussi LMSF, qui coordonne les OSC sur la thématique du genre. 

- Résultat 2 : Les élèves du primaire et secondaire sont sensibilisés aux enjeux des ODD 

Ce résultat implique le CNCD-11.11.11, qui se charge de la production et de la 

diffusion de la revue « Le Monde en Classe » destinée aux écoles primaires, des 

collaborations, interventions et accompagnements des écoles et des classes sur base 

des quatre mallettes pédagogiques sur les quatre premiers thèmes structurants des 

ODD.  Il implique aussi LMSF, qui se charge des mêmes tâches sur base de la mallette 

sur la thématique du genre. 

- Résultat 3 : Les enseignants-e-s, chercheurs et chercheuses et élèves de 

l’enseignement supérieur sont soutenus dans leurs études, leurs activités et leurs 

travaux liés aux ODD 

Ce résultat implique le CNCD-11.11.11 et le CETRI, qui se chargent des interventions 

sur les différents enjeux Nord-Sud liés à la réalisation des ODD, et LMSFse charge des 

interventions sur la thématique du genre. 

 

2. OSN 2 : Les OSC et les citoyens sont sensibilisés aux enjeux des ODD 

- Résultat 1 : Un réseau de citoyennes et citoyens actifs est formé et se mobilise dans 

le cadre de campagnes d’éducation au développement et de citoyenneté mondiale 

en faveur des ODD 

Ce résultat implique le CNCD-11.11.11, qui se charge de l’encadrement et de la 

mobilisation d’un réseau d’une cinquantaine de groupes de volontaires.  

Conjointement avec LMSF et le CETRI, il assure également la production d’outils de 

sensibilisation et de cycles de formations sur les ODD.  
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- Résultat 2 : Les citoyennes et citoyens sont sensibilisés et se mobilisent sur les ODD 

Ce résultat implique le CNCD-11.11.11, qui se charge de la coordination des OSC pour 

la réalisation et la diffusion de campagnes communes de sensibilisation et de 

mobilisation citoyenne sur les ODD, des campagnes de communication via le web et 

les réseaux sociaux, de la publication des magazines Imagine Demain Le Monde et 

Mic Mag et de l’organisation de formations résidentielles.  Il implique également LMSF, 

qui se charge de la coordination des activités de sensibilisation et de mobilisation sur 

le genre.  

- Résultat 3 : Les OSC et autres personnes impliquées dans l’ED/ECMS renforcent leur 

maîtrise des enjeux des ODD  

Ce résultat implique le CNCD-11.11.11, qui se charge de la publication des études 

«Points Sud» sur les enjeux des ODD ; LMSF, qui se charge des appuis-conseils, de la 

coordination du réseau d’expertise et de la promotion de l’intégration du genre dans 

les pratiques d’évaluation, de capitalisation et de systématisation; le CETRI, qui se 

charge de la publication de la collection «Alternatives Sud», de l’organisation de 

formations et de l’offre d’appui-conseil, à partir de la coordination d’un réseau de 

chercheurs du Sud et du relais de «points de vue du Sud» critiques. 

- Résultat 4 : Les OSC sont formés à l’approche genre et développement et à 

l’empowerment 

Ce résultat est principalement pris en charge par LMSF, qui met en place des modules 

de formation, réalise des outils pédagogiques et d’animation, réalise des recherches 

approfondies et croisées avec le Sud sur l’intégration du genre dans les ODD.  

 

3. OSN 3 : Les décideurs et décideuses politiques sont sensibilisés aux enjeux de la 

réalisation des ODD 

Résultat 1 : Les décideuses et décideurs politiques sont sensibilisés de façon 

coordonnée aux enjeux liés à la mise en œuvre des ODD 

Le CNCD-11.11.11 se charge de la coordination des plates-formes d’OSC, de la 

participation dans les réseaux européens et internationaux d’OSC correspondants, de 

la veille et de la mutualisation des expertises des OSC sur les ODD, de l’association des 

acteurs académiques à l’analyse des enjeux des ODD, ainsi que de la production de 

notes politiques et des mémorandums. LMSF renforce le secteur de la coopération à 

travers des recherches liées au plaidoyer : il participe et coordonne des réseaux 

nationaux et internationaux d’expertise sur le genre qui élaborent des positions 

communes.  Le CETRI assure le relais et la prise en compte de « points de vue du Sud 

» critiques dans les analyses et argumentaires sur les ODD. 

Résultat 2 : L’expertise des OSC concernant la mise en œuvre des ODD est relayée 

vers les décideurs politiques au travers des médias 

Le CNCD-11.11.11 assure la coordination des conférences de presse, de la diffusion 

des communiqués de presse, de la publication d’opinions et des partenariats 

médiatiques. Le CETRI contribue à ce résultat par la diffusion d’analyses et d’opinions 

critiques dans la presse. 

 

 

Résultat 3 : Les décideuses et décideurs politiques sont influencés et appuyés dans 

l’élaboration des mesures de mise en œuvre des ODD 
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Le CNCD-11.11.11 coordonne les interpellations écrites, les réunions publiques 

d’interpellation et le lobbying sur les ODD et LMSF se charge des interpellations sur la 

prise en compte de la dimension genre. 

 

 

Au niveau de la sphère d’intérêt, l’analyse des critères reprises aux points 3.1 à 3.7 ci-

dessus, met en évidence que le programme a contribué à une augmentation de la 

pratique d’ECMS dans le monde de l’enseignement qui porte sur les enjeux des ODD 

avec des contenus et des outils plus appropriés. Les OSC actives dans l’ECMS se 

coordonnent progressivement de plus en plus au travers de différents réseaux et 

plateformes, traitent plus systématiquement des enjeux des ODD et participent ainsi à 

leur diffusion au sein du grand public, parallèlement à d’autres initiatives associatives, 

gouvernementales et multilatérales. L’influence du programme sur un courant sociétal 

global plus favorable aux ODD et sur un intérêt grandissant au sein des médias pour 

les ODD avec une lecture critique et lucide, est, elle, beaucoup plus difficile à 

distinguer. Il s’agit là de sphères d’intérêt plus larges et vastes sur lesquelles le 

programme imprime certainement une influence comme le mettent en évidence 

certains indicateurs mais qui se confronte à une large diversité d’autres priorités et en 

limite dont l’impact.  

 

Enfin, il est à noter, comme indiqué plus haut, que la théorie du changement ne met 

pas en évidence l’apport du volet Sud du programme, dont la contribution est 

néanmoins significative et souvent mentionnée au cours de cette évaluation. La 

spécificité du contenu de ce volet Sud, sa proximité avec les problématiques traitées 

au Nord, sont des aspects qui permettent à ce volet d’alimenter en contenu 

d’analyse, en expertise et en exemples de situation, le travail développé par les trois 

partenaires du programme au Nord.  
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 Conclusions et recommandations 

 

4.1. Conclusions   

 

Sur base de l’analyse réalisée l’évaluation peut formuler les conclusions générales 

suivantes. 

 

1. Ce programme commun CNCD-11.11.11, CETRI, LMSF regroupe des acteurs aux 

profils très différents : la coupole des OSC de développement et deux OSC de 

taille relativement réduite, actives dans des domaines très spécifiques (analyses 

sur base de l’expertise du sud pour l’une et la thématique du genre pour la 

seconde). Le programme commun regroupe les activités d’ECMS et de plaidoyer, 

réalisées en Belgique par les trois partenaires de ce programme. Toutefois, le rôle 

particulier du CNCD-11.11.11 en tant que coupole, n’a pu être totalement inclus 

dans ce programme commun, dans la mesure où ce rôle particulier relève, 

parallèlement d’un autre programme, commun aux coupoles. Par ailleurs, les 

activités dans les pays partenaires du Sud de deux de ces partenaires du 

programme commun (CNCD-11.11.11 et LMSF) ne relèvent pas directement du 

programme commun et s’inscrivent dans les CSC spécifiques aux pays 

partenaires. Cette implication à géométrie variable des différentes activités de 

ces trois OSC du programme représente un défi permanent pour la cohérence de 

l’action qui a été très bien maîtrisé grâce à une approche stratégique bien définie 

et communément partagée. Plutôt que d’envisager le programme commun sous 

l’angle d’une réalisation d’actions communes, les trois acteurs partenaires, ont 

choisi, à partir de leurs approches, outils, rôles et activités spécifiques de 

contribuer à un objectif commun, celui de sensibiliser les publics cibles aux enjeux 

mondiaux et défis différenciés dans la réalisation des ODD. 

2. Les trois OSC partenaires du programme commun sont considérées comme des 

références par leurs pairs mais également par leurs publics-cibles. Leurs expertises 

spécifiques sont reconnues et appréciées. Les trois partenaires arrivent à répondre 

aux besoins de leurs publics-cibles avec souplesse et pertinence.  

3. Une multitude de moyens et d’outils sont développés et mis en place par les trois 

acteurs du programme pour répondre aux besoins des publics-cibles et atteindre 

les résultats attendus. Cette diversité et ce volume important sont appréciés non 

seulement sous l’angle quantitatif mais également qualitatif (outils pédagogiques, 

formations, plateformes, publications, etc.). 

4. Le fait que les activités réalisées dans le cadre du volet Sud ne font pas partie 

intégrante du programme commun et ne répondent pas nécessairement 

strictement à la théorie du changement commune, induit un certain déséquilibre. 

Toutefois, ce volet Sud répond bien à de réels enjeux de terrain, mais il atteint de 

manière moins précise les niveaux attendus des indicateurs et la complémentarité 

entre les volet Nord et volet Sud est encore insuffisamment exploitée et mise en 

avant. 

5. Ce programme démontre une cohérence entre les expertises développées par les 

3 ONG, des synergies et complémentarités qui vont au-delà d’une simple addition 
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de connaissances thématiques et allient des compétences pratiques 

variées (formation des membres, expertise pointue, animation de réseau, 

stratégies politiques, etc.). 

6. Les moyens utilisés par les trois ONG dans le cadre de ce programme sont efficaces 

et permettent d’atteindre les objectifs visés :  

a. une sensibilisation vue comme un processus positif et de co-construction ; 

b. le développement d’une expertise pointue, la publication d’analyses 

poussées et de grilles de lecture ; 

c. la mise en exergue des compétences et expertises spécifiques de chacun 

des partenaires du programme dans une logique de complémentarité et 

de renforcement mutuel ; 

d. la coordination des membres du réseau au niveau du plaidoyer et des 

campagnes ;  

e. le renforcement, par ce programme, de la pratique du réseautage propre 

à la nature même de la coupole ; 

f. la mise en place d’espaces d’échange et de concertation. 

7. Malgré un impact fort de la crise Covid sur les activités mises en place, le 

programme a pu développer toutes ses activités en s’appuyant sur un contexte 

social (vague climat) et politique (nouvelles majorités) favorable, ce qui explique, 

pour partie, que la plupart des indicateurs ont été largement atteints.  

8. Ce programme a eu recours à des moyens efficients en termes d’impact :  

a. un travail en réseau ; 

b.  une expertise pointue et variée ; 

c. une communication large et diversifiée. 

9. L’efficience du programme est renforcée par des lignes de conduites et des 

collaborations à long terme qui induisent une reconnaissance de la légitimité des 

acteurs, de leur expertise et surtout le développement de relations de confiance 

et de collaboration qui permettent de démultiplier les résultats (vis-à-vis du grand 

public, des décideurs politiques et des partenaires). 

10. La durabilité de l’impact de ce programme est décuplée par une posture de 

renforcement de capacité des acteurs de terrain. Le volume et la systématisation 

des activités de l’OS 2 (du volet Nord) sont à cet égard une spécificité particulière 

de ce programme.  

11. Des succès durables ont été engrangés au niveau du plaidoyer politique (Volet 

Nord et volet Sud) et s’inscrivent dans une logique de continuité et de 

complémentarité (justice climatique et justice fiscale ; complémentarité des 

plaidoyers en termes de genre, etc.). 

12. Le programme apporte une contribution très significative à la prise en compte de 

la thématique de genre, thème prioritaire de la coopération belge, grâce à 

l’expertise pointue de LMSF et le travail en réseau développé en coopération avec 

la coupole. Cette contribution présente des formes variées : i) formations, 

sensibilisation et accompagnement institutionnel d’OSC par LMSF : ii) implication 

et soutien permanent aux actions du Conseil Consultatif genre et développement ; 

iii) formulation, diffusion et promotion de la « Charte Genre : un socle commun pour 

les organisations de la société civile et acteurs institutionnels belges » ; 

développement d’espaces d’échange et d’outils communs (avec des 

collaborations mais aussi des inputs directs de LMSF chez ses partenaires : 

renforcement des équipes, publications, outils pédagogiques) ; etc. 
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4.2. Recommandations   

Tenant compte des constats observés et des conclusions qui ont pu en être tirées, 

l’évaluation formule les recommandations suivantes à prendre en compte dans le 

cadre d’un futur programme commun.  

 

1. Poursuivre et renforcer encore le travail en réseaux, en se focalisant en particulier 

sur l’autonomisation de ce travail des plateformes pour assurer leur durabilité, et 

leur existence autonome pour certaines d’entre elles, même au-delà de 

l’impulsion de la coupole. 

2. Accentuer au niveau du plaidoyer politique la volonté déjà bien marquée de 

toucher un public plus large encore (au-delà des « convaincus » ou ceux qui le 

deviennent) par l’ouverture à d’autres discours/points d’attention portés par des 

OSC ou mouvements citoyens d’autres secteurs (environnementaux, droits 

humains, humanitaires). Les appuis rapprochés du CNCD-11.11.11 apporté, via la 

Coalition Climat, aux mouvements citoyens tels que « Youth for Climate » ont été 

d’un apport significatif en termes de plaidoyer par la concertation et le coaching. 

Ces appuis informels et discrets sont pertinents et à consolider pour développer un 

plaidoyer plus transversal. Celui peut être soutenu par la mise en évidence plus 

systématisée encore des acquis, de ce qui a déjà été adopté par les décideurs et 

par la prise en compte accrue des publics orphelins, etc. 

3. Continuer à développer des stratégies de plaidoyer et de campagnes à long 

terme, avec des thématiques qui vont venir se renforcer les unes les autres afin 

d’en augmenter d’autant plus l’impact, tout en restant attentif à garder un lien 

identifiable et concret avec les enjeux d’actualité afin d’en renforcer l’impact. 

4. Compte tenu de la mobilité du personnel dans le secteur de la coopération, ne 

pas négliger la nécessité de continuer à renforcer les membres des OSC (sur les 

enjeux cruciaux du moment, les stratégies de plaidoyer, le travail en réseau mais 

également le genre et la valorisation de l’expertise du Sud). 

5. En particulier pour l’OS 2 (du volet Nord), il est recommandé d’être attentif à la 

couverture géographique de l’intervention. Même si logiquement les formations et 

appuis des OSC se concentrent majoritairement en région bruxelloise, il importe 

d’augmenter encore l’accessibilité à ces appuis aux acteurs de la coopération 

situés en région afin de renforcer un tissu encore plus largement déployé sur le 

territoire national.  

6. Même si le volet Sud ne répond pas directement à la théorie du changement 

commune à ce programme, mais compte tenu de sa pertinence pour la mise en 

œuvre du volet Nord, il importe de développer une stratégie plus systématisée et 

plus commune au programme pour mieux mettre en avant la complémentarité 

entre le volet Sud et Nord. Pour ce faire, il serait utile de profiter des possibilités 

offertes par les TIC et notamment les outils de communication à distance pour 

accroitre les échanges avec les partenaires du Sud. Une plus grande 

harmonisation dans les modalités de partenariat avec les ONG du Sud pourrait leur 

permettre de bénéficier mieux de la valeur ajoutée du programme commun.  
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7. Continuer à développer une culture de gender mainstreaming pour s’assurer que 

le genre soit pris en compte de façon transversale dans toutes les activités du 

programme commun et que l’analyse de genre soit mobilisée pour interroger 

toutes les thématiques abordées par les partenaires du programme. Définir des 

objectifs spécifiques liées au genre pour tous les volets du programme ou, le cas 

échéant, un objectif spécifique genre transversal reflétant la mise en place d’une 

approche de genre commune pour la triangulation recherche action, plaidoyer 

et formation dans le cadre du programme commun. 

8. Organiser des moments d’échange entre les responsables « genre » spécifiques 

aux trois organisations du programme commun afin de mener une réflexion 

conjointe sur la valeur ajoutée « genre » du programme commun ; partager des 

connaissances et des méthodes et identifier comment optimiser les ressources 

financières et humaines disponibles. Afin de renforcer la capitalisation des acquis 

dans ce domaine, il serait utile d’identifier et de documenter plus encore les 

bonnes pratiques dans la prise en compte transversale de la dimension genre. 

 

 

+ + + + + + + + + +  
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 Annexes  

5.1.  Termes de référence 

Termes de référence de l’évaluation externe du 

programme commun DGD 2017-2021 du CNCD-11.11.11, 

du Monde selon les Femmes et du Centre tricontinental 

 

Février 2021 

 

Le Centre national de coopération au développement (CNCD-11.11.11), le Monde 

selon les Femmes (LMSF) et le Centre tricontinental (CETRI) ont mis en œuvre un 

programme commun de cinq ans (2017-2021) cofinancé par la DGD et intitulé 

Coordonner et renforcer les organisations de la société civile pour promouvoir la 

réalisation des Objectifs de développement durable (ODD). La présente offre vise à 

réaliser l’évaluation finale de ce programme commun. 

Objectif de l’évaluation : 

L’évaluation externe du programme commun a pour objectif d’évaluer l’atteinte des 

résultats visés au cours des cinq années du programme, qui comporte un volet 

Belgique, qui repose sur une stratégie d’éducation à la citoyenneté mondiale et 

solidaire (ECMS), et un volet Sud en RDC et au Sénégal, qui repose sur des partenariats 

avec des organisations de la société civile locale.  

L’objectif principal de l’évaluation externe doit permettre aux trois ONG partenaires 

de savoir dans quelle mesure les objectifs visés par le programme commun ont été 

atteints au cours des cinq années du programme. 

L’évaluation doit, in fine, permettre aux trois ONG partenaires de rendre compte des 

résultats obtenus, d’identifier les bonnes et mauvaises pratiques (en vue de les 

renforcer ou de les corriger), ainsi que les recommandations pour améliorer leurs 

pratiques dans le cadre du programme 2022-2026.  

 

Objet de l’évaluation : 

L’objet de l’évaluation porte sur la mise en œuvre du programme commun 2017-2021, 

et en particulier sur sa pertinence, son efficacité, son impact, son efficience et sa 

durabilité, ainsi que les synergies et complémentarités qu’il a permises ou non de 

développer avec les multiples parties prenantes au programme et au sein du 

programme commun même.  

Ce dernier vise dans son « volet Belgique » à promouvoir la réalisation des Objectifs de 

développement durable (ODD) en articulant 3 objectifs spécifiques :  

- Sensibiliser le public scolaire aux enjeux des ODD ;  

- Informer, renforcer et mobiliser les citoyens, les acteurs-relais et les organisations 

de la société civile (OSC) en faveur d’une citoyenneté mondiale et solidaire ;  
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- Interpeller les décideuses et décideurs politiques pour qu’ils adoptent des 

politiques cohérentes avec l’agenda des ODD.  

Ces 3 OS visent les différents publics cibles du cadre stratégique commun (CSC) pour 

les interventions en Belgique :  

- Le public scolaire et de l’enseignement supérieur ;  

- L’opinion publique et les relais de la société civile (première et deuxième ligne) ;  

- Les décideurs et décideuses politiques (plaidoyer).  

Le programme s’appuie sur une triple stratégie d’approche des publics :  

- La coordination et les synergies des OSC ; 

- Le renforcement de capacités d’acteurs relais ; 

- La sensibilisation, la mobilisation citoyenne et le plaidoyer politique.  

Dans ce cadre, l’accent a été mis sur la mobilisation de l’expertise du Sud sur les ODD 

et sur la prise en compte de la dimension genre – à la fois abordée de manière 

transversale et de manière spécifique. 

Le volet Belgique du programme commun repose sur une théorie du changement 

(ToC) soutenue par une analyse du contexte et des hypothèses qui sous-tendent les 

changements recherchés. La ToC du programme complète et approfondit celle 

présentée dans le CSC Belgique. Sa finalité est centrée sur la contribution du 

programme à la promotion des ODD dans la société belge en vue d’en faciliter la 

réalisation. Elle prend appui sur une analyse du contexte spécifique. Elle identifie 

clairement les acteurs qui y jouent un rôle. Elle explicite l’engrenage des changements 

visés et les relations causales qui y interviennent. Elle montre comment les trois objectifs 

spécifiques s’articulent pour contribuer à une même finalité. 

La stratégie du volet Belgique du programme commun a été résumée par le schéma 

suivant : 

 

 

Sphère	d’intérêtSphère	d’influence

Programme

CNCD	

M/F		
CETRI

Sphère	de	contrôle

Enseignant-e-s

Etablissements

Étudiant-e-sElèves	
primaire	

secondaire

Environnement	
social,	familial,	
professionnel

Citoyen-ne-s

Opinion	
publique

OSC/AI

Secteur	
associatif

Publics	des	
OSC/AI

Environnement	
social,	associatif	
et	professionnel

Décideurs	
politiques	
belges

Services	
publics

OSN1

OSN3

OSN2

Médias

Décideurs	
internationaux

Organisations	
internationales

- Le	monde	de	l’enseignement	

généralise	une	pratique	

d’ED/ECMS	qui	accroit	la	diffusion	

des	enjeux	des	ODD	dans	la	

société

- Un	courant	sociétal	favorable	aux	ODD	se	

renforce	et	influence	les	décisions	

politiques	de	façon	croissante

- Les	OSC	actives	dans	l’ED/ECMS	se	

coordonnent	et	renforcent	leur	

capacité	d’influence	dans	la	société	et	

sur	les	décideurs

- L’enjeu	du	genre	et	les	points	de	vue	

du	Sud	sont	intégrés	de	façon	

transversale	dans	l’action	des	OSC	et	

dans	l’approche	de	tous	les	ODD

- Les	décideurs,	mieux	informés	et	de	+	en	+	

interpellés,	prennent	des	décisions	cohérentes	et	

favorables	aux	ODD

Secteur	
socioculturel

- Les	médias	et	acteurs	sociaux	

influents	s’intéressent	de	+	en	+	

aux	ODD	et	en	ont	une	lecture	

critique	et	lucide

Mouvements	
sociaux

Bases	sociales	
des	mouvements
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Chaque OS renvoie à une cible du CSC Belgique et chaque résultat à une ou plusieurs 

sous-cibles. 

Le « volet RDC » vise quant à lui à assurer un renforcement des capacités 

d’organisations sociales de base, ainsi qu’une structuration des réseaux nationaux de 

la société civile. Il a pour ambition de permettre à ces organisations de se coordonner 

pour produire des analyses et argumentaires communs et organiser des campagnes 

de sensibilisation de la population et d’interpellation des décideurs en faveur de 

l’égalité des sexes, la démocratie et la gestion transparente, durable et équitable des 

ressources naturelles, en vue de permettre à la RDC d’atteindre les ODD.   

Il est mis en œuvre par les partenaires du CNCD-11.11.11 et du Monde selon les 

femmes et se divise en trois objectifs stratégiques :  

- OS C1 : Des organisations de femmes impliquées à différents niveaux apportent 

des solutions concrètes aux défis liés à l’égalité entre les hommes et les femmes, 

les violences de genre, les droits reproductifs et sexuels et l’empowerement des 

femmes en RDC.  

Partenaires locaux du Monde selon les femmes : LOFEPACO, Si Jeunesse savait, 

Mamas for Africa.  

- OS C2 : Les réseaux d’organisations de la société civile augmentent leur 

influence sur la décision politique en faveur d’une gestion durable des 

ressources naturelles.  

Partenaires locaux du CNCD : CNONGD, RRN, Synergie Sud Congo.  

- OS C3 : Les réseaux de la société civile augmentent leur influence sur la 

décision politique en faveur d’un processus électoral démocratique.  

Partenaire local du CNCD : AETA.  

 

Le « volet Sénégal » est divisé en deux OS et est mise en œuvre par des partenaires du 

Monde selon les femmes :  

- OS S1 : Contribuer à la coordination d’initiatives de préservation des ressources 

et de l’écosystème dans le delta du Saloum pour une plus grande égalité entre 

les femmes et les hommes. Mis en œuvre par ENDA Graf Sahel.  

- OS S2 : Améliorer la gouvernance dans la gestion des ressources naturelles et 

promouvoir l’agroécologie dans une perspective de genre dans les 

communautés de Diouroup et Guédé.  

 

Utilisation des résultats de l’évaluation : 

Les résultats de l’évaluation sont destinés aux trois ONG du programme commun, afin 

qu’elles disposent de données objectives pour rendre compte au bailleur du 

programme (DGD) et améliorer leur stratégie d’action dans le cadre du programme 

2022-2026. Les résultats seront présentés dans ce but aux staffs, aux CA et aux AG des 

trois ONG partenaires, ainsi qu’à la DGD.  

 

Méthodologie de l’évaluation : 
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L’évaluation devrait comporter un volet quantitatif et un volet qualitatif.  

Le volet quantitatif devrait permettre d’objectiver les données concernant l’atteinte 

des résultats visés dans le cadre de la gestion axée sur les résultats (GAR) du 

programme commun. 

Le volet qualitatif devrait quant à lui permettre d’interpréter les données 

quantitatives par des entretiens avec les représentants des trois ONG partenaires et 

un échantillon représentatif de leurs parties prenantes et des publics cibles 

(triangulation). 

 

Quand cela est pertinent, les résultats de cette évaluation pourront être comparés 

aux évaluations à mi-parcours réalisées par les trois ONG partenaires. 

L’évaluateur prendront en compte les rapports d'évaluation précédents du 

programme commun et consulteront les parties prenantes au Sénégal, RDC et 

Belgique (partenaires, DGD, ambassades en particulier).  

Les résultats de l’évaluation externe finale et les recommandations devraient 

idéalement être accessibles pour le quatrième trimestre 2021.  

 

Modalités, calendrier, budget et profil recherché : 

L’évaluation se déroulera entre le 1er septembre et le 31 décembre 2021. Les résultats 

de l’évaluation externe finale et les recommandations devraient idéalement être 

accessibles pour le quatrième trimestre 2021.   

L’évaluateur devra démontrer une expérience reconnue en matière d’évaluations. 

Il devra également démontrer une connaissance du secteur des ONG et de la 

coopération au développement. Il sera accompagné dans sa tâche par un comité 

d’accompagnement composé de représentants des trois ONG partenaires.  

Une réunion de cadrage sera organisée au démarrage de l’évaluation pour discuter 

et valider la méthodologie et les étapes (calendrier) de l’évaluation sur base d’une 

note élaborée par l’évaluateur. Une réunion de suivi se tiendra à mi-parcours de 

l’évaluation pour discuter les résultats intermédiaires et le cas échéant ajuster la 

méthodologie. L’évaluation se clôturera par une séance de restitution. 

Le comité d’accompagnement mettra à la disposition de l’évaluateur tous les 

documents utiles pour mener à bien sa mission (programme commun DGD, 

évaluations précédentes, documents stratégiques des trois ONG, CSC Belgique, 

cadres logiques, théories du changement, rapports intermédiaires, indicateurs de 

suivi et marqueurs de progrès, etc.). Il accompagnera plus largement la mise en 

œuvre de l’évaluation.  

Une ou plusieurs sessions de restitution seront organisées afin d’informer les bailleurs, 

partenaires et partenaires locaux des conclusions et recommandations de 

l’évaluation. 

Le budget prévu est de 20.000 à 30.000 EUR. Le délai estimé pour la finalisation de 

l’évaluation est de 3 mois.  
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Les offres comprenant une proposition méthodologique, un budget et un calendrier 
sont à envoyer à cncd@cncd.be pour le 1 avril 2021.  

 

 

  

mailto:cncd@cncd.be
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5.2. Objectifs spécifiques du programme à évaluer  

Pays OS Acteurs impliqués en cas de 

programme commun 

Belgique Outcomes/OS1 : Le monde de 

l’enseignement intègre et développe une 

pratique d’ED/ECMS qui participe à éveiller 

le sens critique des élèves sur les ODD. 

CNCD-11.11.11 +CETRI +MF 

OS2 : Les capacités de compréhension et 

d’action des OSC22 et du public sur les ODD 

sont renforcées. 

CNCD-11.11.11+CETRI+ MF 

OS3 : Les décideurs politiques sont sensibilisés 

aux enjeux liés à la mise en œuvre des ODD. 

CNCD-11.11.11+CETRI+ MF 

RDC OS C1 : Des OSC en organisations de femmes 

impliquées à différents niveaux apportent 

des solutions concrètes aux défis liés à 

l’égalité entre les hommes et les femmes, les 

violences de genre, les droits reproductifs et 

sexuels et l’empowerment des femmes en 

RDC. 

MF - Partenaires locaux du 

Monde selon les femmes : 

LOFEPACO, Si Jeunesse 

savait, Mamas for Africa. 

OS C2 : Les réseaux d’organisations de la 

société civile augmentent leur influence sur 

la décision politique en faveur d’une gestion 

durable des ressources naturelles. 

CNCD-11.11.11 - Partenaires 

locaux du CNCD : CNONGD, 

RRN, Synergie Sud Congo. 

OS C3 : Les réseaux de la société civile 

augmentent leur influence sur la décision 

politique en faveur d’un processus électoral 

démocratique. 

CNCD-11.11.11 - Partenaire 

local du CNCD : AETA. 

Sénégal OS S1 : Contribuer à la coordination 

d’initiatives de préservation des ressources et 

de l’écosystème dans le delta du Saloum 

pour une plus grande égalité entre les 

femmes et les hommes. 

MF - Partenaire local du MF : 

ENDA Graf Sahel 

OS S2 : Améliorer la gouvernance dans la 

gestion des ressources naturelles et 

promouvoir l’agroécologie dans une 

perspective de genre. 

MF - Partenaire local du MF : 
communautés de Diouroup 

et Guédé. 

 

 

 

 
22 Organisations de la société civile. 
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5.3. Atteinte des indicateurs détaillé par résultat  

OS N 1 : LE MONDE DE L'ENSEIGNEMENT INTEGRE ET DEVELOPPE UNE PRATIQUE D'ED/ECMS QUI PARTICIPE A EVEILLER LE SENS CRITIQUE DES ELEVES SUR LES ODD 

# Indicateur Baseline TOTAL 2017 TOTAL 2018 TOTAL 2019 

TOTAL An 3 

mi-

parcours 

Cible An 3 TOTAL 2020 TOTAL 2021 TOTAL An 5 Cible An 5 

11 
Élèves et étudiants 

directement sensibilisés 
5200 11989 12503 5722 30214 12720 807 0 31021 21200 

12 OSC coordonnées 10 22 17 31 70 10   0 70 12 

 

 
Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs  

Atteinte du 

résultat 23 

11 Les indicateurs donnent une bonne idée du travail qui est réalisé au sein des 

établissements scolaires (soit directement, soit par la coordination d’OSC), MAIS :  

• L’intégration et le développement d’une pratique ED/ECMS sous-entend 

que les enseignant.e.s et directions sont formé.e.s et mettent en place 

des actions : ici, uniquement interventions d’acteurs extérieurs (même si à 

nuancer par rapport à l’action des OSC coordonnées) 

• Il manque un indicateur qualitatif sur le développement et la pratique de 

l’ECMS : ce qui est retenu, mobilisé par la suite, quels sont les éventuels 

projets d’écoles menés… Même si la sensibilisation et le renforcement des 

capacités des élèves et étudiants participent aussi au développement 

d'une pratique d'ECMS dans les écoles (certain·es jouent également des 

rôles de relais vers leurs congénères et enseignant·es.) 

• Cible trois ans presque atteinte dès la 1ère année : 

pertinence du niveau de la cible ? 

• Indicateur qui mêle les élèves de secondaire et les 

étudiants du supérieur (audience globale de l’OS tous 

niveaux confondus) 

 

12 • Addition avec reprise de/d’une séries des mêmes OSC 

d’années en année, leur mobilisation chaque année 

constituant un nouveau défi car dépendant aussi des 

thématiques, des priorités de chacune, … L'indicateur 

indique le nombre de fois que des ONG font la démarche 

de se coordonner dans le cadre du programme. 

• Est-on bien sûr de ne comptabiliser ici que les OSC 

coordonnées qui sont actives dans l’ECMS ? Mais alors 

quid décalage entre chiffre indicateur 12 et 111 ? 

 

 

  

 

 

23 Code de lecture de cette colonne : rouge = le résultat n’est pas atteint ; vert = le résultat est atteint ; orange = information insuffisante pour que l’évaluation puisse se prononcer sur 

l’atteinte du résultat.  
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R11 : Les acteurs de l'ED/ECMS actifs en milieu scolaire se coordonnent pour proposer aux écoles et aux organisations de jeunesse une offre 

coordonnée et des outils pédagogiques adaptés sur les ODD 

# Indicateur Baseline TOTAL 2017 TOTAL 2018 TOTAL 2019 

TOTAL An 3 

mi-

parcours 

Cible An 3 TOTAL 2020 TOTAL 2021 TOTAL An 5 Cible An 5 

111 
OSC membres actives des 4 

LED 
10 12 17 31 60 10   0 60 12 

112 
Enseignant-e-s et 

animateurs-trices formé-e-s 
80 471 277 391 1139 244 11 0 1150 410 

 

 
Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

111 • Indicateur 112 ne correspond pas au résultat : en quoi les enseignants 

impactent le niveau de coordination des acteurs ? 

• A priori, 111 est presque un indicateur suffisant en lui-même pour ce 

résultat, peut-être à lier avec un indicateur qualitatif relatif au 

dynamisme des 4 LED, aux nb de réunions, activités menées, etc. 

• Addition avec reprise de/d’une séries des mêmes OSC 

d’années en année, leur mobilisation chaque année 

constituant un nouveau défi car dépendant aussi des 

thématiques, des priorités de chacune, … L'indicateur 

indique le nombre de fois que des ONG font la démarche de 

se coordonner dans le cadre du programme. 

 

112 • Cible doublement dépassée dès la 1ère année : pertinence 

du niveau de la cible.  

• Formé = ayant suivi une formation (donc avec une  intensité 

variable) 

 

 

R12 : Les élèves de l'enseignement primaire et secondaire sont sensibilisés aux enjeux des ODD 

# Indicateur Baseline TOTAL 2017 TOTAL 2018 TOTAL 2019 

TOTAL An 3 

mi-

parcours 

Cible An 3 TOTAL 2020 TOTAL 2021 TOTAL An 5 Cible An 5 

121 Projets d’écoles 0 7 4 4 15 9 0 0 15 15 

122 Élèves sensibilisés  4000 10045 10958 4105 25108 9600 220 0 25328 16 000 

 

 
Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

121 • A voir ce que l’on entend par « élèves sensibilisés » mais probablement 

équivalent au nombre d’élèves qui ont été animés : voir si possible d’aller 

plus loin pour vérifier qu’ils sont effectivement sensibilisés (pas seulement 

quantitativement mais aussi qualitativement)  

• Indicateur 121 va même au-delà de la sensibilisation : ++ car intègre 

dimension qualitative de la mobilisation 

  

122 • Cible trois ans atteinte dès la 1ère année 

• Indicateur utilisé pour couvrir des réalités très différentes 

qui mêle des degrés de mobilisation très divers (Elèves du 

secondaire CNCD ayant participé à une formation vs. 

stages de plus d‘un mois et groupes féministes LMSF) 
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R13 : Le personnel enseignant, le monde de la recherche et les élèves de l'enseignement supérieur sont soutenus dans leurs études, leurs activités 

et leurs travaux liés aux ODD 

# Indicateur Baseline TOTAL 2017 TOTAL 2018 TOTAL 2019 

TOTAL An 3 

mi-

parcours 

Cible An 3 TOTAL 2020 TOTAL 2021 TOTAL An 5 Cible An 5 

131 
Étudiant es du supérieur 

sensibilisés 
1200 1901 1454 1521 4876 3120 554 0 5430 5200 

132 
Accompagnements / 

appuis-conseils dispensés  
45 89 96 98 283 215 33 0 316 370 

132b dont axe genre 0 40 38 39 117 135 0 0 117 220 

 

 
Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

131 • 131 : Idéalement, il faudrait voir dans quelle mesure les étudiants 

formés/sensibilisés sont soutenus dans leurs démarches : allier quantitatif 

au qualitatif  

• 132 et 132B :  a priori ok 

  

132 • Axe genre pour les activités du MSF (sous-résultat 132B): 

mais thématique genre pas reprise dans le résultat 

 

132B  

 

 

  



       

 

 

Rapport final – Evaluation externe du programme commun DGD 2017-2021 du CNCD-11.11.11, du Monde selon les Femmes et du Centre tricontinental – Mai 2022 
72 

OS N 2 : LES CAPACITES DE COMPREHENSION ET D'ACTION DES OSC ET DU PUBLIC SUR LES ODD SONT RENFORCEES 

# Indicateur Baseline TOTAL An 1  TOTAL 2018 TOTAL 2019 

TOTAL An 3 

mi-

parcours 

Cible An 

3 
TOTAL 2020 TOTAL 2021 TOTAL An 5 

Cible An 

5 

21 
Citoyen-ne-s sensibilisés, formés, 

mobilisés 
697 500 565 339 597 466 885 509 2 048 314 1 770 448 238 327 0 2 286 641 2 925 752 

22 
OSC mobilisées dans les actions 

d’ED/ECMS 
20 93 92 121 306 18 0 0 306 18 

 

 
Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte 

du 

résultat  

21 ➔ Consultation outils en ligne semble un peu faible pour une « sensibilisation, 

formation et mobilisation » : montre le nombre de consultations mais pas 

le nombre de citoyens. 

➔ Si on prend en compte les consultations en ligne, pourquoi ne pas 

comptabiliser les visites web des analyses ? 

• CNCD : d’où vient chiffre 16.626 (dans les 24.568 

citoyen.ne.s  sensibilisés formés et mobilisés ) ? 

• Quid des passages multipliés additionnés : site web, 

mobilisation ? 

A priori, 

selon 

résultats 

2021 

22 • Addition d’année en année des (mêmes) OSC : car leur 

mobilisation n’est pas acquise sur toute la durée du 

programme et varie selon les campagnes.  

• Cible très (trop) largement dépassée et ce dès la 1ère 

année 
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R21 : Un réseau de citoyens et citoyennes actifs est formé et se mobilise dans le cadre des campagnes d'éducation au développement et à la 

citoyenneté mondiale sur les ODD 

# Indicateur Baseline TOTAL An 1  TOTAL 2018 TOTAL 2019 

TOTAL An 3 

mi-

parcours 

Cible An 

3 
TOTAL 2020 TOTAL 2021 TOTAL An 5 

Cible An 

5 

211 Citoyen-ne-s formés  500 6 811 4 724 4 743 16 278 1 248 1 880 0 18 158 2 152 

212 Groupes de citoyen-ne-s organisés 45 55 58 58 171 45 2 0 173 45 

 

 
Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

211 ➔ Manque un indicateur qualitatif sur le type/la diversité des interventions (pas 

uniquement bénévoles mobilisés lors des campagnes)  

• Baseline (et cibles) beaucoup trop faible(s)   

• Problème de formulation du résultat qui parle d'un 

réseau "formé" dans le sens de formation. 

 

212 • Cible qui n’évolue pas (maintenir le niveau de celle-ci est 

l’objectif)  

• Addition pour totaux mais mêmes groupes d’année en 

année non ?  

 

 

R22 : Les citoyens sont sensibilisés et se mobilisent sur les ODD 

# Indicateur Baseline TOTAL An 1  TOTAL 2018 TOTAL 2019 

TOTAL An 3 

mi-

parcours 

Cible An 

3 
TOTAL 2020 TOTAL 2021 TOTAL An 5 

Cible An 

5 

221 
Citoyen-ne-s sensibilisés consultant les 

outils de communication en ligne 
500 000 535 705 568 286 852 553 1 956 544 1 500 000 236 447 0 2 192 991 2 500 000 

222 Citoyen-ne-s mobilisés 1 000 15 270 39 456 34 213 88 939 24 000 0 0 88 939 40 000 

 

 
Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

221 ➔ Ok deux indicateurs distincts pour deux parties d’un même résultat 

➔ Attention que deux indicateurs uniquement quantitatifs : voir comment 

intégrer une approche plus qualitative ?   
 

A priori, 

selon 

résultats 

2021 

222 • Baseline mal calibrée (différence par rapport à cible 3) : 

quelle méthode de calcul ?  
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R23 : Les OSC et les acteurs-relais de l'ED/ECMS renforcent leur maîtrise des enjeux des ODD 

# Indicateur Baseline TOTAL An 1  TOTAL 2018 TOTAL 2019 

TOTAL An 3 

mi-

parcours 

Cible An 

3 
TOTAL 2020 TOTAL 2021 TOTAL An 5 

Cible An 

5 

231 
Analyses (papier et numérique) 

diffusées 
150  316 297 311 924 450 296 0 1 220 750 

232 Visites web analyses 668 379 782 803 685 843 836 885 2 305 531 1 800 000 355 095 0 2 660 626 3 000 000 

233 Appuis-conseils dispensés aux OSC 160  145 139 285 569 420 92 0 661 600 

 

 
Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

231 
➔ Diffusion et visites web analyses : Impossibilité de savoir par qui les analyses 

sont consultées. Toutefois, dans le cas du CETRI, les répondants aux 

enquêtes de satisfaction sont pour la plupart des OSC et acteurs 

relais.  

➔ Ok appuis-conseils 

• Cetri à lui seul atteint (et dépasse) les cibles : trop basses, 

comment ont-elles été choisies ?  

 

232 

 

A priori, 

selon 

résultats 

2021 

233   

 

R24 : Les OSC et acteurs-relais de l'ED/ECMS sont formés à l'approche genre et développement et en empowerment 

# Indicateur Baseline TOTAL An 1  TOTAL 2018 TOTAL 2019 

TOTAL An 3 

mi-

parcours 

Cible An 

3 
TOTAL 2020 TOTAL 2021 TOTAL An 5 

Cible An 

5 

241 
Personnes F/H formées aux questions 

de genre 
1 200 2 905 3 011 2 144 8 060 5 000 723 0 8 783 8 000 

242 Nb OSC coachées sur le genre 9 35 26 24 85 45 19 0 104 80 

 

 
Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

241 ➔ Ok (à supposer que personnes formées = principalement des acteurs-relais) • Cible mi-parcours (légèrement) trop basse 

• Seul LMSF contribue  

 

242 • Seul LMSF contribue   
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OS N 3 : LES DECIDEURS POLITIQUES SONT SENSIBILISES DE FAÇON COORDONNEE AUX ENJEUX LIES A LA MISE EN ŒUVRE DES ODD 

# Indicateur Baseline TOTAL An 1  
TOTAL 

2018 
TOTAL 2019 

TOTAL An 

3 mi-

parcours 

Cible An 

3 

TOTAL 

2020 

TOTAL 

2021 

TOTAL An 

5 
Cible An 5 

31 
Pourcentage dossiers prioritaires sur 

lesquels une influence OSC est démontrée  
50% 59% 62% 69% 63% 55% 71% 0% 45% 60% 

32 
Nombre des dossiers ou une intégration 

du genre est démontrée 
10 14 15 27 56 45 45 0 101 70 

 

 
Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

31 ➔ Ok, sauf dimension de coordination : rajouter nb OSC coordonnées ? Mais 

aussi d’un point de vue qualitatif : plaidoyer/documents en commun, 

groupes de travail, etc. ?  

• Comment cet indicateur est-il calculé ? Que considère-t-

on comme un dossier prioritaire ? Comment démontre-t-

on une influence OSC ?  

• Cible 5 non atteinte mais car prise en compte des 0% de 

2021. 

A priori, 

selon 

résultats 

2021  

32   

 

R31 : Les alliances d'OSC sont coordonnées afin de mettre leur expertise en commun et de promouvoir les synergies dans leur plaidoyer en faveur 

des ODD 

# Indicateur Baseline TOTAL An 1  
TOTAL 

2018 
TOTAL 2019 

TOTAL An 

3 mi-

parcours 

Cible An 

3 

TOTAL 

2020 

TOTAL 

2021 

TOTAL An 

5 
Cible An 5 

311 
OSC participant activement au moins 

1x/an aux espaces de synergie 
115 172 196 317 317 115 675 0 0 115 

312 

 % des plaidoyers élaborés par les PF 

intégrant revendications spécifiques des 

femmes 

10% 25% 0 79% 139% 50% 1 0 224% 75% 

 

 
Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

311 ➔ Ok : mais cet indicateur pourrait être pertinent pour l’OS lui-même 

➔ Peut-être ajouter un indicateur relatif directement au plaidoyer lui-

même ? 

➔ Indicateurs 312 pas directement en lien avec le résultat 

• Cible n’évolue pas. Chiffre pour 2020 étonnant.  

• Mêmes organisations cumulées ? 

 

312 
• Idem : addition ( ?) n’a pas beaucoup de sens  
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R32 : L'expertise des OSC concernant la mise en œuvre des ODD est relayée vers les décideuses et décideurs politiques au travers des médias 

# Indicateur Baseline TOTAL An 1  
TOTAL 

2018 
TOTAL 2019 

TOTAL An 

3 mi-

parcours 

Cible An 3 
TOTAL 

2020 

TOTAL 

2021 

TOTAL An 

5 
Cible An 5 

321 Audimat cumulé 70 000 000 95 970 317 
112 402 

453 
147 631 742 

356 004 

512 
210 000 000 75 206 474 0 

431 210 

986 

350 000 

000 

322 Nbre de passages presses 400  619 671 798 2 088 1 200 398 0 2 486 2 000 

 

 
Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

321 ➔ Ok, d’autant plus que le résultat lui-même ne porte pas sur un objet 

qualitatif  

  

322   

 

R33 : Le monde politique est influencé et appuyé dans l'élaboration des mesures de la mise en œuvre des ODD 

# Indicateur Baseline TOTAL An 1  
TOTAL 

2018 
TOTAL 2019 

TOTAL An 

3 mi-

parcours 

Cible An 3 
TOTAL 

2020 

TOTAL 

2021 

TOTAL An 

5 
Cible An 5 

331 
Nombre de décideurs et décideuses 

cumulés interpellés sur les ODD 
2 400/an 3 136 2 171 2 615 7 922 5 700 3 011 0 10 933 9 500 

332 
Nombre d'interpellations politiques qui 

ont intégré le genre 
10 14 15 25 54 45 23 5 82 70 

 

 
Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

331 ➔ Manque la dimension influence et appui (interpellé >< appuyé) 

➔ Manque dimension qualitative (que l’on pouvait retrouver dans 

indicateur 31) 

• Pourquoi utiliser ici une Baseline annuelle ?  

• Cibles inférieures au niveau de la Baseline 

 

332   
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OS C 1 : DES OSC ET ORGANISATIONS DE FEMMES IMPLIQUEES A DIFFERENTS NIVEAUX APPORTENT DES SOLUTIONS CONCRETES AUX DEFIS LIES A L’EGALITE ENTRE 

LES HOMMES ET LES FEMMES, LES VIOLENCES DE GENRE, LES DROITS REPRODUCTIFS ET SEXUELS ET L’EMPOWERMENT DES FEMMES EN RDC 

 
# Indicateur Baseline 2017 2018 2019 Cible An 3 2020 2021 Cible An 5 

OS1RDC SMART Il existe une grande 

inégalité entre hommes et 

femmes ainsi que des 

violences de genre à tous 

les niveaux et tous les 

secteurs en RDC et les 

services pour répondre 

aux besoins des femmes 

sont insuffisant et 

déficients.  

      Des acteurs actifs dans 

les domaines des 

violences de genre, les 

droits reproductifs et 

sexuels ainsi que 

l’empowerment des 

femmes ont été renforcés 

et outillés pour donner 

des services de qualité 

aux femmes congolaises 

    Des services de qualité sont 

disponibles pour les femmes 

congolaises dans les 

domaines des violences de 

genre, leurs droits reproductifs 

et sexuels et les femmes ont 

amélioré leurs conditions et 

positions  

 

 
Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

1 

SMART 

 

Données manquantes (et sur la méthode de construction de l’indicateur et résultats) 

 

? 
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R1 : (SCAC) : Les prestataires de soins de santé sont outillés pour apporter des soins de qualité post avortement 

# Indicateur Baseline 2017 2018 2019 Cible An 3 2020 2021 Cible An 5 

R1 Ind. 

1 

Pourcentage des 

prestataires de santé 

comptant avec des 

principes claires et 

harmonisés pour 

prodiguer des soins 

post-avortement de 

qualité  

Les 

prestataires 

de soins de 

santé ne 

compte 

pas avec 

des 

principes 

claires et 

harmonisés 

pour 

prodiguer 

des soins 

post-

avortement 

de qualité 

Sera 

évalué 

sur 

l'année 

3  

Sera 

évalué 

sur 

l'année 

3  

40 % des prestataires santé outillés en 

soin post-avortement. Réalisation des 

diagnostiques genre dans la santé 

reproductive des jeunes, plus de 500 

femmes prise en charge suite à des 

violences sexuelles, des formations de 

formatrices genre et des ateliers sur 

les masculinités positives pour les 

partenaires de la coopération 

belge.35% des OP partenaires des 

Agences AgriCongo intervenant dans 

les 3 provinces cibles ont des 

documents définissant la politique 

Genre 

40 Réalisée. ; 40 % des prestataires 

santé outillés en soin post-

avortement. Ce dernier a été remis 

en niveau grâce une mission de 

supervision du programme national 

de la santé des ados et jeunes et 

ont renforcé une seconde fois leurs 

capacités. 

  70 

R1 Ind. 

2 

Pourcentage des 

prestataires de santé 

outillés et formés pour 

donner des soins post-

avortement de qualité 

10%. Sera 

évalué 

sur 

l'année 

3 

Sera 

évalué 

sur 

l'année 

3 

40%. (NB: Nous dirons même 50% car 

en plus des prestataires ciblées dans 

les 3 zones de santé, une 4 zone a été 

rajouté pour répondre efficacement 

au besoin des jeunes après les 

résultats de la recherche action 

réalisé sur le SAA)  

40%. Objectif mi-parcours atteint depuis 

2019.  En 2020, 14 prestataires ont 

bénéficié d'une supervision et d'une 

remise a niveau. Il y a également 

eu l'intégration des nouvelles 

structures identifiés où les 

prestataires non formés par le projet 

en 2019 ont bénéficiés de quelques 

mise à niveau lors des sessions de 

partage d'expérience et 

d'information lors des différentes 

activités et rencontres. 

  70%. 

 

 
Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

1 ➔ + : malgré le fait que les cibles soient atteintes mi-parcours, le travail 

continue : (re)mise à niveau, nouvelles structures, etc.  

• Population totale concernée = 72 prestataires de soin  

• Cible atteinte mi-parcours 

A 

confirmer 

n • Population totale concernée = 72 prestataires de soin  

• Cible atteinte mi-parcours, cible finale non-atteinte 
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R2 : (SCAC): Des meilleures connaissances en matière SCAC des quartiers de Kinshasa sont disponibles grâces à la médiatisation sur les réseaux 

sociaux ainsi qu’un espace virtuel pour les jeunes (f/h) de ces quartiers et apportent aux plaidoyers pour faire passer la loi sur la santé de la 

reproduction. 

# Indicateur Baseline 2017 2018 2019 Cible An 3 2020 2021 Cible An 5 

R2 

Ind. 

1 

Réalisation et 

médiatisation 

d'un 

diagnostiques 

- recherche 

action sur le 

SCAC dans 3 

zones de 

santé 

concernés 

Pas de 

diagnostic 

et recherche 

action  

Sera réalisé 

au cours de 

l'année 2 

Une 

recherche 

action pour 

la qualité 

des services 

des sos pos- 

avortement 

a été 

réalisée 

Recherche action 

réalisée et le diagnostic 

a permis l'implication du 

programme National de 

la Santé des Ados et 

jeunes et le programme 

national de la santé 

Reproductive de 

s'impliquer pour former 

les prestataires ciblés 

dans les zones santé du 

projet     

Réalisation 

d'un 

diagnostic - 

recherche 

action 

Recherche action réalisé en 2019 et publié en 

2020.  La R-A a été médiatisé de différentes 

façons :                                       

1) présentation de la recherche à 26 

personnes d'organisations étatiques et 

non-étatiques                                              

2)  TV5 Monde et autres médias congolais                                                     

3) Devant 300 participants lors la journée 

internationale pour l'avortement et enfin                                

4) 20 membres de la Coalition Nationale 

contre les grossessses non-désirées 

  Les données 

du 

diagnostic 

et 

recherche-

actions sont 

disponibles 

et 

médiatisées  

R2 

Ind. 

2 

Réalisation 

de plaidoyers 

et d'une 

campagne 

de 

mobilisation 

pour faire 

passer la loi 

pour la santé 

de la 

reproduction 

au Parlement 

La loi pour la 

santé de la 

reproduction 

n'est pas 

encore 

passée au 

Parlement  

Réalisation de 

3 

argumentaires 

; activités de 

sensibilisation 

(836 

participant-e-

s) 

SJS a assuré 

le 

Secrétariat 

Exécutif de 

la coalition 

de lutte 

contre les 

grossesses 

non désirée 

et grâce à 

son travail 

de 

plaidoyer, le 

Protocole 

de Maputo 

a été publié 

dans le 

journal 

officie et sa 

vulgarisation 

l  

La loi a été publié mais 

sans tenir compte des 

propositions formulées 

par SJS et la coalition 

malgré les promesses 

tenue par les 

parlementaires lors des 

plaidoyers. une 

campagne médiatique 

a été faite et des 

compte réseaux sociaux  

twitter et facebook ont 

été créés pour soutenir 

les actions du plaidoyer  

et du lobbying et a 

abouti à la publication 

du Protocol de Maputo  

et son article 14 par le 

gouvernement et 

devient imposable à 

tous.  

Réalisation 

de 2 

plaidoyers et 

de 2 

campagnes 

de 

sensibilisation 

sur les 

réseaux 

sociaux 

le protocole de Maputo publié au journal 

officiel ce qui a permis de modifier le contexte 

légal du pays sur l'avortement faisant que l'IVG 

devienne partiellement autorisée.  Il aurait fallu 

l'élaboration et la mise en place des normes et 

directives à l'intentions des prestataires 

cliniques pour l'effectivité de ces services dans 

les cliniques et hôpitaux et pour faciliter 

l'applicabilité du protocole. ces normes et 

directives validée par le ministère de la sante 

viennent donc s'ajouter à l'harmonisation du 

cadre légal pour l'accès à l'avortement 

sécurisé. Plusieurs campagnes ont été réalisées 

pour soutenir ceci, notamment la campagne 

contre la stigmatisation liée à l'avortement 

réalisé en ligne sur les sites internet et les pages 

des réseaux sociaux. 

  1 réseau 

d'acteurs 

clés a été 

créé et des 

consultations 

politiques 

ont été 

menées 

pour faire 

passer la loi  
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Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

1 ➔ Indicateurs qui a première vue ne semblent pas directement en lien 

avec le résultat. Toutefois, le diagnostic des connaissances est la 

première étape réalisée afin d’évaluer le niveau de connaissances et 

de biais de jugement et de raisonnement chez les prestataires de soins. 

Ensuite grâce à ce diagnostic, une formation des prestataires a eu lieu 

et est donc en lien avec le résultat :  

o Infos sur l’espace virtuel pour les jeunes, existe-t-il ? Combien de 

jeunes se réunissent par an ? (MSF vérifier avec SJS) 

o Sensibilisation ≠ connaissances : oui mais deux étapes 

essentielles pour parvenir au résultat R2 : la sensibilisation pour 

arriver à des connaissances  

o Les données quanti se trouvent dans les rapports annuels mais 

auraient dû être intégré chaque année dans le rapportage des 

indicateurs… 

 

➔ Recherche-action : réalisée mais quid de la médiatisation ?  

  

n 

 

 

 

 

 

R3 : (VBG) : Les prestataires sont outillés pour donner une prise en charge de qualité pour les femmes victimes de violences sexuelles et autres 

violences de genre dans la province du Sud Kivu (territoires de Fizi et Uvira) 

# Indicateur Baseline 2017 2018 2019 Cible An 3 2020 2021 Cible An 5 

R3 

Ind. 1 

Nombre de 

femmes 

victimes prises 

en charge 

psycho 

socialement 

50 135 300 568 300  568 interventions en groupe, 375 suivis 

psychologiques individuels, 14 

médiation familiale. Plus de 35 800 (24 

823 de femmes et filles et 10 977 

hommes et garçons) personnes ont 

été sensibilisées par les agents du 

MFA, les APS et les animateurs de 

terrain face à l'intervention médicales 

et l'assistance psychologique. 

  500 

R3 

Ind. 2 

Niveau de 

compétences 

des 

intervenants 

locaux à 

Ulvira  

Niveau des 

compétences 

des 

intervenants 

locaux à Ulvira 

est faible 

Niveau de 

compétence 

a progressé : 

5 formations 

organisées  

9 

formations 

ont été 

organisée 

dont 4 à 

Uvira s  

7 formations ont été 

organisé, mais sur 

différents thèmes (voir 

rapport narratif). On fait 

la distinction entre 

personnel MFA et APS 

terrain 

Le niveau de 

compétences 

des intervenants 

locaux à Ulvira 

sera satisfaisant 

(nb 

d’intervenants 

formées)  

4 formations suivies par les agents de 

MFA et 2 formations suivies par les APS 

et animateurs de terrain (voir rapport 

narratif 2020) 

  Le niveau de 

compétences 

des 

intervenants 

locaux à 

Ulvira sera 

bon 
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Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

1 ➔ Indicateur quantitatif uniquement (pas ./. qualité) sur la question de la 

prise en charge. Toutefois, également évaluation pratiques régulières 

mises en place pour les APS avec comme but de renforcer la qualité 

de leur travail sur le terrain.  

➔ Ok augmentation des compétences par le nb de formations  

• Nombres annuels (l’évolution constatée est 

supérieure à ce qui qui avait été prévu) 

 

2 
 

A 

confirmer 

 

 

 

➔ Pas de R4 (erreur dans la numérotation) 

 

 

 

R5 : (ANPC) : L’Académie Nationale Paysanne au Congo a contribué à professionnaliser et autonomiser les femmes paysannes et à améliorer leur 

position au sein des Organisations Paysannes intégrantes d’Agricongo  

# Indicateur Baseline 2017 2018 2019 Cible An 3 2020 2021 Cible An 5 

R5 

Ind. 1 

Représentation des 

femmes dans les 

organes de décision 

des OP  

La 

représentation 

des femmes 

dans les 

organes de 

décision des 

OP est de 25% 

Sera 

évalué en 

année 3 

Sera évalué 

en année 3 

  Représentation des 

femmes dans les 

organes de décision 

des OP est de 30% 

Le taux de bonnes pratiques 

en genre s'accroit en 30% 

  Représentation 

des femmes 

dans les 

organes de 

décision des 

OP est de 30% 

R5 

Ind. 2 

Fonctionnement de 

l'ANPC et 

financement   

L'ANPC n'est 

pas encore 

tout à fait 

fonctionnelle 

et ne compte 

pas avec le 

financement 

nécessaire  

Mise en 

place du 

secrétariat 

permanent 

(5 

membres) 

; achat du 

matériel ; 4 

formations 

en NTIC  

L'ANPC est 

fonctionnelle 

et le bulletin 

de 

l'Académie 

Nationale 

Paysanne 

est 

disponible  

Les bases 

fonctionnelles et 

programmatiques de 

l’ANPC sont fortifiées 

par des réunions des 

collèges et points 

focaux 

communication dans 

les 4 provinces pilotes 

NK, SK, Tshopo et 

Kinshasa 

Production et 

partage du 5e et 6e 

magazine de l’ANPC 

comme réseau virtuel 

L'ANPC améliore 

son fonctionnement 

avec les noyaux de 

communications, la 

mise en place d'un 

réseau de 

communication et 

échange de 

bonnes pratiques et 

des modules de 

formations à jours  

le bureau du secrétariat 

national permanent est 

fonctionnel, mais les bureaux 

des noyaux ne sont pas 

encore opérationnels 

  L'ANPC est 

fonctionnelle 

et dispose des 

capacités 

nécessaires 

pour organiser 

des formations 

pour les 

femmes des 

OP dans les 3 

provinces     
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Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

1 ➔ Représentation des femmes dans les organes de décision = indicateur 

qualitatif +++ 

➔ Le bon fonctionnement de l’ANPC n’induit pas automatiquement une 

amélioration de l’autonomie des femmes mais donne quand même 

une bonne indication 

• La mesure pour 2020 ne répond pas à l’indicateur ? 

2 

 

 

 

 

R6 :  (ANPC) : Les bonnes pratiques et connaissances en genre ont contribué aux plaidoyers pour l’accès et contrôle des ressources des femmes 

paysannes et l’intégration de la dimension genre au sein des OP d’Agricongo 

# Indicateur Baseline 2017 2018 2019 Cible An 3 2020 2021 Cible An 5 

R6 

Ind. 

1 

Nombre d'OP 

d'Agricongo ayant 

établi une 

stratégie/politique 

genre  

5. 35% (7 sur 20) 35% (95,000 

paysans et 

paysannes) 

35% des OP partenaires des 

Agences AgriCongo intervenant 

dans les 3 provinces cibles ont 

des documents définissant la 

politique Genre : CONAPAC, 

FOPAC NK-SK, TSHOPO en 

s’inspirant de la politique de la 

CONAPAC avec des stratégies 

différentes de la mise en œuvre 

par chaque province  

45% . 37% d'OP 

partenaires 

d'AAC 

intervenant dans 

les 4 provinces 

ont des 

documents 

définissant la 

politique Genre 

  70%.  

R6 

Ind. 

2 

Actions 

d'interpellation des 

autorités 

provinciales pour 

améliorer l'accès et 

le contrôle des 

ressources par les 

femmes et leur 

position au sein des 

institutions  

Il existe peu 

d'action 

d'interpellation des 

autorités 

provinciales pour 

améliorer l'accès et 

le contrôle des 

ressources par les 

femmes et leur 

position au sein des 

institutions  

Elaboration du 

plan de 

communication  

 

 

 

Elaboration 

d'un plan de 

plaidoyer: 

identification 

des 6 ministres 

en charge et 

des femmes 

leaders qui 

feront les 

interpellations 

ainsi que des 8 

thèmes 

d'interpellation 

3 actions d’interpellation des 

autorités provinciales et 

nationales. 2 tables rondes. 

Répertoire des alliés de l’ANPC 

potentiels au sein des instances 

décisionnelles.  Les analyses 

politiques genre pour le 

renforcement de l’entreprenariat 

agricole féminin. Monitoring des 

violences basées sur le genre 

Récolte des données sur les 

thèmes de plaidoyer dans les 

provinces membres de l’ANPC : 

Non-respect des droits de la 

femme et recrudescence des 

violences faites aux femmes. 

6 actions 

d'interpellation 

des autorités 

provinciales 

ou nationales 

sont formulées 

et négociées  

3 actions 

d'interpellation 

des autorités 

provinciales 

  9 actions 

d'interpellation 

des autorités 

provinciales 

ou nationales 

sont formulées 

et négociées  
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Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

1 ➔ Etant donné que l’objectif ici = plaidoyers, indicateurs permettent 

effectivement de juger de l’atteinte du résultat  

➔ Va même au-delà puisqu’intègre la dimension qualitative des résultats 

des actions entreprises (nb d’OP ayant établi une stratégie/politique 

genre) 

• ll y a 25 OP bénéficiaires pour ce programme. La Baseline 

de l’Ind1 indique que sur 25 OP, 5 sont déjà doté d’une 

stratégie/politique genre. Il reste donc 20 organisations : 

35% = 7. Erreur dans l’utilisation des pourcentages.  

• Objectif non atteint : cible trop ambitieuse (70% ne sera 

probablement pas atteignable lors de ce programme) 

 

n • Cible mi-parcours atteinte en 2020 (6 actions 

d’interpellation entre 2017 et 2020)  

• Cible finale pouvant encore être atteinte au moment du 

travail sur les indicateurs 

? 

 

 

R7 : (Synergies/Raag ) L’institutionnalisation de l’approche genre a été promue auprès des acteurs-trices de développement à travers des croisés 

de pratiques et d’expertise entre le Nord et le Sud et dans le Sud 

# Indicateur Baseline 2017 2018 2019 Cible An 3 2020 2021 Cible An 5 

R7 Ind. 

1 

Fonctionnement de la 

RAAG : nombre de 

partenaires inscrits et 

actifs dans le 

réseau/pays  

Manque/absence 

d'échange 

d'information, des outils 

et des bonnes 

pratiques entre les 

différents acteurs/trices 

du développement  

43 membres 

inscrits et 

actifs dans 

le 

réseau/pays 

43 membres 

inscrits et 

actifs dans 

le 

réseau/pays 

43 membres inscrits et actifs dans le 

réseau/pays 

Au moins 20 

personnes 

(h/f) sont 

inscrites et 

actives dans 

le 

réseau/pays 

43 membres 

inscrits et 

actifs dans 

le 

réseau/pays 

  Entre 40-

50membres 

h/f inscrits et 

actifs dans 

le 

réseau/pays 

R7 Ind. 

2 

Pourcentage des 

ACNG outillés et 

formés en genre  

les ACNG ne sont 

pas/peu outillés ni 

formés en genre 

53% 53% "Masculinités positives":22 ACNG (8 

ACNG Belges, 2 Organisations 

internationales,  8 OSC Kinoises, 4 

institutions publiques. 

 Participation: 110 personnes "Table 

ronde champions du genre" : 26 OSC 

et institutions publiques ont été 

touchées. Participation: 40 personnes. 

40% . voir Richine 

& Françoise 

  70% . 

R7 Ind. 

3 

Pourcentage des 

ACNG ayant répondu 

à l'enquête annuelle 

sur l'état de la 

réalisation de la CSC 

genre 

Il n'existe pas de bilan 

annuel de l'état de 

réalisation des cibles 

stratégiques en lien 

avec le genre 

98% 98% 26 ACNG belges ont répondu. 50%. 40%   80%. 
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Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 
Atteinte du résultat  

1 ➔ Etant donné que le résultat est la promotion et non les actions qui 

en découlent, ok 

➔ Indicateur n° 3 : Impossible de connaitre les résultat de l’enquête 

avant de l’avoir lancées, mais les enquêtes participent à la 

promotion du genre car en découlent des conversations, débats 

et également un manuel de bonnes pratiques grâce aux 

réponses obtenues. 

 

• Les inscriptions au Cadre Stratégique Commun RDC 

sont fixées en début de programme. Les 43 ACNG 

inscrites dans la cible genre sont inscrits dans le 

réseau, il ne peut y avoir de nouveaux membres en 

cours de programme, donc pas d’évolution possible 

car la cible avait été atteinte à l’AN1. 

 

2 • % stable car les ACNG sont outillés et formés lors de 

formation donnés par le M/F dans le cadre du CSC 

RDC, comme celles-ci n’ont pas lieu chaque année, 

les chiffres ne peuvent pas évoluer chaque année. 

Les indicateurs sont donc à observer dans la 

globalité des 5 années.  

• Pourcentage par rapport au 64 ACNG présentes en 

RDC pendant le programme 2017-2021  

?  

3 • En 2020, il y a eu une diminution dans le nombre 

d’ACNG répondant à l’enquête et LMSF a évalué 

que cette enquête ne devait pas être réalisé 

chaque année mais plutôt deux fois durant le 

programme de cinq ans, pour observer la situation 

initiale et l’évolution.  
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OS C 2 : LES RESEAUX D'ORGANISATIONS DE LA SOCIETE CIVILE AUGMENTENT LEUR INFLUENCE SUR LA DECISION POLITIQUE EN FAVEUR D'UNE GESTION DURABLE 

DES RESSOURCES NATURELLES 

 
Indicateur Baseline 2017 2018 2019 Cible An 3 2020 2021 Cible An 5 

% des marqueurs 

de progrès 

atteints au niveau 

de l'OS 

15%       30%     50% 

 

 
Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

OS  • Construction de l’indicateur ?  

• Données manquantes  

? 

 

 

R1 : Les réseaux renforcent leurs capacités institutionnelles 

Indicateur Baseline 2017 2018 2019 Cible An 3 2020 2021 Cible An 5 

% de réalisation 

des marqueurs de 

progrès au niveau 

de R1 

20%       80%     80% 

 

 
Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

R1  • Construction de l’indicateur ?  

• Données manquantes 

? 
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R2 : Les partenaires renforcent la mise en réseau des OSC pertinentes et leur couverture territoriale 

Indicateur Baseline 2017 2018 2019 Cible An 3 2020 2021 Cible An 5 

% de réalisation de marqueur de progrès "mises en réseaux" 

pour tous les partenaires  

25%       50%     80% 

 

 
Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

R2  • Construction de l’indicateur ?  

• Données manquantes 

? 

 

R3 : Les réseaux renforcent et diffusent leur expertise 

Indicateur Baseline 2017 2018 2019 Cible An 3 2020 2021 Cible An 5 

% de réalisation de marqueur de progrès "diffusion 

de l'expertise" pour tous les partenaires 

25%       60%     80% 

 

 
Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

R3  • Construction de l’indicateur ?  

• Données manquantes 

? 

 

R4 : Les réseaux interpellent de manière coordonnée les décideurs politiques 

Indicateur Baseline 2017 2018 2019 Cible An 3 2020 2021 Cible An 5 

% de réalisation de marqueur de progrès 

"interpellation" pour tous les partenaires 

25%       50%     70% 

 

 
Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

R4  • Construction de l’indicateur ?  

• Données manquantes 

? 
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OS C 3 : LES RESEAUX D'ORGANISATIONS DE LA SOCIETE CIVILE AUGMENTENT LEUR INFLUENCE SUR LA DECISION POLITIQUE EN FAVEUR D'UN PROCESSUS 

ELECTORAL DEMOCRATIQUE 

 
Indicateur Baseline 2017 2018 2019 Cible An 3 2020 2021 Cible An 5 

% des marqueurs de progrès du partenaire réalisés au 

niveau de l'OS 

25%       35%     60% 

 

 
Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

OS  • Construction de l’indicateur ?  

• Données manquantes 

? 

 

 

R1 : Le réseau renforce ses capacités de gestion institutionnelle 

Indicateur Baseline 2017 2018 2019 Cible An 3 2020 2021 Cible An 5 

% de réalisation de marqueur 

progrès "institutionnel" 

20%       50%     70% 

 

 
Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

R1  • Construction de l’indicateur ?  

• Données manquantes 

? 

 

R2 : Le partenaire renforce la mise en réseau des organisations pertinentes et assure leur couverture territoriale 

Indicateur Baseline 2017 2018 2019 Cible An 3 2020 2021 Cible An 5 

% de réalisation de marqueur progrès "mise en réseau" 25%       60%     70% 

 

 
Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

R2  • Construction de l’indicateur ?  

• Données manquantes 

? 
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R3 : Les réseaux actifs dans le plaidoyer électoral renforcent et diffusent leur expertise 

Indicateur Baseline 2017 2018 2019 Cible An 3 2020 2021 Cible An 5 

% de réalisation de marqueur progrès "expertise" 25%       60%     70% 

 

 
Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

R3  • Construction de l’indicateur ?  

• Données manquantes 

? 

 

 

R4 : Les OSC actives dans le plaidoyer électoral interpellent de manière coordonnée les décideurs politiques 

Indicateur Baseline 2017 2018 2019 Cible An 3 2020 2021 Cible An 5 

% de réalisation de marqueur progrès "interpellation" 25%       50%     60% 

 

 
Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

R4  • Construction de l’indicateur ?  

• Données manquantes 

? 
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OS S 1 : CONTRIBUER A COORDONNER DES INITIATIVES DE PRESERVATION DES RESSOURCES NATURELLES ET DES ECOSYSTEMES DANS LE DELTA DU SALOUM POUR 

UNE PLUS GRANDE EGALITE ENTRE LES FEMMES ET LES HOMMES 

 
# Indicateur Baseline 2017 2018 2019 Cible An 3 2020 2021 Cible An 5 

OS S1 

Indicateur 

1 : 

L’implication des 

hommes aux 

tâches 

ménagères 

atteindra 20% à la 

fin du projet 

Les initiatives du 

care restent 

entre les mains 

des femmes.  

L’égalité de 

genre demeure 

faible 

    

Pour collecte d'eau, recherche 

de bois et collecte d'ordure et 

soins des enfants, au moins 20%. 

Pour le linge, la préparation des 

repas ils ne dépassent pas 5%. 

50% dans les activités de 

reboisement 

Lorsqu'il s'agit de 

l'ensemencement, leur présence 

est 5%. 

Un début de 

participation 

des hommes 

aux 

initiatives du 

care 

Concernant les tâches domestiques, 

la situation COVID ne nous a pas 

permis de revérifier cet indicateur. 

Par contre en ce qui concerne le 

reboisement, nous avons constaté 

une très bonne mobilisation des 

hommes cette année, dépassant 

même les femmes, ils représentent 

70% dans l'activité. 

  

Les initiatives 

du Care ont 

augmenté de 

20% 

OS S1 

Indicateur 

2 : 

 35% des 

intervenant-es 

dans la zone 

développent des 

synergies  

Une pluralité 

d’intervenant-es 

sur les mêmes 

sites sans 

aucune 

cohérence  

    

Plus de 20 % des partenaires ont 

développé de synergies pour 

des décrets de loi, des activités 

des reforestation de la 

mangrove et la coresponsabilité  

20% des 

partenaires 

intervenants 

dans la zone 

développent 

des 

synergies  

Une coalition pour le reboisement a 

été mis en place. Cet indicateur se 

situe à 25% cette année. Les autres 

actions permettant de mesurer 

l'indicateur n'ont pas été réalisées à 

cause de la crise sanitaire 

  

35 % des 

partenaires 

intervenants 

dans la zone 

développent 

des synergies 

 

 

Dans quelle mesure les données 

permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée 

de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des indicateurs 
Atteinte du 

résultat  

1 ➔ Attention que le résultat est la 

coordination, ici indicateur 

d’autant plus qualitatif que va 

« au résultat du résultat » 

➔ Bonne combinaison de deux 

indicateurs quantitatifs et 

qualitatifs  

• Données ne correspondant pas à l’indicateur décrit mais, suivent l’hypothèse selon laquelle 

l’implication des hommes dans les tâches ménagères augmentera après les activités de 

sensibilisation sur les masculinités et la notion de coresponsabilité au sein des ménages. 

Impossible donc à collecter comme données lors des deux premières années du programme. A 

l’origine du programme on mentionne les tâches ménagères globalement, et en 2019 et 2020 

les informations (collecte eau, collecte bois, collecte ordures, soin enfants, linge, repassage, 

reboisement, ensemencement) correspondent aux « tâches ménagères » de l’indicateur. 

• Pourcentage de référence :  Les résultats de la recherche-action sur la surcharge de travail des 

femmes a été la référence avec 100 hommes de différents villages comme échantillon de 

départ. Postulat de base =  pourcentage de départ 0%. Les mêmes ménages ont été suivi tout 

le programme. 

? 

2 • Attention que cible se trouve dans la définition de l’indicateur, or deux choses différentes  

• Pourcentage sur base de 20 associations et ONG de terrain  

? 
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R1 : La participation des femmes dans les espaces de gestion et de décision est améliorée  

# Indicateur Baseline 2017 2018 2019 Cible An 3 2020 2021 Cible An 5 

R1 Ind. 1 Pourcentage de 

femmes dans les 

bureaux exécutifs  

Même s’il y a parité, les 

femmes sont faiblement 

représentées dans les 

bureaux exécutifs et 

elles sont absentes des 

structures de 

gouvernance (AMPC)  

Elaboration 

d'un 

questionnaire 

- sera évalué 

dans l'année 3  

 Cet indicateur est limité par 

les élections locales reportées 

au mois de décembre. Au 

cours de cette date nous 

aurons plus d'informations pour 

renseigner cet indicateur.15% . 

pas de bonne 

maîtrise des 

calendriers 

des élections 

 15% . Les élections 

prévues en 

décembre ont 

encore été 

reportées, ce qui 

ne nous permet pas 

de vérifier cet 

indicateur 

   30%. 

 

 

Dans quelle mesure les données permettent-elles de 

juger de l’atteinte des résultats ? Donnent-elles une 

bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des indicateurs 
Atteinte du 

résultat  

1  Données manquantes : Les données ne sont pas disponibles car les élections prévues depuis 

2018 n’ont jamais eu lieu. Il y a eu des problèmes au niveau de la mairie et la situation du 

COVID-19 a continuer à retarder les élections. Les femmes n’ont eu des places dans les 

comités de gestion, qu’à hauteur de 10% (3 femmes sur 30) 

? 
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R2 : Les initiatives en cours développées par 500 femmes dans les localités cibles sont renforcées par de nouvelles activités de diversification 

# Indicateur Baseline 2017 2018 2019 Cible An 3 2020 2021 Cible An 5 

R2 Ind. 1 Pourcentage 

de 

l'augmentation 

des revenus au 

niveau des 

activités de 

production 

individuelle et 

des ménages et 

du chiffre 

d'affaires des 

unités  

Les femmes ont 

des revenus 

faibles (35 

000F/mois) ; les 

unités de 

transformation 

ont des chiffres 

d'affaires 

mensuels de 300 

000F.  

Sera 

évalué 

dans 

l'année 3 

Les revenus des femmes ont 

augmenté de 10% ; le chiffre 

d’affaires des unités de 15% 

Ces revenu ont augmenté en 

passant de 35000 à 40000F. 

Au niveau du chiffre 

d’affaires, selon les fiches 

d'exploitation, nous notons 

une augmentation de 18%, 

passant de 300000à 362000 F 

CFA  

Les revenus des 

femmes ont 

augmenté de 

presque 15% (14,3%), 

passant de 35.000 à 

40.000F par femme. 

Pour ce qui est du 

chiffre d’affaires, il est 

passé de 300 000 à 

400.000 par mois 

(augmentation de +- 

33%).  

Les revenus 

des 

femmes 

ont 

augmenté 

de 10% ; le 

chiffre 

d’affaires 

des unités 

de 15% 

Alors qu'on était sur une 

bonne courbe de 

progression, la COVID a 

encore tout bouleversé. 

Les revenus ont 

beaucoup baissé du fait 

de l'arrêt du travail et 

l'utilisation des recettes 

pour les dépenses au 

sein de la famille. 

  Les revenus 

des femmes 

augmentent 

de 20% ; les 

chiffres 

d'affaires des 

unités de 25% 

R2. Ind. 

2 

Création de 

nouvelles 

activités pour 

les hommes et 

les femmes pour 

la diversification 

des sources de 

revenus  

L'essentiel des 

activités tourent 

autour de 

l'exploitation des 

produits 

halieutiques et 

forestiers  

Rencontres 

organisées 

- sera 

évalué 

dans 

l'année 3  

18% des hommes des zones 

cibles participent aux activités 

de reproduction. Et lors de la 

récente pénurie d’eau de 34 

jours dans la localité, un élan 

de solidarité s’est levé au 

grand bonheur des femmes. 

Manifesté dans les ménages. 

Les hommes se sont 

véritablement distingués dans 

l’activité de recherche du 

liquide précieux 

Le projet a 

accompagné la 

création de 3 

activités nouvelles. Il 

s'agit de la riziculture, 

de l'aquaculture et 

du maraîchage. La 

mécanique hors-bord 

n'a finalement pas 

été prise en compte. 

Création 

de 4 

nouvelles 

activités :  

riziculture,  

aquacultur

e, 

mécaniqu

e  hors-

bord et 

maraîchag

e 

Pas d'évolution pour cet 

indicateur  

  Les rapports 

de suivi ; suivi 

des ventes 

des 4 

nouveaux 

produits  

 

 

Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger 

de l’atteinte des résultats ? Donnent-elles une bonne idée 

de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des indicateurs 
Atteinte du 

résultat  

1 ➔ Ok 

➔ Bien que : indicateur 2 aussi pour les hommes. 

Activités créées par des femmes ? En quoi cet 

indicateur explique le résultat ? 

• Ces informations n’avaient pas été collectées au moment du travail sur les 

indicateurs, elles devaient l’être à la fin du programme. 

? 

2 • Pas d’évolution du projet depuis 2019 : la formation des réparations des 

moteurs hors-bord (moteur pirogue), coûtait trop cher, l’activité n’a pas eu 

lieu.  
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R3 : Les hommes et les femmes sont co-responsables des différents rôles au sein des familles 

# Indicateur Baseline 2017 2018 2019 
Cible An 

3 
2020 2021 Cible An 5 

R3 Ind. 1 Pourcentage du 

nombre 

d'hommes du 

groupe cible qui 

participent aux 

activités 

reproductives  

Les hommes 

du groupe 

cible ne 

participent 

pas aux 

activités 

reproductives  

Réalisation 

d'un atelier 

de 3 jours + 

clubs de 

discussion+ 

recherche-

action   

Clubs de 

discussion 

crées et 

partenariat 

avec la 

troupe 

théâtrale de 

Yayem  

Pour collecte d'eau, 

recherche de bois et collecte 

d'ordure et soins des enfants, 

au moins 20%. Pour le linge, la 

préparation des repas il ne 

dépassent pas 5%. 50% dans 

les activités de reboisement 

Lorsqu'il s'agit de 

l'ensemencement, leur 

présence est 5%. 

10%. Avec les conditions des mesures 

barrières, peu de personnes ont 

été mobilisées pour le 

reboisement de mangrove. 125 

personnes étaient présentes 

dont 70% d'hommes (jeunes). 18 

ha de mangrove reboisés. Pour 

le réensemenement d'arches, 

209 personnes mobilisées dont 

180 femmes. 16 ha ensemencés. 

  25%. 

 

 
Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

1 ➔ Ok pour la plupart des activités citées mais en 2020 uniquement 

activité de reboisement 

➔ Pourcentage sur un échantillon de 100 hommes dans 

différents villages, dans les zones insulaires et le continent. 

Une distinction est effectuée entre les activités et le taux 

de participation des hommes pour chacune d’entre-elles 

car la différence est intéressante à observer.  

? 

 

  



       

 

 

Rapport final – Evaluation externe du programme commun DGD 2017-2021 du CNCD-11.11.11, du Monde selon les Femmes et du Centre tricontinental – Mai 2022 
93 

R4 : Les capacités d'adaptation et de résilience des hommes et des femmes face au changement climatique et à la dégradation des écosystèmes 

sont renforcées  
 

# Indicateur Baseline 2017 2018 2019 Cible An 3 2020 
202

1 
Cible An 5 

R4 

Ind. 1 

Augmentation 

des hectares 

reboisés (forêt 

et vasières) 

des zones 

cibles dans le 

Delta du 

Saloum 

augmentent  

Régressuib 

avancée des 

écosystèmes 

de mangrove, 

de forêt et des 

vasières 

Reboisement 

de 7 ha 

Au total 

27 ha 

reboisés 

dont 11 

ha de 

forêt et 

16ha de 

mangrove 

donc 50 % 

de 

l'objectif 

de 

l'année 3  

Concernant le care environnemental, les 

hommes sont très présents dans les activités 

de reboisement, sur 1049 personnes, 50% 

sont des hommes. Le projet de décret 

concernant la réglementation du métier 

de la transformation a été élaboré par le 

Président. Les femmes du REFEPAS ont 

organisé un atelier pour amender ce projet 

avant sa mise en circulation au niveau des 

différentes structures ministérielles et à 

l'Assemblée Nationale. Lorsqu'il s'agit de 

l'ensemencement, leur présence est très 

faible, sur 167 personnes , seul 11 hommes 

sont présents. Donc nous pouvons dire dans 

l'ensemble l'indicateur est atteint à plus de 

10% si nous considérons ces différentes 

activités 

Un 

reboiseme

nt de 60 ha 

de forêt et 

un 

ensemenc

ement de 

15 ha de 

vasière 

A cause de la mise en 

place des mesures 

barrières peu de 

personnes ont été 

mobilisées pour le 

reboisement de 

mangrove. 125 

personnes étaient 

présentes dont 70% 

d'hommes (jeunes). 18 

ha de mangrove 

reboisés. Pour le 

réensemencement 

d'arches, 209 personnes 

mobilisées dont 180 

femmes. 16 ha 

ensemencés. 

  Un reboisement 

de 100 ha de 

forêt et un 

ensemencemen

t de 25 ha de 

vasières  

R4 

Ind.2 

Les décideurs 

politiques 

acceptent les 

revendications 

portées par le 

REFEPAS pour 

l'accès aux 

ressources 

halieutiques 

Précarité des 

femmes pour 

l'accès aux 

ressources ; un 

projet de 

Décret sur 

l'accès aux 

ressources 

halieutiques 

pour les 

femmes est en 

cours 

d'élaboration  

Un premier 

contact a 

été réalisé 

avec un 

décideur 

politique  

Cette 

activité 

est 

reportée 

après les 

élections 

de février 

2019s  

  Sensibilisati

on des 

décideurs 

politiques 

pour 

l'applicatio

n du 

Décret  

La difficulté est encore 

persistante avec les 

conflits sur les licences 

de pêche de cette 

année, une situation 

assez tendue avec le 

réseau des femmes et le 

Ministère de la Pêche. 

La situation n'a pas 

encore évolué 

  L'accès et le 

contrôle des 

ressources 

halieutiques est 

effectif pour les 

femmes 

transformatrices 

du Sénégal  

 

 
Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

1 Indicateurs qui mesurent que partiellement le résultat (capacité d’adaptation) : 

le terme résilience n’aurait pas dû être ajouté dans le résultat, ou aurait dû être 

défini et ciblé par un indicateur spécifique à la résilience.  

  

2 
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OS S 2 : AMELIORER LA BONNE GOUVERNANCE DANS LA GESTION DES RESSOURCES NATURELLES ET PROMOUVOIR L'AGROECOLOGIE DANS UNE PERSPECTIVE 

GENRE 

 
# Indicateur Baseline 2017 2018 2019 Cible An 3 2020 2021 Cible An 5 

Indicateur 

1 : 

 le nombre de 

décisions 

prises en 

faveur des 

intérêts des 

femmes et de 

l’agroécologie 

au sein des 

conseils 

municipaux et 

des comités 

villageois  

Diouroup : 

dotation par 

la mairie de 

moulins pour 

alléger les 

travaux des 

femmes  

Guédé : 

réfection du 

marché local 

et de la 

maternité 

    A Guédé comme à 

Diouroup, les conseillères 

défendent de plus en plus 

leurs intérêts au sein des 

conseils municipaux. 

Cependant, pour l’instant 

aucune décision n’a été 

prise spécifiquement en 

faveur des femmes au 

sein des conseils, même si 

les maires et autres 

conseillers sont de plus en 

plus sensibles à l’aspect 

genre : 0 décision en 

faveur des intérêt des 

femmes 

Les communes 

négocient au 

moins 1 

partenariat 

pour renforcer 

les activités de 

production 

agroécologique 

et de 

transformation 

des femmes   

A Diouroup, le conseil municipal a négocié des 

actions en faveur des femmes avec d'autres 

partenaires (mise en place de caisses de 

financement, renforcement de capacité des 

femmes en transformation, appui en moulins), et 

a pris une décision en faveur de l'agroécologie 

(délibération de la convention locale de gestion 

des ressources naturelles). 

 

A Guédé, le conseil municipal a pris une décision 

majeure en faveur des femmes, avec le 

financement par la mairie de l'électrification de 

l'unité de transformation à hauteur d’un montant 

équivalent à 15% du budget municipal annuel, et 

a confié la gestion de l’unité à un groupement 

de femmes. 

 

➔ En 2020 à Diouroup il y a eu une 

décision en faveur des femmes pour le 

renforcement de capacité des femmes 

transformatrices. A Guédé, il y a aussi 

eu une décision en faveur des femmes 

avec le financement par la mairie de 

l’électrification de l’unité de 

transformation à hauteur de 15% du 

budget municipal annuel, et a confié sa 

gestion à un groupement de femmes. 

  Diouroup et 

Guédé : une 

ligne 

budgétaire 

pour soutenir 

l'entreprenariat 

féminin a été 

votée 

Indicateur 

2: 

A Guédé : le 

nombre 

d’hectares 

que les 

femmes 

productrices 

contrôlent 

augmente  

les femmes de 

Lérabé 

occupent et 

contrôlent 16 

ha 

    1,9 ha de terres 

aménagées pour 

l’agriculture irriguée pour 

les femmes. En revanche, 

à Lérabé, il n’y a pas 

d’évolution en raison des 

pesanteurs socio-

culturelles qui persistent. 

les femmes de 

Lérabé 

occupent et 

contrôlent 30 

hectares 

A Lérabé, malgré la volonté des hommes chefs 

de famille d’obtenir l’ensemble des parcelles au 

sein du nouvel aménagement du PIV, et même 

de prendre les 2 ha réservés aux femmes dans 

l’ancien aménagement, les femmes ont pu 

conserver leurs 2 hectares, et 14 % des parcelles 

nouvellement aménagées ont été remis aux 

femmes cheffes de famille. Soit 3,05 ha en plus 

des 6,5 ha qu'elles avaient déjà, ce qui donne un 

total de 9,55 ha. 

  En 2021 : les 

femmes de 

Lérabé 

occupent et 

contrôlent 60 

hectares 
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Indicateur 

3: 

A Diouroup, le 

nombre de 

parcelles 

agricoles 

contrôlées par 

les femmes  

Les femmes 

de Diouroup 

n’ont pas de 

titres de 

régularisation 

foncière 

    15 titres de régularisation 

foncière aux femmes. 

Sur 300 femmes 

sensibilisées au 

moins 50 

obtiennent des 

titres de 

régularisation 

foncières 

En 2020 : 70 délibérations foncières accordés à 

Tattaguine,  dont 12 pour des femmes, soit 17% ;  

Entre 2017-2020, sur 262 délibérations accordées,  

27 sont pour des femmes, soit 10,3%. 

  Sur 500 

femmes 

sensibilisées, 

au moins 100 

obtiennent des 

titres de 

régularisation 

foncière 

 

 
Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

1 ➔ Indicateurs pertinents car allient décidions politiques favorables et 

réalité de terrain 

➔ Manque peut-être un élément sur « la bonne gouvernance » ?  

  

2 • Situation inférieure à la Baseline en 2020 → Au moment 

de la rédaction du programme, très peu d’informations 

disponibles sur les superficies de terre : la valeur de base 

de 16 ha a donc été fortement surévalué. 

« Au départ nous pensions que 100ha seraient mis à disposition 

dont la moitié serait attribué aux femmes. Finalement il n’y a eu 

que 40ha brut au lieu de 100, dont seulement 27ha net, et 

seulement la moitié est destiné aux femmes. »  

 

3   
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R1 : La représentation des femmes et la prise en compte de leurs intérêts dans les espaces de gestion et de décision au niveau municipal est 

améliorée 

# Indicateur Baseline 

2017 (Monde 

selon les 

femmes)  

2018 2019 Cible An 3 2020 2021 Cible An 5 

R1 Ind. 1 Nombre de 

femmes 

prenant la 

parole et 

faisant des 

propositions 

pendant les 

réunions  

Pas de parité 

au sein des 

bureaux de 

conseils 

municipaux ; A 

Diouroup, 

seules 4 

femmes sur 20 

prennent 

régulièrement 

la parole ; A 

Guédé 10 

femmes sur 20 

prennent 

régulièrement 

la parole  

Sera évaluée 

durant l'année 

3 - mais atelier 

d'information 

réforme 

foncière (150 

personnes, 50% 

de femmes) + 

journée 

partage 

d'étude droit 

foncier, 70% 

d'élues 

femmes   

Evaluée en 

année 3 

A Diroup et 

Tattaguine 42% 

de femmes 

prennent la 

parole. A 

Guédé le 

nombre de 

femmes élues 

qui prennent la 

parole a 

atteint 90% 

(18/20) 

Diouroup: 35% 

des femmes 

prennent 

régulièrement 

la parole ; 

Guédé : 

50%des 

conseillères 

prennent 

régulièrement 

la parole  

A Diouroup, la 

vérification des procès-

verbaux des deux 

communes a montré que 

60% des femmes (12 

femmes sur 20) 

conseillères font des 

propositions  lors des 

réunions municipales. Au 

niveau des rencontres 

villageoises, à travers les 

comités villageois de 

veille sur les ressources 

naturelles où elles ont été 

intégrées depuis 3 ans, 

48% (9 femmes sur 20 à 

peu près) prennent 

régulièrement la parole. 

 Diouroup: 98% des 

femmes(19/20) 

prennent la parole, 

48% (9/20) d'entre 

elles le font 

régulièrement, 29% 

(6/20) 

occasionnellement 

et 15% (3/20) 

rarement                                                          

A Guédé 60% 

(14/20) des 23 

femmes 

conseillères 

prennent 

régulièrement la 

parole et font des 

propositions      

Diouroup : 50% 

des 

conseillères 

prennent 

régulièrement 

la parole ; 

Guédé : 75% 

des 

conseillères 

prennent 

régulièrement 

la parole  

 

 
Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

1 • Ok représentation des femmes 

• Mais pas « prise en compte de leurs intérêts » 

• Echantillon de 20 femmes sur les 40 conseillers 

municipaux.  

? 
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R2 : Le positionnement des femmes dans l'économie locale est renforcé par la diversification des activités, l'amélioration des productivités et la 

promotion de la biodiversité 

# Indicateur Baseline 
2017 (Monde selon les 

femmes)  
2018 2019 Cible An 3 2020 2021 Cible An 5 

R2 Ind. 1 Augmentation 

des rendements 

du riz à 

Diouroup  

500 kg/ha/an Sera évalué dans 

l'année 3 - Réalisation 

d'une recherche-

action sur le système 

de riziculture intensif et 

la mécanisation à 

Diouroup  + actions 

pour restaurer la 

fertilité des sols  

La salinisation 

des sols pose un 

problème 

concernant le 

rendement en 

riz. Il est donc 

conseillé de 

trouver des 

alternatives      

A Diouroup seules 2 

femmes ont pu 

avoir cette année 

une production 

totale de 200kg de 

riz sur une superficie 

de   0,5ha  soit 

400kg/ha 

600 

kg/ha/an 

A Diouroup, dans le village de 

Fayil : les femmes qui ont semé 

n’ont pas récolté du tout à 

cause du sel et de la 

divagation animale. Seule 

l’une d’entre elles, Marie 

Hélène Sar, a obtenu 833  

kg/ha. Dans le village de 

Ndour les rendements sont de 

950 kg/ha.   

  700 kg/ha/an 

R2 Ind. 2 Nombre de 

spéculations 

cultivées par les 

femmes 

productrices du 

GIE à Guédé 

3 

spéculations 

cultivées: 

choux, 

oignons et 

piments  

Sera évalué durant 

l'année 3 - 60 

rizicultrices introduisent 

de nouvelles 

spéculations et de 

l'élevage caprin  

La  diversification 

contribue dans 

les jardins . Les 

productrices ont 

intégré le "never 

die" pour lutter 

contre la 

malnutrition.  

7 spéculations 

cultivées en 

moyenne par 

chacun des GPF de 

Guédé 

5 Les productrices 

accompagnées associent 

jusqu’à 8 spéculations dans 

leurs jardins 

  6 

 

 
Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des résultats ? Donnent-elles une 

bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la 

méthode de construction des indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

1 ➔ Ok augmentation de la productivité et ok sur un seul produit car choix raisonné : la culture de riz 

est une spéculation propre aux femmes, dans la culture les femmes transmettent les parcelles aux 

filles, et les techniques de production.  

➔ Indicateur 2 représentatif de la promotion de la biodiversité car contre la grande tendance à la 

monoculture sur de grandes surfaces Enda Pronat cherche une diversité dans la production et ce 

pour plusieurs raisons :  

- Une diversité de production permet de diversifier l’alimentation et garantir la sécurité 

alimentaire des familles de producteur.rices 

- Diminution des risques en cas de maladies qui tue la plante, avec une diversification on 

s’assure de ne pas perdre l’entièreté de la récolte 

- Promotion de la biodiversité passe par la polyculture, on permet d’éviter l’épuisement des 

sols caractéristiques des monocultures et ceci réponds à de nombreux problèmes 

environnementaux et économique.  

  

2 
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R3 : Amélioration du partage des tâches reproductives au sein des communautés 

# Indicateur Baseline 
2017 (Monde selon 

les femmes)  
2018 2019 Cible An 3 2020 2021 Cible An 5 

R3 Ind. 1 Nombre 

d'hommes 

participant aux 

activités 

reproductives 

dans les deux 

zones  

« Diouroup et 

Guédé : 5% 

des hommes 

participent 

aux activités 

reproductives » 

Sera évalué dans 

l'année 3- 

Organisation de 

journées d'échanges 

et de sensibilisation 

chaque mois + 

séances de 

formations sur genre 

et masculinité 

Sera évalué en 

année 3 mais 

on note une 

entraide au 

sein des 

couples après 

le travail sur la 

co-

responsabilité  

Guédé 100 

personnes = 

30/100 

Sensibilisés et à 

Diouroup sur 

11/68 

sensibilisées 

participent aux 

activités 

reproductives 

soit 16%    

Diouroup et 

Guédé : 10% 

d’hommes 

sont 

sensibilisés aux 

enjeux du 

partage des 

tâches 

reproductives 

A Diouroup, la situation évolue 

positivement (voir rapport) mais 

nous n'avons pas encore de 

données quantitatives, elles seront 

fournies en 2021 

A Guédé, sur 24 ménages 

enquêtées dans les villages de 

Guédé Village, Lérabé, Guédé 

Chantier et Medina Fresbé, 10 

chefs de ménages affirment 

effectuer des tâches 

habituellement réservées aux 

femmes. Soit 42 %, contre 10 % en 

2019. NB:  il faut relativiser ce chiffre 

étant donné qu’il est risqué 

d’extrapoler à toute une 

communauté à partir d’un 

échantillon relativement faible 

  Diouroup et 

Guédé : 15% 

des hommes 

sensibilisés 

participent 

aux tâches 

reproductives 

R3 Ind. 2 Nombre de 

femmes qui 

exercent des 

tâches 

habituellement 

exercées par 

des hommes à 

Guédé  

0%. Sera évalué dans 

l'année 3 - 

Organisation 

d'échanges et de 

sensibilisation (25 

ménages sensibilisés) 

+ séances de 

formations   

Une formation 

de 

productrices 

sur la gestion 

des 

motopompes 

a eu lieue   

10% des 

femmes 

sensibilisées 

exercent des 

tâches 

habituellement 

exercées par 

des hommes. 

3% des 100 

productrices 

sensibilisées  

Il n’y a pas eu d’activité dans ce 

sens cette année, aucune 

évolution n’est notée. On peut 

toutefois signaler que sur 24 

ménages enquêtés dans les 

villages de Guédé Village, Lérabé, 

Guédé Chantier et Medina Fresbé, 

22 femmes affirment effectuer des 

tâches habituellement réservées 

aux hommes  

  6% des 200 

productrices 

sensibilisées  

 

 
Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

1 ➔ OK • Cible 3 et 5 ans = 0 ?  

2 • Indicateur chiffré mais informations en % (ou observation)  

 



       

 

 

Rapport final – Evaluation externe du programme commun DGD 2017-2021 du CNCD-11.11.11, du Monde selon les Femmes et du Centre tricontinental – Mai 2022 
99 

R4 : Les capacités d'adaptation, mitigation et de résilience des hommes et des femmes face au changement climatique et à la dégradation des 

écosystèmes sont renforcées 
 

# Indicateur Baseline 
2017 (Monde selon les 

femmes)  
2018 2019 Cible An 3 2020 2021 

Cible An 

5 

R4 Ind. 1 Nombre de 

villages impliqués 

continuellement 

dans les 

conventions-

locales à 

Diouroup   

5  Sera évalué dans 

l'année 3 - Tournée de 

restitution de la 

Convention locale, 

remise de badges aux 

veilleurs/euses,  forum 

des acteurs/trices  

10 12 villages de Diouroup continuent 

à s'impliquer dans les conventions 

locales soit 100% des villages de la 

commune, l'évaluation montre que 

les niveaux d'application des règles 

varient d'une zone à l'autre  

A Tattaguine, 15 villages se sont 

engagés dans la même dynamique 

depuis 2018, soit 27 villages au total  

11 240 personnes dont 11 

femmes des 12 villages  ont 

participé aux activités de 

la RNA  La convention 

locale de Diouroup a été 

reconstituée 506 personnes 

dont  168 femmes et  319 

hommes s'engagent 

encore dans la GRN 

  15 

R4 Ind. 2 Nombre de 

groupes mixtes 

impliqués 

continuellement 

dans des activités 

de régénération 

de 

l'environnement 

à Guédé   

1 école  Sera évalué dans 

l'année 3 - réunions de 

redynamisation et de 

mise à niveau, 

sensibilisation, rapports 

d'études sur la 

cartographie 

participative 

6/14 

écoles 

sont 

impliquées 

dans le 

réseau 

éco-école  

9/14 écoles du réseau ont mis en 

place des jardins scolaires  

2 écoles et 

4 GPF 

9 des 14 écoles du réseau 

école éco sont en train de 

renforcer les jardins 

scolaires 

7 GPF sont engagés dans 

les activités de 

régénération de 

l'environnement à travers 

la production 

agroécologique 

  5 écoles 

et 6 GPF 

 

 
Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

1 • A nouveau, ne devrait-on pas aller un cran plus loin lorsque l’on parle 

de résilience ? L’implication ne démontre pas nécessairement la 

capacité de résilience. 

  

2 
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OS S 3 : L'INSTITUTIONNALISATION DE L'APPROCHE GENRE EST PROMUE AUPRES DES ACTEURS-TRICES DE DEVELOPPEMENT A TRAVERS DES ECHANGES CROISES DE 

PRATIQUES ET D'EXPERTISE ENTRE LE NORD ET LE SUD ET DANS LE SUD 

 

# Indicateur Baseline 2017 2018 2019 Cible An 3 2020 Cible An 5 

OSS 

indicateur 

1 

% d'acteurs de 

développement 

accompagnés 

pour intégrer 

l'approche genre 

Le genre est présent 

dans le CSC et il y a 

une attente vis-à-vis 

du MF pour 

accompagner des 

processus 

d’institutionnalisation 

du genre 

    plus de 48% des ACNG 

s'impliquent et 

participent aux 

formations et 

évènement genre 82% 

des ACNG qui ont 

répondu à l'enquête 

disent avoir au moins 

deux indicateurs pour 

mesurer l'intégration du 

genre dans leur 

programme et projets 

(PP). Et 68% mesure des 

progrès par rapport à 

l'empowerment des 

femmes dans leur PP 

Au moins 40% des 

acteurs de 

développement 

accompagnés 

par le MF ont 

intégré la 

dimension genre 

au niveau 

institutionnel et/ou 

programmatique  

13 participants sur le 

Forum international sur 

l'intégration du genre 

dans les programmes 

(Sénégal, RDC, ¨Pérou, 

Bolivie, Mali, Guinée, 

Haïti,  

Au moins 70% des 

acteurs de 

développement 

accompagnés 

par le MF ont 

intégré la 

dimension genre 

au niveau 

institutionnel et/ou 

programmatique  

 

 
Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

1 • Va même plus loin que la promotion puisqu’ici indicateur d’impact + • Mais résultat de 2020 ne correspondent pas à l’indicateur 

(ne permettant pas de se prononcer sur l’atteinte du 

résultat) : comme la situation sanitaire ne permettait pas 

de rencontres, organisation d’un Forum de discussion 

pour discuter, échanger les difficultés et bonnes 

pratiques. 

• Pourcentage en 2019 sur 23 ACNG   

A 

confirmer  

  



       

 

 

Rapport final – Evaluation externe du programme commun DGD 2017-2021 du CNCD-11.11.11, du Monde selon les Femmes et du Centre tricontinental – Mai 2022 
101 

R1 : Le RAAG7 est fonctionnel et permet un échange d’information, d’expertise, d’outils et de bonnes pratiques en genre entre les différents acteurs 

de développement  
 

# Indicateur Baseline 2017 2018 2019 Cible An 3 2020 Cible An 5 

R1 Ind. 1 Nombre de membres fréquentant la plate-

forme en ligne des membres du réseau  

0 7 membres 7 membres 7 membres   7 membres Entre 40-50 

membres 

 

 
Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

1  • Baseline = 0 car plateforme qui n’existait pas sous cette 

forme avant 2017 ? 

 

 

R2 : Un bilan annuel de l’état de réalisation des cibles stratégiques en lien avec le genre est disponible 

# Indicateur Baseline 2017 2018 2019 Cible An 3 2020 Cible An 5 

R2 Ind. 1 Pourcentage des ACNG ayant 

répondu à l'enquête annuelle 

 
48% (11/23) 48%. 

(11/23) 

70% (16 

ACNG) 

50%. L'enquête n'a 

plus été 

partagé. Une 

enquête annuel 

n'a pas été jugé 

utile, un 

programme est 

trop court pour 

observer des 

changements 

significatifs 

80%. 

 

 
Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ? 

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

1 • Indicateur qui ne démontre pas nécessairement l’état de réalisation : 

le nombre de répondant ne présume pas du contenu de l’enquête, ni 

de savoir si les résultats de cette enquête sont publiés (disponibilité). 

• Baseline ? 

• Pourcentage sur base de 23 ACNG  

• Plus de résultat après 2019 

? 

  



       

 

 

Rapport final – Evaluation externe du programme commun DGD 2017-2021 du CNCD-11.11.11, du Monde selon les Femmes et du Centre tricontinental – Mai 2022 
102 

R3 : Les ACNG et leurs partenaires sont outillés et renforcés dans leurs capacités d’intégration du genre 
 

# Indicateur Baseline 2017 2018 2019 
Cible An 

3 
2020 Cible An 5 

R3 Ind. 1 Nombre des 

membres 

d'organisations qui 

ont participé aux 

formations en 

genre 

0 0% 600%  Formation des ACNG lors du dialogue 

stratégique sur les résultats des 

enquêtes et bonnes pratiques.      - 

GCDD (O1/2020) : 15 participants.es 

dont 11 représentants d'ACNG  

 7 ACNG ont participé à une 

formation Genre comme condition 

de développement durable avec 

15 participants des ANCG et 

partenaires, 1 participant du PNUD 

et 1 personne de la mairie  

 

R3 Ind. 2 Nombre 

d’organisations 

qui ont été 

outillées pour 

intégrer le genre 

dans leurs activités 

0 Sera évalué 

dans 

l'année 3 

Sera 

évalué 

dans 

l'année 3 

82% des ACNG qui ont répondu à 

l'enquête disent avoir au moins deux 

indicateurs pour mesurer l'intégration du 

genre dans leur programme et projets 

(PP). Et 68% mesure des progrès par 

rapport à l'empowerment des femmes 

dans leur PP 

 Pas d'enquête réalisée en 2020  

 

 
Dans quelle mesure les données permettent-elles de juger de l’atteinte des 

résultats ? Donnent-elles une bonne idée de l’atteinte de l’OS ?  

Commentaires/remarques sur la méthode de construction des 

indicateurs 

Atteinte du 

résultat  

1 ➔ Sur quelle base sont calculés les deux indicateurs ? Différence ? (autre 

que d’unité) 

➔ Deux indicateurs peu discriminants : plus-value de l’un par rapport à 

l’autre ?  

• Indicateur parle de nombre et les mesures (et les cibles) 

donnent des pourcentage (par rapport à quoi ?) 

• Aucune cible définie 

? 

2 • Indicateur parle de nombre et les mesures (et les cibles) 

donnent des pourcentage (par rapport à quoi ?) 

• Aucune cible définie 

? 
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5.4. Liste des personnes interrogées 

Date Catégorie de personne-cible Organisation - Statut 
Personne 

interrogée 

10/11/2021 Focus genre Directrice - LMSF 
Agnes Bertrand-

Saenz 

22/11/2021 Représentante partenaires locaux + Focus genre Sud - ENDA Pronat Anna Veillon 

22/11/2021 
Gestionnaire de projet 

Chargée de thématique OS3 + Focus genre 
Responsable recherches et plaidoyer - LMSF Katinka In't Kandt 

24/11/2021 Représentante partenaires locaux + Focus genre 
Directrice de l’Académie Nationale Paysanne 

Congolaise, RDC 
Victorine Vasianirya 

29/11/2021 
Gestionnaire de projet 

Chargée de thématique OS3 + Focus genre 
Responsable recherches et plaidoyer - LMSF Sophie Charlier 

29/11/2021 Représentante partenaires locaux + Focus genre Directrice de Si Jeunesse savait, RDC Richine Masengo 

29/11/2021 
Gestionnaire de projet 

Chargée de thématique OS1 & 2 + Focus genre 
Responsable formations - LMSF Noémie Kayaerts 

6/12/2021 Chargée de thématique + Focus genre Responsable genre - CETRI Aurélie Leroy 

14/12/2021 Partie prenante externe (contribution aux plaidoyers) Acodev Etienne De Leeuw 

17/12/2021 Cible plaidoyer Députée fédérale Ecolo Séverine de Laveleye 

17/12/2021 Cible plaidoyer 

Collaboratrice groupe PS à la chambre, Relations 

extérieures – Europe, Coopération au 

développement 

Géraldine George 

20/12/2021 Cible plaidoyer ACLVB Joris Verschueren 

23/12/2021 Partie-prenante externe 
Enabel - Plaidoyer plate-forme GCDD : plénière 

et parfois GT genre et climat 
Alice Kuczkiewicz 

23/12/2021 Partie-prenante externe 
Equipes Populaires de Verviers - Contribution à la 

recherche sur l’écoféminisme 
Shan Hsia 
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23/12/2021 Partie-prenante externe 
Plaidoyer changement climatique - Oxfam-

Solidarité 

Alba Saray Pérez 

Teran 

4/01/2022 Partie-prenante externe 
Contribution au plaidoyer sur les questions de 

prostitution et violences sexuelles - LMSF 

Donatienne 

Portugaels 

12/01/2022 Cible plaidoyer Chef de groupe chambre MR Benoit Piedboeuf 

13/01/2022 Partie-prenante externe 
CFWB - Contribution au plaidoyer sur les questions 

de prostitution et violences sexuelles 
Lauraline Michel 

20/01/2022 Représentant partenaires locaux CRONGD Kasai Albert Kiungu Muepa 

25/01/2022 Acteur-relais / Relais société-civile & Cible plaidoyer Directrice de Solsoc - CWBI Véronique Wemaere 

26/01/2022 Gestionnaire de projet - Nord CNCD-11.11.11 Nicolas Van Nuffel 

26/01/2022 Représentant partenaires locaux RRN-RDC Jean-Pierre Nkanda 

28/01/2022 Gestionnaire de projet - Nord CETRI Bernard Duterme 

28/01/2022 Gestionnaire de projet - Sud CNCD-11.11.11 Nadia Cornejo 

28/01/2022 Acteurs-relais / Relais société-civile Develop’kot Marion & Manoëlle 

31/01/2022 Gestionnaire de projet - Nord CETRI Frédéric Thomas 

3/02/2022 Acteur-relais / Relais société-civile RJF Daniel Puissant 

7/02/2022 Enseignante du Supérieur Cours IMT Thérèse Delvaux 

7/02/2022 Acteur-relais / Relais société-civile Maison du Livre Julie Robert 

7/02/2022 Représentant partenaires locaux NSCC Jonas Tshiombela 

9/02/2022 Acteur-relais / Relais société-civile Entraide & Fraternité Renaud Vivien 

9/02/2022 Enseignante du Supérieur Infirmières, Léonard De Vinci Tyana Lenoble 

16/02/2022 Acteur-relais / Relais société-civile FIAN Manuel Eggen 

17/02/2022 Acteur-relais / Relais société-civile Eclosio Aliénor Pirlet 

17/02/2022 Relais société-civile Commission Justice et Paix Timur Uluç 

17/02/2022 Acteur-relais / Relais société-civile SSH/ESPO, DVLP, UCL Emmanuelle Piccoli 
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5.5. Guide d’entretien pour interviews semi-directifs  

 
Interview de : …………………(Nom, prénom)……………….(fonction)…………………(organisation/institution) 

Focus groupe de : ……………………..(catégorie) ; Composé de …………………………. (Noms, prénoms et organisations/institutions) 

Date et heure de l’interview/Focus groupe : ……………………………………….. 

 

A poser en priorité à : Questions Réponses 

Tout le monde • Situation de l’interviewer par rapport au programme CETRI-CNCD-MSF : quels liens, quel rapport, 

quelle collaboration avec le programme CETRI-CNCD-MSF ? Quel type de relation ? Depuis 

quand ? Comment le lien a-t-il été établi ?  

 

Acteur.trice.s de terrain 

(parties-prenantes, acteurs-

relais, société civile et 

partenaires Sud) 

• Le programme répond-t-il aux besoins, problèmes et priorités des groupes cibles et bénéficiaires : 

o besoins en ECMS en milieu scolaire et enseignement supérieur, besoins des acteurs relais, 

besoins des décideurs ?   

o Besoins (en termes de renforcement de capacité, d’appui à la démocratisation, à 

l’auto-organisation) et contexte au niveau RDC, Sénégal ? 

 

Gestionnaires de projet • Les objectifs et réalisations du programme correspondent-ils aux autres actions réalisées par les 

trois ONG ? 

• Dans quelle mesure s’inscrivent-ils dans l’évolution dans le temps de la stratégie des trois ONG ? 

 

Acteur.trice.s de terrain 

(parties-prenantes, acteurs-

relais, société civile et 

partenaires Sud) 

• Est-ce que les résultats attendus sont atteints ? Sont-ils en adéquation avec l’objectif du 

programme et les besoins des bénéficiaires ? 

• Quelles sont les faiblesses, les pistes d’amélioration sur ce point ? 

• Y-a-t-il des résultats du programme auxquels on ne s’attendait pas ? Lesquels ? De quelle 

manière pérenniser ou éviter ces imprévus selon qu’ils sont positifs ou négatifs ? 

 

Gestionnaires de 

programme et partenaires 

Sud 

• Quels sont les moyens utilisés par le programme pour atteindre ses résultats ? 

• Sont-ils les plus opportuns ? Quels autres moyens auraient pu être utilisés ?  

• Quelles sont les modalités d’utilisation des ressources et la gestion des contributions du 

programme ? Ces ressources, contributions et moyens sont-ils utilisés selon le calendrier prévu ? 

Quelles sont les faiblesses dans l’exécution des activités et quelles en sont les causes ? Quelles 

sont les pistes d’amélioration sur ce point ? 
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Acteur.trice.s de terrain 

(parties-prenantes, acteurs-

relais, société civile et 

partenaires Sud) 

• Dans quelle mesure les résultats de l’intervention du programme permettent-il de renforcer la 

compréhension et de promouvoir les ODD ?  

• Les moyens utiliser pour atteindre cet objectif (sensibilisation, plaidoyer, dans enseignement, 

auprès acteur 2ème ligne, décideurs) sont-ils les plus adéquats ? Quels autres seraient plus 

pertinent ? 

• Quels sont les indicateurs (dont complémentarité avec d’autres acteurs) qui permettent 

d’appréhender même partiellement ce niveau d’impact ?  

• Quels sont les facteurs qui facilitent, renforcent et stimulent ces impacts ? 

• En quoi ce programme est plus spécifique que d’autres programmes d’ONG (au nveau du 

volet Nord surtout) ? 

 

Acteur.trice.s de terrain 

(parties-prenantes, acteurs-

relais, société civile et 

partenaires Sud) 

+  

Gestionnaires de 

programme et partenaires 

Sud  

• Dans quelle mesure les résultats de l’intervention perdureront au-delà de la période de 

financement du programme ? Comment les bénéficiaires consolideront les acquis ?  

• Quelles sont les facteurs qui peuvent fragiliser ces acquis ? Quelles sont les modalités 

additionnelles qui peuvent consolider cette durabilité ? 

 

Gestionnaires de 

programme et partenaires 

Sud 

• Quelles sont les synergies et complémentarités du programme dans le cadre des CSC Belgique, 

RDC et Sénégal ? (entre les 3 OSC membres) 

• Le programme développe-t-il des synergies avec d’autres OSC ? Favorise-t-il des collaborations 

entre acteurs non gouvernementaux (au sein des trois CSC), entre autres acteurs de la 

coopération ?  

• Dans quelle mesure les réalisations du programme complètent, coopèrent avec et/ou 

s’appuient sur les réalisations d’autres acteurs ? 

 

Gestionnaires de 

programme et partenaires 

Sud 

• Quelle stratégie commune autour de la thématique transversale genre a-t-elle été 

développée ? 

• Quelles complémentarités concernant cette thématique ont-elles été initiées ? 

• Avec quels moyens et quels outils ? 

• Quelle est la contribution spécifique de l’OSC LMSF dans la prise en compte transversale de la 

thématique genre ? 
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